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LES NOUVEAUX
PHARES DE MONTREAL

Comment le département de la marine facilite la na­
vigation de nuit dans notre port national en 
éclairant le chenal entre Longueuil et la Longue 
Pointe.

(.'aspect du nouveau phare construit p ar le Gouvernement, sur l'Ile aux Mil­
lions nu Jette Mackay. Les travaux doivent être terminés vers le ter 
d'aoOt.

Grace à la bienveillance de M. 
F. W. Cowie, ingénieur de la Com­
mission du port et de M. U. P. Bou­
cher, ingénieur des bouées, quelques 
Journalistes ont pu visiter, hier, les 
travaux qui se font actuellement 
sur l’Ile Rondp et l’Ile aux Mil­
lions, (jetée McKay) pour faciliter 
la navigation de nuit dans le port.

A l’Ile Ronde, le phare en béton 
tst à peu près terminé. On a enlevé 
hier la charpente en bois de la cage 
h béton et il n’y a plus qu'à poser
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I.e r^iiiorqucnr u Courrier, ” capitaine 
Joseph SCguin. qui ravitaille lea 
ouvriers du phare.

le projecteur à gaz. Le phare cou­
vre une superficie de 32 pieds 
par 32 et s'élève de vingt-cniç 
pieds au-dessus du sol. A l'Ile 
aux Millions, les travaux ont 
été commencés le 26 juin seule­

ment, mats, comme on peut le voir 
par l’état actuel des travaux, la tâ­
che a été rudement menée par M. 
Edmond Tremblay, contremaître. 
On avait commencé l’autre phare le 
1er juin. Les deux seront prêts pour 
les premiers jours du mois d'août.

Le phare de l’Ile aux Millions est 
aussi de 32’ x 32’ à la base. On a 
commencé à construire la cage en 
bois qui doit recevoir le béton et la 
pierre. Dès que le “pier” en béton, 
haut de vingt pieds, sera terminé, on 
posera une charpente de fer sur le 
toit, avec le projecteur à gaz. Cet­
te charpente sera de dix pieds.

Le pointeur, M. T. A. Fagan, nous 
disait hier que 71 hommes travail­
laient à ces phares. Ils couchent à 
bord du chaland “Davis”. Le con­
cassage de la pierre se fait sur la 
barge même.

Ces travaux sont de la plus gran­
de Importance et les officiers du dé­
partement de la Marine doivent être 
félicités de les avoir si vivement con­
duits. Dès le mois d’août, alors que 
l’eau commence à baisser, la navi­
gation de nuit sera tout aussi facile 
qu’en plein Jour, car les paquebots 
pourront se guider sur ces deux pha­
res, placés en ligne droite avec la 
bouée 174. à l’entrée du port. Jus­
qu’à l'église de Longueuil, le pilote 
suivra la ligne des deux phares pour 
ensuite prendre son point de repère 
au sémaphore du parc Bellerlve.

Le ministre de la Marine, l'hono­
rable M. L. P. Brodeur, fera l’inspec­
tion des travaux dès son retour 
d’Europe, vers le 20 juillet. Les vi­
siteurs ont fait la traversée à bord 
d’un remorqueur de la Commission 
du Port, le "Courrier”, capitaine Jo­
seph Séguin.

Le chaland “Davis”, où couchent les ouvriers employés à la construction du 
phare à projecteur de l’Ile aux Millions.

LA BANQUE
PROVINCIALE

VL ALPHONSE RACINE A ETE 
ELU L’UN DES DIRECTEURS 
DE CETTE FLORISSANTE INS­
TITUTION, HIER.

A une assemblée du bureau de 
direction de la Banque Provinciale, 
hie-, M. Alphonse Racine, le grand 
marchand de nouveautés bien eon-

falsait partie du conseil de cette ins­
titution en 1891, lorsque fut décidée 
la construction du superbe édifice de 
la rue Saint-Sacrement qu'un incen­
die devait dévorer quelques années 
après.

Il est l’un des fondateurs de ia 
Chambre de Commerce dont 11 a (sti 
le vice-président. Il fut pendant deux 
ans président de l’Association des 
Marchands de Nouveautés en gros, et 
Jusqu’à la réorganisation de la Com­
mission du Port, 11 en était l’un de» 
membres nommés par le gouverne­
ment.

PELERINAGE A JOLIETTE

DERNIERS ECHOS DES LA VENOEANOE f
FETES DE CHAMPLAIN ““ SANS-PATRIE

La journée du 4 juillet 1907 sera inscrite en lettres d'or dans l’histoire des Franco- 
Américains de la Kouvelle-Angleterre. — Démonstrations à la

mémoire du tondateur de la Nouvelle-France.
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.
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Sous la direction de MM. Luche, 
Hébert et Bédard, P.S.S.

Le flépart aura lieu dimanche 
matin, le 7 juillet à 7 heures, de 
la gare du Grand Nord, coin des 
rues Moreau et Sainte-Catherine.

Arrivée à Joliette à 8 hrs et de­
mie; retour à 5 heures de Joliette, 
arrivée à Montréal à 6 hrs et de­
mie, p.m.

Les dames et les demoiselles 
sont admises.

Le premier char sera réservé 
aux congréganistes pour la récita­
tion de l’office de la sainte Vierge.

M. Alphonse Rac.nc, qui vient d'être 
élu directeur de la banque Provin­
ciale. — Photo. Laprés et Lavergne, 
ann'e des rues Saint-Denis et On- 
ta- o.

au, a été élu directeur de cette puis- 
lante institution canadienne - tran- 
;alse.

Voici quelques notes biographi­
ques sur la carrière de ce citoyen 
distingué:

M. Alphonse Racine est un exemple 
de ce que peuvent faire le travai., 
l'énergie et la persévérance. Il déb t- 
ta, en 18C6, comme commis, chez 
Henry Morgan et Cie, et y passa s^pt 
années. En 1873, il entra chez Ado’- 
pho Roy et Cle. et, en 1878, prit la 
suite des affaires de cette maison 
qu’il développa et agrandit jusqu A 
en faire une des plus considérables 
de Montréal.

Il a été nommé, U y a quelques an 
nées, membre de la commission des 
chemins & barrières de nie.

Membre du “Board of Trade” de- 
i nuis un arand nombre d'annéea. il

DISTINGUES VISITEURS
(Par dépêche spéciale à LA PRESSE)
Ottawa, 5 — M. Nosse, consul-gé- 

néral du Japon, a été Informé que 
l'amiral Baron Yamamoto, G.C.M.O., 
ex-mlnistre de la marine ; le capi­
taine H. Takarabe, C.V.O., de la ma­
rine Impériale du Japon ; le com­
mandant K. Kato, M.VO., le capi­
taine M. Kondo, le capitaine M. Fu- 
jll, ingénieur naval ; le commandant 
C. Arisaka, qui accompagnaient le 
prince Fushlmi en Angleterre, arri­
veront à New York lundi, sur un pa­
quebot de la ligne Cunard. Ils se ren­
dront par le Pacifique Canadien à 
Victoria d'oû Ils s'embarqueront pour 
le Japon, le 23.

ACTION EN DIFFAMATION
Luigi Zarossi, par l’Intermédiaire 

de Mtres Pellssier et Wilson, a In­
tenté une action au montant de Jl.OOO 
en dommages contre Antonio Cordaa- 
co, pour dlffarration.

(De l'envoyé spécial de LA PRESSE)

Champlain, N. Y., 6 — La Journée 
du 4 juillet 1907 devra être marquée 
en lettres d'or dans les fastes de 
l’histoire des Franco-Américains. Ce­
lui qui a été l’âme de la grandlcse 
démonstration de Champlain, M. le 
curé Chagnon, mérite les plus cor­
diales félicitations ; ceux qui ont 
contribué de leur bourse ou de leu; 
grande éloquence au succès de ces 
fêtes ont droit au plus sincères re­
merciements de tout bon patriote.

Environ deux cents citoyens de 
Montréal ont profité de la réductlo 
des prix du transport de Montréal

Le Rév. M. L. T. Rodler, D. O., vicai­
re à Southbridge, Mass., qui a pro­
noncé le sermon de circonstance à 
Champlain.

Champlain pour assister au dévoile­
ment de la statue du fondateur de 
Québec.

LES EXCURSIONNISTES
Remarqués sur le convoi ; MM. 

Th. Ducharme, de Longueuil ; M. 
l’abbé A. B. Desrosiers, de l'école 
Normale Jacques-Cartier ; Jérôme 
Gosselin, de Rutland, Vt.; Jas. Kar- 
by, de Montréal ; Dr A. Bouthillier, 
Saint-Jean ; J. M. Borduas, shérif, 
Saint-Hyacinthe ; G. Piteau, du dé­
partement de la marine, Ottawa ; H. 
H. Audette, Saint-Jean ; L. P. Au­
bin. Newport, Vt. ; F. Normandin, A. 
Bachand, Saint-Philippe ; 1. A.
Amyot, marchand. Montréal ; Chs. 
Robillard, "La Patrie”; Dr J. C. Pots- 
•sant, J. B. Drapeau, Montrée} ; 
A. Lauzon, président de la section 
Saint-Vincent de Paul, Montréal; Ed 
Mercier, vice-président de la section 
du Sacré-Coeur, Jos Marols. prési­
dent section Sainte-Brigide; E. Ger­
main, 1er vice-président de la même 
section, F. X. Dalpé, représentant 
de l’Alliance Nationale, section 
Sainte-Marie, J. B. Hudon, Jos Roy, 
Roch Roy, Jules Archambault, Z. 
Mallet, C. Fréchette, A. P. Fortin, 
pharmacien, H. Dubuc, ex-président 
de Ha société Saint-Jean-BapMt*^, 
section Sainte-Brigide, E. Bouvier, A.
F. Fortin, avocat; président de la 
société Saint-Jean-Baptiste, section 
Saint-Charles, A. Duval, secrétaire 
de la même section, H. Brosseau, 
président de la section Sainte-Hélè­
ne. L. Geoffrion, J. E. Lanthier, vi­
ce-président de la section Sainte-Cu- 
négonde, B. Daignault, J. Leduc, H.
G. Bellisle, président de la section 
Sainte-Cunégonde, W. David, secré­
taire, J. L. de Bellefeuille, T. Mar­
tin. A. Talbot, A. Brouillard, Louis 
Montpetit, président de la section 
Sainte-Elisabeth, C. Raymond 1er 
vice-président. C. Bastien, officier- 
ordonnateur; R. Lemire, 2e vlce-P^' 
sident, M. Poissant, F
F. X. Craig. S. Dupont, A. Fougè 
re, F. Boucher, J. Pigeon, Dr J. B. 
Thibault, L. A Morrissette, G. A. 
Dumont, tous de Montréal.

J B. A. Bouchard. S. Daunals, 
Dr A. Godin. S. Poulin, avocat, J. 
Contant, G. Fortin, avocat. Jacques 
Cartier, avocat. P. A. Chassé avo­
cat. tous de Saint-Jean; A. A^Mon-
dou, N. P. Pierreville, F. Moffet, 
du "Temps”, Ottawa; Dr H. Etheir, 
de Montréal, A. Chagnon. représen­
tant du conseil Florimond de 1 U- 
nlon Saint-.T^an-Baptlste d Améri­
que, Willimantlc, Conn.; J. B. Ber­
nard, de Beloeil. L. Hébert, de 
Saint Hubert. M. C Slcotte, T. Btrs, 
C. H. Robert, E. Lalumière, A. 
Tremblay, A. Sainte-Marie, A. Mar­
chand, A. Lambert, tous de Saint- 
Hubert; A. Trudeau, A. Lamarre, 
de Saint-Lambert, et une foule 
d’autres.

Plusieurs excursionnistes avalent 
amené leur famille.

QUELQUES DESAGREMENTS 
Si toutes les excursions sont su­

jettes à autant de désagréments, il 
n'est pas surprenant que plusieurs 
soient des fiascos. Partis de Mont­
réal à 7.30 heures, mercredi soir, 
nous devions arriver vers 10 heu­
res à Champlain; partis de cette 
dernière ville à 9 heures, on nous 
promettait un retour à Montréal 
pour 10.30 heures du soir.

Or, il était tout près de midi quand 
nous sommes entrés en gare à Cham­
plain. et environ une heure et demi \ 
ce matin, quand on a pu enfin sorti: 
de nos wagons de troisième classe.

Mais il faut dire que nous avons 
été largement récompensés de ces dé­
sagréments. La garde marine de 
Champlain faisait les honneurs de 1a 
réception, à la gare. Dans la ville, 
toutes
SEL MAIS iNS ETAIENT PAVOI- 

SEES

aux couleurs américaines et françai­
ses. Sur les trottoirs, une foule éno- 
me de personnes venues de toutes les 
parties de la Nouvelle-Angleterre.

A L'EGLISE
L'église Sainte-Marie de Champlain 

était modestement dScorée de dra­
peaux et de banderoles. Dans te 
choeur, une centaine de membres du 
clergé, outre ceux que vous avez men­
tionnés hier.

Nous avons pu reconnaître les ré­
vérends MM. A Bertrand, curé da 
Lacolle, F. X. Charbonneau. Tupper 
Lake ; Eug. Lessard, Manrllle, R.I ; 
M. D. Charbonneau, Keesevllle. N.Y-;i

Rév. E. C. Laramée, Bedford, N.Y. ; 
R. J. N. Pelletier, O.M.I., Plattsburg, 
N Y. ; Rév. M. Lasalle, Epiphanie ; 
P. D. Darche, Clarenceville ; J. M. H. 
Bastien, Alburgh, Vt. ; Garand, P. ri. 
Clayton, N. Y. ; F. X. Lachance,West- 
port, N. Y. ; F- A. Balllargé, curé, 
Saint-Hubert, P. Q. ; L. A. Desro­
siers, Ecole Normale J. C., Montréal; 
Chs. Crevier, Holyoke, Mass. ; R. 
Lauzon, de Clayton, N.Y. ; L. H. P 
Lachance, de Grande-Isle ; les RR. 
PP. Victor, de Chazy ; Bernèche, ce 
Plattsburg ; M. le curé Rabeau, de 
Saint-Lambert, P. Q. ; C. Coursol, H. 
recourt, A. P. Clairmont, de New- 
ork, etc.
Près de la balustrade se trouvaient 

.les sièges qui étaient occupés px • 
Thon. M- Gatineau, présldent-génôra. 
de l’Union Salnt-Jean-Baptlsto d’A­
mérique ; W. Chapman, le poète si 
bien connu ; Alexandre Bellisle, de 
Worcester ; A. G. Lalime, de Wo'- 
cester ; Dr A. Charbonneau, O. La­
fontaine, E. I. Laramée, L. C. Lafo,:- 

' taine. etc.
1 Le choeur a chanté avec beaucoup 
de succès la messe du second ton. M. 
Legendre, l’un des citoyens les plus 
en vue de Champlain, a parfaitement 
exécuté leux magnifiques soli.

LE SERMON
Au dire de tous ceux qui ont eu 

l’avantage d'entendre l’allocution re­
ligieuse de circonstance, prononcée 
par l’abbé L- I. Rodler, D. D., 16 
Southbridge, Mass., prêtres et laïques, 
cette pièce d’éloquence est peut-être 
la plus puissamment pensée et la 
plus chaudement dite que nous ayons 
entendue aux Etats-Unis.

Il est vraiment malheureux que 
nous ne puissions en donner mémo 
une courte analyse.

L’abbé Rodler a parlé de l’amour 
de la patrie, des sentiments qu'il 
inspire, surtout en ce jour des fêtes 
de Champlain. Et l’orateur loue la 
gloire de ce grand chrétien, de ce 
grand patriote dont la vie fut con­
sacrée au service de la religion et 
de la patrie. Il en profite pour dire 
que c’est dans la religion du Christ 
que Champlain a puisé sa force et 
ea grandeur.

GRAND BANQUET 
Un banquet a été donné dans la 

salle publique, après la messe. Il 
n'y a pas eu de discours. > Vers deux 
heures la foule commence à envahir 
le terrain de l’église; une heure plus 
tard on pouvait évaluer à plus de 
cinq mille le nombre de personnes 
massées autour du monument, sur la 
verandah du presbytère, sur les ga- 
ries des maisons voisines.

taire et civilisatrice à la fols.
Nous sommes tel près des endroits 

historiques qui rappellent la valeur de 
Champlain, de Montcalm et de Lévis. 
Je veux parler de Crown Point, lieu de 
la première visite de Champlain, contre 
les Iroquois, en 160') ; de Carillon, au­
jourd'hui appelé Ticonderoga, où, en 
17M), Montcalm et Lévis défirent une 
armée anglaise cinq fols supérieure en 
nombre — 3,600 Français et Canadiens 
contre 15.000 \ngrlnls et Américains ; 
2 Garneau, hist. Canada. 293.

Le sol que nous foulons, en ce mo­
ment. est donc doublement sacré, car il 
est celui de notre patrie nouvelle. Il a 
été arrosé du sang de nos pères, et 11 
s en dégage l'nréme le plus doux de nos 
traditions ancestrales.

Nous ne venons pas ici ressusciter 
de l’oubli une des gloires les plus pures

Albert Greenhill, l'auteur de Todieux attentat de 
Melbourne, déclare que c'est pour se venger 
qu'il a commis son crime.—Récit palpitant au 
représentant de “ La Presse.”

Médaille commêim.rntlve, du monu­
ment érigé A In mémoire de Sa­
muel de Champlain. A Champlain, 
N. Y.

Sur l’estrade toute pavoiséa, on 
remarquait Mgr Gabriels, évêque de 
Plattsburg. N.-Y., Mgr Raclcot, évê­
que de Pogla, Monseigneur Dugas, 
curé de Cohoes, les abbés Chagnon, 
Eugène Lessard, J. M. H Bastien ; 
MM. Hogne, de New-York, maître de 
cérémonies, président à vie de la 
Société Saint-Jean-Baptiste de New- 
York; Dr Charbonneau. O. Lafon­
taine. E. C. Laramée L. C. Lafontai­
ne, AV. H. Crockett, Lynn M. Hays, 
M le maire Hays, de Champlain, 
etc.

CEREMONIE IMPRESSION­
NANTE

Avant le dévoilement de la statue, 
un choeur de cinq .ante voix, accom­
pagné par l’orchestre, a chanté "O 
Canada!”

Puis l'abbé Chagnon souhaite en 
termes éloquents la bienvenue à 
tous, Il est heureux et fier de voir 
enfin l'oeuvre de toute sa vie cou­
ronnée d'un aussi éclatant succès. 
Mais M. Chagnon déclare que si 
l’oeuvre est maintenant complète, la 
popu.Aion canadienne le doit à M.
L. Lafontaine, le digne trésorier du 
comité du monument Champlain.

C'est le maire Grâce et le Dr 
Cnarbonneau qui ont enlevé de la 
statue le large drapeau étoilé qui la 
recouvrait. Aussitôt des acclama­
tions qui durent plusieurs minutes 
éclatent de toutes parts, pendant 
que la fanfare attaque "O Canada”. 
Immédiatement après, Mgr Gabriels 
bénit le monument.

Nous avons publié le discours de
M. rtogue; voici celui de Thon. M. 
Dubuque, qui a reçu use ovation.

Discours d'Inatjp’iratlon de la atatua 
de Chnmplaln. A Chami'laln. S’. Y., le 
4 Juillet par M. Hupro A. Dubuque,
de Fall River. Mass.

Ma première parole, traduisant fidè­
lement la première émotion qui remplit 
toutes les Ames, est une parole de {&- 
licitation et de «rratltude pour ce bon 
Pèr^ Chaînon, do «’’hamplain. New- 
York. ee patriote si sincère, et pour 
tous ceux oui ont second0 son zèle, en 
vue des efforts et des sacrifices qu’ils 
ont faits pour nous convier A une fête 
aussi grandiose, en un Jour si glorieux.

r’nnfondant clans un même sentiment 
de lova ut è sincère notre amour pour 
la patrie de Washington et pour celle 
de Champlain, nous sommes Ici pour 
rendre hommage A l’une des plus gran­
des fleures du nouveau-monde Samuel 
de Champlain appartient à la France qui 
a salué son berceau, au Canada qui a 
recueilli ses cendres, et A l’Amérique, 
toute entière, qui a été témoin de la 
arandeur de son dévouement, de l’hé­
roïsme de ses exploits, et de la bienfai­
sante Influence de son oeuvre humanl-

M. l'abbé J. Valois, l’un des assistants 
de i'abbé Chagnon, qui a montré 
tant de zèle pour l’oeuvre du monu­
ment Champlain.

de l’Amérique française : nous venons 
simplement consacrer sous une forme 
durable rhomma^e sincère de notre ad­
miration et de notre gratitude envers 
celui qui a été surnommé. A Juste titre, 
le père de la Nouvelle France.

Il était dans l’ordre des convenances 
que Brouage, sa ville natale, lui élevât 
un premier monument en 1878 ; que la 
ville de Québec, qu'il a fondée, lui en 
érigeât un autre, vingt ans plus tard ; 
que Honfleur. témoin de ses expédi­
tions multiples, lui consacrât une pla­
que commémorative : et qu'enfin, une 
autre statue, oeuvre d’une postérité re­
connaissante. vint perpétuer son sou­
venir. sur les rives du lac magnifique 
qu’il a découvert, sur le sol de cette mu­
nicipalité qui eut l’inestimable privilè­
ge d^ ^orter son nom illustre.

A suivre sur la page 9

CHUTE DANS
UN ESCALIER

UNE VIEILLE FEMME TOMBE 
DANS LA CAVE D'UN HOTEL 
OU ELLE EST EMPLOYEE, ET 
EST TRANS.OSTEE A L’HO­
PITAL.

Une vieille femme nommée Mur­
phy, employée depuis plus de 18 
ans, comme laveuse à l'Hôtel Terra­
pin, 28 Notre-Dame-Ouest, a été vic­
time ce matin vers 8h 15, d'un ac­
cident qui aurait pu avoir les sui­
tes les plus graves.

Alors que l'infortuné voulait des­
cendre dans la cave, elle a fait une 
chute dans l’escalier, d’une hau­

teur d’une douzaine de pieds, la tête 
lui frappant violemment sur l'es- 
phalte. Comme Mme Murphy était 
sans connaissance, et qu’elle parais­
sait gravement blessée, les commis 
de bar appelèrent sur les lieux la 
voiture d'ambulance de l’Hôpital 
Général, où la femme fut transpor­
tée. Les médecins ont diagnostiqué 
deux légères blessures en arrière de 
la tête. Peut-être, la blessée souf­
fre-t-elle de lésions internes 7

LA POSTE A DOMICILE
L’honorable M. Lemieux ordonne 

la distribution à domicile des 
malles, à Villeray.

M. W. A. Handfild et M. l’échevln 
Duquette avalent récemment, au nom 
des citoyens de Villeray, demandé à 
l’honorable M. T^emieux que les let­
tres fussent distribuées à domicile 
dans Villeray.

L’honorable ministre s’est rendu à 
cette demande et hier les citoyens re­
çurent leur correspondance par le 
facteur.

Les citoyens reconnaissants en re­
mercient sincèrement l’honorable mi­
nistre des Postes.

LE PRIX D'UNE VIE
M. Maxime Lauzon vient de pren­

dre une action au montant de $5. 
000 contre la "Great North Western 
Telegraph Co.” pour la mort de son 
fils, Dieudonné tué à Chatham, pat 
un fil électrique chargé, Il y a trois 
mois. ______

EN ROUTE POUR
L’ANGLETERRE

(Par dépêche f>f>éclaie & LA PRESSE'
Ottawa, 5 — M. T. Boville, sous- 

minlstre des Finances, est parti pour 
l'Angleterre où 11 rejoindra Thon. W. 
S. Fielding. Il a été mandé en rap­
port avec les négociations entamées 
entre le gou 'ei îement du Canada et 
le gouvernement français en vue de 
la conclusion d'un traité de commer­
ce.

UNE PLAIE
Reina Tremblay, Elizabeth Mar­

tin. Rose Anna Miron et Rose 
Champagne, belles-de-nuit fanées, 
ont été condamnées, ce matin, par 
le recorder Dupuis, à 3 mois de 
prison, et à |25 d'amende ou à trois 
autres mois, pour avoir exercé le 
métier de racoleuses

Le recorder Dupuis a tenu à aver­
tir le public qu'il se propose d'être 
encore plus sévère à l'avenir à l'é­
gard de ces femmes oui «"nt «n» 
nlale générale.

Richmond, 6. — L’auteur du lâche 
attentat commis sur la personne de 
la Jeune Lilian Lynn, Albert Green- 
hlll, est enfin sous arrêt, après avoir 
été traqué comme une bête fauve du­
rant trente heures.

Pas une grange, par un ravin, pas 
un tallll, pas un fourré qui n'ait 
été scruté sur une étendue de ter­
rain d’environ vingt milles carrés, 
par les braves citoyens de Richmond 
et de Melbourne, sous l’habile direc­
tion du détective Lapointe, de Mont­
réal, du grand connétable H. Moe, du 
district de Saint-François, des chefs 
de police de Richmond et de Mel­
bourne, MM. Caswell et Patrick.

Jamais
CHASSE A L'HOMME

n’a été aussi mouvementée dans tout 
le district de Saint-François.

Nous allions d’une demeure à 
l'autre et pas un seul homme n’é­
tait trouvé à son logis; tous étalent 
sur pieds pour prêter main-forte à 

i la justice.
i Leur nouvelle demeure était sur 
les routes, dans les bols, dans les 
prairies. Ils allaient en tout sens 
fouillant, scrutant tout endroit qui 
aurait pu donner asile au fugitif.

C’est ainsi que nous trouvions tous 
ces braves fermiers qui avaient lais­
sé la pioche pour prendre la cara­
bine et se faire chasseurs d'homme.

Il était midi et demi lorsque le 
détective Lapointe et quelques hom­
mes accompagnés de votre correspon­
dant reçurent la nouvelle d’une

APPARITION DU FUGITIF, 
à environ deux milles de la petite 
église catholique de Ste-Marie d’E-
ly.

Nous étions alors sur la route de 
Racine.

Le chef ordonna aussitôt de se di­
riger vers Ste-Marie. On se divisa 
par nouvelles escouades afin d’obs­
truer toutes les issues, par lesquel­
les pouvait s’échapper Albert Green- 
hlll.

En agissant ainsi, nous venions 
de former un cercle vivant qu’il était 
Impossible de briser.

Enfin nous tenions l’infâme agres- 
seur.

A une heure et quart, nous étions 
à prendre le dîner chez M. O’Connor 
sur les hauteurs de Ste-Marie d Ely.

Vingt minutes ne s'étalent pas 
écoulées qu'une

UNE DETONATION 
se faisait entendre dans les envi­
rons et deux minutes plus tard, deux 
autres. . ....

Le signal ôtait donné. Aussitôt, 
tous furent sur pieds et se dirigè­
rent dans la direction d’où venaient 
les coups.

En quelques minutes nous étions 
sur les lieux. De tous côtés arri­
vaient des voitures. Dans le temps 
de le dire, il s’en trouvait une 
cinquantaine. , .

L’escouade qui avait pour chef . • 
Patrick, de Melbourne, après 1 a'aJ- 
me de onze heures, s'était dirigée 
vers la ferme Dohan.

Et là, après avoir fouillé grange, 
écurie, hangav, ils se partagèrent la 
forôt avoisinante qu’ils parcoururent
en tout sens. _,t

Tout-à-coup, Johnny Martin vi 
remuer quelque chose

DANS LES BROUSSAILLES 
Aussitôt de pointer sa carabine et de 
crier; “Hands up or you are dead.

Il s’avança et trouva blotti dans la 
boue le malheureux Albert Greenhtll, 
à bout de force. Ses compagnons s a- 
vancèrent pour lui prêter main for-

^Le malheureux, se voyant décou­
vert dans sa cachette, n'osa pas hou- 
eer et leva les mains.6 On s'en empara et ce fut. à ce mo­
ment que partirent les détonations 
qui nous guidèrent. A notre arr 
nous vîmes, à la sortie du bois, le 
chasseur d’homme Martin, ayec s*

prneé.ait auivi du chef Patrick des
deux MM. Murphy et de M- C. Birth.

Il était à ce moment une heure i t 
quarante de l'après-midi

L’endroit où s’est faite la capture 
est à une dizaine d’arpents de 1 habi­
tation de M. Mlck Dohan et à envi­
ron une douzaine de milles de la viH-
de Richmond. __

Le prisonnier a dû parcourir P°-‘r 
se rendre à cet endroit une

VINGTAINE DE MILLES 
à travers des bols très épais.

Il est resté au bord du bois durant 
toute la nuit, craignant de s’aventu­
rer dans la forêt et de trouver là tire 
mort inévitable; en effet, les bol» 
ont là plusieurs milles d'épaisseur.

' De plus, il ne voulait pas s'éloigner 
des habitations afin de pouvoir, si 
possible, se procurer quelque nourri­
ture pour ranimer ses forces car n 
était exténué au moment de sa cap­
ture.

A deux heures moins un quart,nous 
nous mimes en route pour Richmond 
Une cinquantaine de voitures faisant 
escorte au malheureux prisonnier.

Le correspondant de "La Presse ,
! fut le premier à avertir de la capture 
la population de Richmond.

Plus d'une centaine de personnes 
étalent dans la cour de l'hôtel U- 
ville de Richmond, à l'arrivée de 
Greenhtll, à deux heures et quarante 
minutes.

La population surexcitée, s’écria :
,rTUEZ-LE"

lvnchez-le, pendez-le.”
’ Greenhill fut aussitôt Incarcéré 

dans une cellule et personne ne fut 
admis dans les couloirs de la prison.

Cependant, quelque vingt minutes 
plus tard, votre correspondant, a-'- 
rnmpaetié du détective Lapointe, put 
se rendre auprès du malheureux. ■' 
toutes nos questions. Il ne voulut rien 

j répondre.
Dans l’Intervalle, un messager ava<t 

jétê envoyé chez le père de la victi­
me, M. O. D. Lynn. Il revint plus 

itard en compagn’e du malheureux 
! père.

i On se rendit en sa compagnie chez 
| le magistrat Jones donna les do- 
| cuments nécessaires pour que Green­
hill fût aussitôt envoyé à la prison 
du district de Salnt-F*rançols, à Shet- 

| brooke.
Sept ft huit cents.personnes assistè­

rent au départ de Greenhill pour la i 
prison du district.

Un grand tumulte se produisit à 
l’approche du prisonnier1 à sept heu-i 
res moins t:lnq minutes.

Tout le i monde voulait la premlèr*4 
place pour1 voir de près le malheu-» 
reux.

D’abord on s« mit à lancer^ tou tea j 
sortes de 1.

CRIS SINISTRES
tels que “A mort, ]ynchaz-le.ipendez-: 
le, frappez dessus, etc.”

Mais à la gare, le silence,se fit 
personne n’osait prononcer une 
role, tant on était terrifié en voyant 
celui qui s’étalt rendu coupable dit 
plus lâche attentat dont fassent men­
tion les annales des'Cantons de l’Est.'j

Dès qu’il fut arrivé près de la gare/ 
tous les curtonx se précipitèrent sur 
la voiture couverte qui gardait le- 
malheureux.

Tout le monde voulait le vol» à la 
fols, on se bousculait, on se soule­
vait pour le voir. Les ganUens nej 
voulurent pas descendre de la voitu­
re avant que le train fut entré en, 
gare : ce/train ôtait 4e 10 minutes! 
en retard.

C’est alors que votre correapon-J 
dant, aidé de la police, put s’appro-e 
cher du prisonnier. Le^xepresentanH 
de "La Presser” fut le premier quVl 
ait réussit à faire parler Greenhill. J 
comme 11 fut le premier ■ à annoncer 
cette affreuse tragédie.

Dans la voiture Greenmil était à 
droite du chef Patrick, de Melbour­
ne, en face de lui se trouvait le chef 
de police de Richmond, M. Caswell, j 
Sur les marche-pieds deux hommes ( 
montaient la garde de peur de quel- ' 
que attaque de la part de la popula- : 
ce qui criait encore.

Je remplaçai un de ces hommes et , 
c’est alors que commença mon 

PREMIER, ENTRETIEN 
avec le prisonnier.

Le malheureux semblait très abat­
tu. Il avait la tête baissée et n'osait 
envisager personne. Il portait un 
chapeau “Strathcona". Il avait gar­
dé le môme costume dont “La Pres­
se’ donnait, hier la description.

A mes premières questions Green­
hill répond par des signes de tête, 
car les sanglots l’étouffent ; 11 n». 
peut parler.

Mais après quelques moments il 
commence à donner l’historique de

SA VIE

depuis sa naissance.
“Je suis né à Reddish, dans le sud 

de l’Angleterre, dit-il, et je suis âgé 
de 20 ans.

“Je suis orphelin de mère depuis* 
l'âge de cinq ans. Je n’ai jamais revu 
mon père.

“En effet. Je suis allé ' école d®( 
réforme de Saltley pendant trois ans, j 
parce que je refusais de me faire* 
Instruire.

“Je ne suis Jamais allé à Londreai 
durant mon séjour en Angleterre. *

“Je fus condamné autrefois poup-è 
avoir mis le feu à une école.

“Je porte une large cicatrice 
flanc droit.

“Lorsque je sortis de la réforme^ 
je me dirigeai vers Liverpool et deu*7 
mois plus tard Je m'embarquai pou#, 
le Canada. )

"Je n'al pas de parent dans o«i 
pays-cl. J'ai des amis seulement qu8| 
sont engagés comme garçons de fer-iL 
me dans les environs. *

“Il y a quatre ans que Je suis atu*. 
Canada.

“J’ai toujours travaillé dans 
Cantons de l'Est, et, depuis un an, i 
J’étais au service de M. Lynn”

—Ici, 11 ne peut continuer à ré-\ 
pondre à mes questions. |

IL PLEURE
à chaudes iarmes.

Ce n'est que dix minutes 
tard que je pus continuer mon lt»-< 
terrogatoire.

Le train No 6 entre en gare. Tous j 
les yeux sont tournés vers la voltu- , 
re.

Des policiers volontaires ouvrent j 
un chemin au malheureux, accom­
pagné des deux chefs de police et de j 
votre correspondant.

A ce moment la foule avait de ) 
beaucoup augmenté.

Alors se répétèrent les apostro­
phes qui avaient marqué l’arrivé de , 
la voiture.

Greenhill pleurait toujours.
r

DANS LE CHAR
il prend place à côté du chef Cass- 
well.

Le wagon est aussitôt rempli de 
curieux parmi lesquels on voit un 
grand nombre de femmes..

La police est obligée de faire sortir 
de force les gens qui deviennent de 
plus en plus nombreux.

A sept heures et trente-cinq mi­
nutes. nous quittons Richmond, en 
route pour Sherbrooke.

C'est alors que votre correspon­
dant reprend son Interrogatoire.

Greenhill répond comme suit:
“Je suis revenu du camp de Gran­

by vendredi soir".
—II racconte ensuite en pleurant 

LE RECIT 
de son attentat:

Mercredi matin, à huit heures et 
dix minutes, je ris Lilian se dlrl- 

jger vers les hauteurs de la ferme.
“Je la suivis et rendu à une cen- j 

taine de pieds du bols. Je courus 
jvers elle et aussitôt commença la ; 
lutte dont vous connaissez le résul- I 
tat.”

—Pourquoi aglsstez-voua ainsi? j
—“Parce qu'à la maison toujours 

on se moquait de mol. Tout ce que / 
Je faisais n'étalt Jamais bien fait et \

A suivre sur la page 9
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LES PALINODIES DU SULTAN

Ce qui s'est passé au Maroc, 11 
n’y a pas encore un tiers d’année, 
prouve clairement que l'interven­
tion de la diplomatie européenne 
n’a aucune influence sur ce moyen-

exercée sur son territoire, 
j 0. — L’accord franco-marocaia est 

accepté et recevra une consécration 
définitive, dès que les droits et les 
devoirs de chacun seront enfin clai­
rement exprimés.

7. — Moulay-Idrin est formelle­
ment désavoué. 11 a été rappelé d'of­
fice, mais le Sultan, qui ne' sait pas 
exactement où il campe, ne peut, 
malgré son bon vouloir, aller le cher­
cher par l'oreille.

8. —Maïl-Aïnln ne recevra plus d’a'- 
mes de contrebande. Le sultan pren-

Hatterb*# — Render et Schreck 
et Thomas.

Ortb

VIA RDI -
MERCREDI
TEUDI
VENDREDI
\AMEDI

TOTAL - 
HEBDOMADAIRE -

. 93,489
■ 93,455

93,442 
93,548 
93,487 

- 116,912

R. H. E.
. . .OOinnoOOI— 2 ?0 0

. . .000000300— 3 6 2
Rhodes et Clarke ; Smith

- 584,333
- 50,498

634,831

MOYENNE PAR JOUR DE 
-'EDITION QUOTIDIENNE

97.388

Deuxième partie î ^

Philadelphie.....................0000120— 3 7 4
New-York.........................0i6000x— 7 6 3

Batteries — Waddell. Bartley et 
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Shaw . Grahan. Smith et Warner.
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Newark, 2 
Providence.
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HORRIBLEMENT
EBOUILLANTE

Un jeune garçon reçoit sur un pied 
le jet d’eau bouillante d’un ro­
binet de locomotive.

<Du corrcpondar.l rSgulUr de LA PRESSE)
Québec, 5. — Jean Tremblay, un 

garçon de treize ans, a eu un pied 
ébouillanté eri jouant avec un com­
pagnon, hier soir. Les deux garçons 
s'amusaient près d’une locomotive, 
dans la bâtisse spécialement réser­
vée à ces machines, lorsque l’ami de 
Tremblay ouvrit un des robinets. II 
en sortit avec force de l'eau bouil­
lante qui atteignit le jeune Trem­
blay, le brûlant d’une manière épou­
vantable.

Le Dr Samson fut vite mandé 
pour donner ses soins au petit gar­
çon qui souffrait horriblement. On 
le conduisit tout de suite à sa ré­
sidence où il est encore sous les 
soins des médecins.

R. H. E. 
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. . .000000600— 081
Batteries — Prueitt et Criger , Gra­
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Après-midi : R H E.
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St Louis. : . . .300001200— 6 12 2

Batteries — KUlian et Schmidt ; Di- 
neen et Spencer. Umpire. Connolly.
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Philadelphie. 
Détroit. . .
New-York. . 
St Louis. . • 
Boston. • •
Washington.

AUJOURD’HUI 
Montréal à Buffalo.
Toronto. & Rochester.
Providence à Baltimore.
Jersey City à Newark.

LE BASEBALL A VALLEY FIELD 
Dimanche prochain, le 7 Juillet, au 

par* Saint-Jean-Baptiste, aura lieu la 
première grande partie de la Ligue Ca­
nadienne de l'Est ; les deux clubs qui 
ac disputeront la victoire sont Valley- 
field et Saint-Hyacinthe. i

Le club Saint-Hyacinthe est un des 
plus forts des environs ; il est com­
posé des joueurs du club Mascotte, de 
Montréal, qui a défait le club Farn- 
ham par f» û 1.

Des milliers de spectateurs seront 
au parc dimanche, et applaudiront les 
deux clubs concurrents.

Voici les noms des joueurs : 
Saint-Hyacinthe - Daignault l.f.. Mi­

ron s.s., Bavette 31».. Aubertln 2b.. PHtz j eUX.

l'Europe n'existait pas. Us ont pris 
des villes, en ont chassé les étran­
gers et ont fignolé quelques petits 

| massacres, geure russe, sans se 
I préoccuper du qu'eu dira-t-on.

Les étrangers se sont empressés 
de tiler; que vouliez-vous qu'ils 
fissent?

La France, il est vrai, a occupé 
Oudjda et a mis l'ordre dans ce 
taudis.

Eh bien, cette Intervention n’a 
pas paru déplaire aux Marocains, 
qui se sont dit: "Quand les Fran­

çais auront tout nettoyé et fait pa­
ver les rues, il faudra tout de mê­
me qu’ils s’en aillent. Us ne peu­
vent pas garder Oudjda; que di­
raient l’Allemagne et l’Espagne?

Cette aventure prouve peut-être 
qu’il aest pas très intelligent de 
vouloir civiliser les gens malgré

c.. Gervais c.f.. Champagne r.f.. Poi­
rier 1b.. Demera p.

VallrvfieM — Durocher c., Fisher p., 
J. Rochefort 1b.. G. Rochefort 2b.. Char­
rette s.s.. Fortin 3h., Zon Bougie l.f., 
Legault c.f.. J. Rochefort r.f.

FLOOD EN LIBERTE 
Timothy Flood, anciennement deux­

ième but de Toronto, a été libéré hier. 
Il a quitté la prison oïl 11 avait élu 
domicile à la suite de voles de faits sur 
l'arbitre Conway. Le ministre de la 
Justice a ordonné l'élargissement de 
l'athléte en réponse aux nombreuses 
requêtes 0 cette fin.

Gaff- Perd.
«3 23
42 20
37 2ù
25 28
31 32
28 31
25 41
20 41

A BORD DU “VIRGINIAN”
L'honorable M. Albert Brassey, 

madams Brassey, et leur suite, ils 
Londres ; le Dr et. Mme Ranning, de 
Winnipeg ; M. H. Panneton, de Mont­
réal ; M., Mme et Mlle A r mi tag* 
Rhodes, de Québec ; le major et Mm 
Scott, de Londres ; Mme M. D. Vn- 
cbon, Québec ; M. l'abbé A. Vachon, 
Québec, sont au nombre des passt- 
g^rs de première classe, à bord d’i 
vapeur “Virginian'’, qui quitte Mont­
réal aujourd’hui, pour Québec et Li 
verpool.
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Batteneâ — vViîise et Bow'erman

Bell et 
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A Chicago : 
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Chicago. . . 
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Ritter. Umpires, R'gler et

R. H.
. 10000130x— 5 4 
.oionooooo— 1 5

LEANDER BATTU

Les Belges, du cluo nautique de 
Gand. ont vaincu les Leanders, hier, à 
Henley, par deux longueurs, en 7 minu­
tes 5Ô secondes. Cette course était la 
deuxième épreuve pour le Grand Chal­
lenge Cup. McCulloch a battu Stuart 
dan® l'épreuve première des Diamond 
Sculls.

MORT DE McGREEHAN
On annonce de Hazelton, Penn., la 

mort de Connie McGeehan. ancien lan- 
reur de Toronto et du Philadelphie, 
Ligue Américaine. L’athlète a succombé 
à la tuberculose. Sa soeur. Mlle Marga­
ret, l'a suivi dans la tombe cinq limi­
tes après.

SHERIDAN CHAMPION
Martin J. Sheridan, de IT. A. A. C., 

a gagné le championnat du tournoi ath- 
’étique du Celtic Park, à New-York,
hier.

NOUVEAU RECORD

Dennis Mahoney, de Boston, a lancé 
50 livres & 40 pieds 2 pouces, hier, à 

Boston, lors du tournoi annuel du 
Clan-na-gall. C’est un nouveau re­
cord.

Le club de croquet Dollard vient d’or- 
ganiser un grand concours pour ses 
membres. Il durera de 2 fl 3 semaines. 
De jolis prix seront distribués aux vain­
queurs.

âge africain
“^a,1“!1.°"Ua,LC0“!nLf! i dra de8 mesures pour ies confisqua

avant qu'elles ne lui parviennent at 
les conservera précieusement, afi.i 
d’être certain que nul n'en fera in 
mauvais usage contre la France.

9-—Enfin, pour répondre d'une fa 
çon satisfaisante au dernier • artlc!e 
de l’ultimatum, le Sultan fera to>'t 
ce que la France voudra.

On ne peut guère être plus gouail­
leur que ce brave Sultan, et surtout 
être plus habile palinodigte. Il cède 
sur tout, accorde tout, mais en mêmt 
temps, â l’aide d’une restriction d'ap­
parence naïve, il retire également 
tout ce qu’il vient de concéder.

Il va même au devant des désirs 
de la France et lui offre de (Pabau- 
donner, lui et son empire, à son sage 
gouvernement. Il veut bien s'annexv- 
à l’Algérie, pourvu que l'acte d’Algê 
siras ne s y oppose pas, que l’émi- 
d'Afghanistan y connente, que Maho 
met approuve le mouvement, que les 
nations rivales ne soient pas jalou­
ses du cadeau et que la Banque da 
France veuille bien payer tous lej 
frais.

Il est bien évident que les diplo­
mates français se sont aperçus qu’ils 
étalent magnifiquement joués. Mais 
qu’y faire ? Prendre la chose au sé­
rieux, au tragique, et s’enliser davan­
tage dans ce bourbier fétide ? Corn 
promettre son or, la vie de ses sol 
dats, son prestige à parlementer avet 
un bonhomme roué et de mauvaise 
foi qu'on ne peut atteindre ? Partir 
en guerre contre des brutes pouilleu 
ses qu'on ne peut pas plus saisi 
qu’on ne peut prendre de l’eau avec 
la main ?

Piteuses affaires. Le mieux serait 
de quitter Oudjda, crânement, com­
me on s’y est rendu, musique en tê 
te, et ne jamais remettre les pieds 
dans ce pays maudit.

C’est bien, sans doute, ce que la 
France ferait, si elle ne craignait 
qu’une autre nation, aussi naïve 
qu'elle, aille s’exposer à une pareille 
mésaventure.

La diplomatie, je vous le dis avec 
conviction, c’est quelque chose d’é­
norme.

5-7—1907.
LAURENT BART.

Le club Canada ira rencontrer le Lon- 
gueuil dimanche. 11 lance en même 
temps un défi au Saint-Jacques, pour 
le 14 Juillet. Informations chez Ovila 
Augé. 23 rue Cathédrale.

LA NATATION
Demain, au club de natation de ITle 

Salntt-ilélène, auront lieu les handicaps 
hebdomadaires. Il y a au programme 
deux courses de 220 verges. Junior et se­
nior. et une course en cuvette pour Jeu­
nes gens.

STRAUSS DECORE
Paris, 5 — Le gouvernement a con- 

tëré la croix de la Légion d’Honneur 
A Richard Strauss, le compositeur au­
trichien, auteur de “Salomé”.

Batteries — MoGinnity et Bowerman ; 
Pastorius et Ritter.

Batteries — 
et Schlei. 

Aprés-mMI :

Chicago. . . . 
Cincinnati. . .

Brown et Moran ; Hall
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L'ADVANCE EST COURU
Peler Pau. cheval appartenant à Ja­

mes R. Kecne. a gagné le trophée Ad­
vance — $13.000 — hier. 0 Sheepshead, 
près New-York. Il y avait 35,000 person­
nes présentes. x

Que peuvent espérer les Euro­
péens au Maroc? Ils s’attaquent à 
une barbarie qui ne les comprend 
pas, qui a ses dieux, ses moeurs, 
sa mentalité, et, si on peut le dire, 
sa moralité spéciale.

Faire avec ses populations du 
commerce et de l'industrie en res­
tant sur les côtes, c’eût été sage.

Malheureusement, sous ce pré­
texte d'aider le gouvernement ma­
rocain, il y avait, de la part des 
grands Etats, l’arrière-pensée habi­
tuelle: découper l'empire en mor- 
ceaux et se les partager.

Ça, c’est de la diplomatie.
Et la diplomatie d’Europe croit 

avoir le monopole de toutes les fi­
celles.

Quelle erreur !
Le sultan du Maroc est plus rou­

blard que tous les cabinets réunis. 
Il me plaît, ce coco-là, avec sa bon­
ne humeur, sa douceur, sa bonté ap­
parentes. Il vivait bien tranquille­
ment dans son palais, en famille, 
partageant ses loisirs entre la bi­
cyclette et les dernières nouveautés 
du phonographe, sans avoir jamais 
eu la pensée de pénétrer, même de 
vive force, dans les Etats de la vieil­
le Europe. Sa réserve ne fut pas ap­
préciée, et une quantité prodigieuses 
d’Européens allèrent planter leur 
tente dans ce Maroc, où personne ne 
les avait Invités. Comme le pays 
n’est pas tout à fait follichon, ils 
trompèrent les ennuis du séjour en 
se mangeant le nez mutuellement. 
Ce que voyant, les Marocains, mis en 
appétit, tapèrent de bon coeur sur 
leurs hôtes, à tort et à travers.

La France, qui avait été particu

fcÔLÔNIAL ! S
Nous fermons à 1 heure le samedi.

fi A YON DE LA PORCELAINE
Pour Samedi Seulement

200 échantillons d’assiettes Doulton ; prix 
réguliers $1.50 à $2.50, pour SOc chacune.

300 tasses et soucoupes dépareillées ; prix 
réguliers $1.25 à $2.50, pour 75c chacune.

VALISES ET SACS
Un lot assorti de valise* à costumes en “Leatherette" et natte Ja­

ponaise, restant de notre vente de Juin ; tant qu’il y en aura, moins 
î43 1-3 pour cent.

Nous avons un grand assortiment de valises Ô. costumes Japonaises, 
télescopes et sacs de club, très légers et & bon marché prix de 6t>c 
en montant.

Rayon des Paniers et Carrosses de Bébés
Une ligne complète de Go-Carts pliants ; Go-Carts penchants, et 

carrosses de bébés, de $4.50 & $35.
Voiturettes. de $i8.75 à $10.
Carrosses anglais, de $35 à $55.
Diligences anglaises — mall carts. — $120 à $30.
Mannes couvertes à linge, $1.50 à $5. 
l’anlers-valises et mannes linge, de #7 ft $13.
Paniers à linge, sans couvercle, de 75c à $3
Une ligne complète de paniers ft. papier de fantaisie, etc., toujours 

en stock. Une table spéciale de paniers pour pique-niques ft SOc cha-

Commandes par la poste promptement et soigneusement exécutées
Echantillons envoyés gratuitement sur demande.

HENRY MORGAN & CO., LTD, - MONTREAL

EN ROUTE POUR MONTREAL
La Sûreté a été informée qu’un 

nommé Harry Brooks alias Wa’ter 
Lane alias Jameson, alias Fagan,dis­
paru de Los Angeles, Cal., après avoir

r_____  volé une quarantaine de mille dollars
lièrement molestée, fit une manifesta- d® bijoux appartenant à une dame
tion militaire imposante et adressa 
au Sultan un ultimatum qui exigeait 
la satisfaction immédiate à neuf 
griefs, dont le moindre entraînait 
une déclaration de guerre.

Un souverain européen, orné de 
son parlement, eût crié comme un 
putois et se fût entêté dans ses er­
rements.

Le Sultan, non.

Il a tout accepté, les mises en de­
meure èt les menaces. Il a répondu, 
tout simplement, comme un brave 
homme, qui'il se soumettait à tou­
tes les condjil ions qu’on lui imposait, 
de façon à faire penser à la postéri-

Anthony, de cette ville, est en route 
pour Montréal.

Le voleur est un jeune homme de 
24 ans, mesurant cinq pieds et huit 
pouces, et pesant 150 livres.

INSPECTION MILITAIRE
(Du correspondant régulier de LA PRESSE) 

Québec, 5. — Le major général 
Lake, commandant de la milice ca­
nadienne, accompagné de Sir Frédé- 
dic Borden, ministre de la Milice, 
du col. Eugène Fiset, sous ministre, 
du col. Buchanan, commandant de 
la province, du Colonel Shore, du 
18ième régiment des Indes, du co-

Cartouches
“Sovereign M

ét^üNil'0

Les meilleures pour 
l’afftlt ou la chasse.Char- 

sous la surveillance 
un médiate de M. Alex. 
Dey, un < e* tireurs les 
plus experts du Canada. 
La poudre—poudre sans 
lumée Nobel i Empire 
Bulk Smokeless) donne 
le m a x 1- 
m u m de 
portée avec 
1? ml n 1 - 
mu;n de re­
cul.
Dominion < arrririse 
i o- Ltfl*, Montreal,

Batteries — Overall et Kling ; Ewing 
et McLean. Umpire, O’Day.

A Pittsburg :
Avant-midi :

R H E
Pittsburg.......................004OOOft0x— 4 8 3
St Louis.......................000000000— 0 7 4

Batteries — 
et Noonan.

1 Après-midi :

'Pittsburg. .

Leever et Gibson ; Lush

R. H. E. 
.022OO3O2v— 9 12 3

J H» • '•'•v's . . 300200000— n 10 2
Batteries — Willis et Glbson ; Kar-

gt..............ACAisnail. • moire, t’arpenter.

George R. Lyon, de Lambton, Ont., 
vient de gagner définitivement la coupe 
Aberdeen, trophée du championnat ama­
teur du golf, au Canada. C’est la troi­
sième année consécutive qu’il enlève le 
trophée.

JEUNE LAUREAT
Aux derniers examens de l’Acadé­

mie de Musique de Québec, qui on: 
eu lieu le 25 juin dernier, M. Hector 
Dansereau a obtenu le diplôme de 
lauréat avec distinction.

Ce tout jeune pianiste a pour pro­
fesseur Mme D. McNamara-

des officiers.

Officiers et membres du Cercle Parois sial Saint-Louis, qui donne chaque se­
maine de si Intéressantes séances de lutte.

té que Metternich n’avait jamais été ,onel JoneSi dIrecteur g^éra) ^ 
quun vulgaire polisson. service médical, et du major Eaton,

1. — Il révoque sans examen le I est allé rendre visite au comman- 
pacha de Marrakasch. Mais il ajoute j,]ant 6t aux officiers principaux du 
que ce fonctionnaire est si malade, camp ,je Lévis.
qu’il se ferait un scrupule de cons- Après une inspection, le ministre 
cience de lui faire connaître, non Is'est rendu aux quartiers généraux 
plus qu’aux siens plongés dans la dé­
solation, la mesure si sévère qu'il 
vient de prendre à son égard. Il es­
père que la France, ayant ainsi obte­
nu satisfaction sur ce point, ne se 
montrera pas cruelle à l'égard d’un 
fonctionnaire responsable mais inno­
cent du sang versé.

2. — Il cherchera activement les 
vrais coupables. S'il les découvre, il 
les punira de façon exemplaire, par 
le glaive et par le feu. Mais on ne 
peut exiger de lui qu'il fasse tortu­
rer et mettre à mort des innocents.

3. — Il répudie officiellement les 
massacres qui ont été perpétrés dans 
son empire et adresse ses plus sincè­
res condoléances à M. Pichon, à M.
Clémenceau, à M. Fallières et à ces 
dames à ce sujet.

4. — Il reconnaît que le gouverne­
ment de la République a droit à une 
indemnité qu'il est prêt à payer,sans 
en discuter le chiffre, dès qu'il aura 
de l’argent en caisse. 11 profite de 
l’occasion pour faire savoir à la 
France, émue de tant de condescen­
dance, qu'un prêt de quelques mil­
lions —- deux ou trois cents seule­
ment — lui permettrait d'acquitter 
cette indemnité sans retard.

5. — La poilu du Maroc par la

LESSARD EST ARRETE
(Pnr déoêche spécial, A LA PRESSE)

Détroit, Mich., 5 — Alfred Les­
sard, un fugitif de l'asile des alié­
né de Toronto, est sous arrêt, à la 
prison de cette ville.

Le pauvre fou a déclaré qu'il 
s’est évadé de Toronto en hypnoti­
sant ses gardiens.

h Eminemment Ionique et “ ' ”
i !

PS

L’eau de Source pure, naturel­
le, richement minéralisée, efferves­
cente.

Elle forme, avec les vins et les 
liqueurs, les mélanges les plus agréa­
bles, les combinaisons les plus appé­
tissantes.

Bimz-en encore et toujeurs ! 
C'est la Santé, c’est la Vie !

Distributeurs Généraux :

LAPORTE, MARTIN & CIE, Liée, Montréal.

COUP DE MAIN BIEN REUSSI
Des cambrioleurs ont enlevé pour 

$500 de bijouteries dans un ma­
gasin, à Tring Jonction.

*Du correspondant réüuiisr d, La TRESSE)

Québec, 5. — Une nouvelle reçue 
ce matin nous apprend qu’au vol a 
été commis â Tring Jonction, dans 
le comté de Beauce; il a bien réussi.
Le magasin de M. Ephrem Lagueux, 
marchand et maître de poste, a été 
visité par des voleurs, mercredi, 
dans la nuit. Ces derniers ont réus-

r a a o et i*oa hiimitP- ! collas. Klle lait pousssr une chevelure épaisse eu
SI à enle\er 500 piastres PIJ luxuriante Quand tout a échoué. Nous garantis-
ries en brisant un tiroir. La police eons Danderfue. Tous les pharmaciens la veadens;

I ai ~ ^ i rvo oahwoHIoc i 25c, «Qc et fl la bouteUle. Pour voua rendre compteest averti© et enerene .es coupâmes, j sa valeur, envoyé»cette annoifre avec lue en
timbres ou en argent, et nous vous expédierons 
gratis un gros échantillon. Knowlton Danderina 
Co., Chicago 111. A vendre et garanti pure The 
Lyman bjog <fc Co., Toronto, distributions gratis

Evénement pour Samedi
Ne manquez pas de voir l’impor­

tante annonce de la maison Ar­
chambault et Oakes. Lundi, le S 
juillet, commencera à ce grandy
magasin une immense vente da. 
dissolution. Vous pourrez acheter 
à 50c dans la piastre.

DANDRRINB
Opère des merveilles t.lle lait croître te* cheveux 
tout comme la pluie et le soleil font croître les rô-

SOUSCRIPTIONS POUR
L'HOPITAL GENERAL

Le trésorier de l'hôpital Général, 
accuse, avec reconnaissance, récep­
tion de nombreuses souscriptions 
pendant le mois de juin. Dans la lis­
te des souscriptsurs nous voyons no 4 
compagnies de chemins de fer, le* 
banques, les grandes compagnies In­
dustrielles, plusieurs de nos conci­
toyens, etc.

•‘Toujours fatigué” est dangereux. La 
Salsepareille de Hood vous renforcera.

(2)

COURTOISIE ENTRE
GOUVERNEMENTS

Ottawa. 5 — Le gouvernement 
canadien a accordé au gouverne­
ment américain la permission de 
transporter par les canaux du 
Saint-Laurent, un vaisseau-école, 
venant de Newport. Ce vaisseau 
servira à la réserve navale du Mi­
chigan, à Détroit. Il n’y a pas de 
canon sur le navire. Ce navire de­
vra être séparé en deux, pour per­
mettre son passage dans les éclu­
ses.

SON FILS UNIQUE
Les nombreux amis de M. A. C. 

Stonegrave, agent général du chemin

Tout habit élégant est ob­
tenu chez le populaire tailleur
H. DESLAURIERS
1219 Boulevard St Laurent 1219
Dernières nouveautés û votre 

choix. 182-n I,v

de fer Central Vermont, apprendront, 
avec regret, la mort du fils uniquj 
de ce fonctionnaire, arrivée, hier, a 
Jamaica Plain, Mass.

A. Noble Stonegrave a succombé ù 
la fièvre typhoïde, à l’âge de 23 an ;.
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DEUXIEME PARTIE 

(Suite)

Elle tressaillit.
—Brrr !... ce doit être horrible !...
Tous deux arrivaient sur le pont 

qui sert de limite de ce côté à la pe­
tite ville thermale. La jeune femme
dit :

—Je suis confuse, monsieur, de vous 
avoir détourné de votre promenade, 
je n'éprouve maintenant aucun ma­
laise ; je pourrai continuer seule 
mon chemin. Me voilà, du reste, au 
Mont-Doré : dans quelques minutes. 
Je serai à mon hôtel... Je vous se- 
'«is Infiniment reconnaissante de m0

soient nombreuses, affirma-t-il d’un 
ton sincère.

—C'est pour cela, continua-t-elle, 
que je veux pouvoir dire dans six 
mois, dans un an, deux ans ; je n’au­
rais pas eu ce plaisir si je n’avais étJ 
tirée d'un danger le....

Elle chercha....
—...le 18 août 18**... par mon­

sieur... Elle s'arrêta, dégagea soi 
bras de celui de son protecteur, et, !e 
regardant d'un calme regard d'en 
fant, elle attendit.

Une esquisse de sourire glissa sur 
les lèvres du mystérieux personnage ; 
11 fut aussitôt réprimé.

—J'accepte, pour l’avenir, votre 
souvenir au moment de vos Joies

courages et des ardeurs de jeunesse 
que rien n'a blessé. Plus tard seule­
ment viendront pour vous les désen­
chantements, les peines qui vous 

I amèneront inévitablement des cha- 
I grins. \

La jeune femme était très intéres­
sée.

—Vous croyez qu’ils viendront, les 
désenchantements ?

—Vous seriez une exception à la 
règle générale s'il en était autrement; 
je le désire pour vous.

Très réfléchie, elle ajouta :
—C’est drôle ! je n'en crois rien. 

Vous me pardonnerez ma franchise, 
n’est-ce pas ?

—Oh ! bien volontiers.
Après quelques Instants d’un silen­

ce commun, avec ténacité, elle reprit:
—Tout cela ne me dit point votre 

nom.
Il s'inclina, et d'une voix pleine de 

courtoisie qui révélait cependant une 
petite pointe de contrariété, il répon­
dit :

—Madame, Je suis celui qui reste 
votre serviteur...

Elle n'insista plus.
dh*> ft qui Je dois des remerciements, mais savoir, savoir si un jour de pel-

Le promeneur eut une hésitation
—J'aurais dû en accepter, madame, 

si J'avais fait réellement quelque cho­
se. mais je vous l'ai dit. Je suis resta 
dans la plus grande inaction.

—Vous me feriez plaisir, monsieur, 
«n me donnant votre nom. Il y a ton*. 
Heu de croire que nous ne noua re­
verrons Jamais, mais J'aimerais sa­
voir qui m’a préservée d’un malheur; 
car c'est ft vous, ft vous seul, il n'y a 
pas ft nier, que Je suis redevable au­
jourd’hui de toutes les Joies que J’é­
prouverai pendant le reste de mon 
existence.

*" —Je souhaite, madame, qu'elles

ne, un Jour d'ennui, vous ne direz
pas :

—■‘il aurait bien dû m'abandonner 
ft mon sort sans se mettre en traver-» 
du destin-’’

Il avait fait un pas.
Elle l’imita.
—Jamais, non, Jamais, Je ne dira' 

cela. Ce n'est pas parce que toutes 
choses ne marchent pas ft votre gui­
se qu'on doive tout de suite Jeter le 
manche après la cognée et se dése»- 
pérer.

—C'est vrai. Et puis, madame, vou* 
êtes Jeune et vous avez encore ên 
vous toute 1a vaillantise des frai*

m

—Alors, monsieur, merci mille foiu 
de votre dévouement, merci pour vos 
délicates attentions, je ne les oublie­
rai pas !

Elle lui avait tendu la ipaln, et. 
| sous la pression sympathique où elle 
' mettait un peu de sa gratitude, le 
mystérieux personnage éprouva com­
me un trouble.

Il se le reprocha aussitôt.
Que pouvalt-il avoir de commun 

avec celle qu’il ne reverrait probable­
ment jamais, comme elle venait de le 
dire ?

Quelle influence pouvait avoir sur 
lui un regard magnétique, d'autant 
plus besu qu’il ne cherchait pas à 
plaire ?

N’avait-11 pas fui toutes les occa­
sions où son coeur aurait pu s’atta­
cher ?

N’avait-11 pas éloigné tout projet 
qui aurait pu lui créer une famille ?

Allait-il, aujourd’hui qu’un hasard 
lui faisait approcher une aimable et 
douce créature, laisser crouler toutes 
ses résolutions de vingt-cinq ans ?

Faut-Il si peu que cela pour détour­
ner un homme du chemin qu’il s'est 
tracé ?

Avait-U conscience que, s’il s'étalt 
conservé sans ride et alerte, malgré 
le temps, quelques-uns de ses che­
veux devenaient grisonnants ?

CASTORIA
Pour Bébés et Enfanta,

lia Sorte Que Vous Avez Toujours Achetée:
Porte la

i ^Signature dot

Se rendait-il compte que son regard 
froid, calme, ne brillait plus du feu 
qu’y met. la jeunesse ?

Savait-il que son oeil, au lieu de ca­
resser, étudiait, observait .scrutait 
toutes choses ? >

Il ne se disait rien de tout cela, 
d’abord parce qu'il n’y réfléchissait 
pas et parce qu’il ne voulait pas s’ar­
rêter à une comparaison.

A quoi bon ?
Presque brusquement, en arrivant 

sur la place du Mont-Dore, 11 s’arrêta 
devant la Jeune femme.

—Madame, dit-il. je crois que vous 
êtes rendue... Si vous me le permet­
tez, je vous laisserai ; c’est l’heure de 
mon traitement.

Ne vous al-je pas retardé ?
—Non, madame, non, je suis d'nne 

exactitude militaire.
Tous deux se séparèrent après de 

nouveaux échanges de polltessft, et 
tous deux, en s'éloignant, se firent la 
même question :

—Quelle est sa demeure ?
—Où loge-t-Il ?
L'homme se rappelait avoir vu la 

robe mauve rayée de blanc, à la sor­
tie de son hôtel, mais elle pouvait 
venir d'une visite !...

Le soir, ft la table d’hôte IV regarde­
rait si elle se trouvait parmi les con­
vives !...

Au cas où la toilette serait rempla­
cée par une autre, 11 reconnaîtrait la 
touriste !...

Trop longtemps 11 avait contemplé 
ses traits, là-haut, ft l'ombre des sa­
pins. pour les oublier au bout de quel­
ques heures... La vue d’une Jolie 
femme, même d’une femme ave* la­
quelle on n’a rien de commun, laisse 
parfois, longtemps dans la mémoire, 
un souvenir reposant.

La Jeune femme n'était pas tout ft

fait aussi indifférente que celui qui 
désirait garder l’incognito.

A peine à quelques pas de lui, elle 
se disait :

“H n'a pas voulu se nommer, vnais 
je saurai qui il est... Je devais 
partir demain; je ne m’en irai qu’a- 
près-demaiu, mon hôtelier n'en sera 
pas fâché !...”

Elle se dirigea vers son hôtel, et, 
comme elle avait l'intention de ne 
parler à personne de sa fatigue, elle 
monta dans sa chambre, se mit à 
l’aise, et demanda à la femme de 
service de l’étage la liste des bai­
gneurs.

La soubrette n’était pas sortie de 
la chambre que la jeune femme re­
gretta sa demande naïve.

La liste requise lui donnerait le 
nom des baigneurs du Mont Dore. 
Lors même qu'elle trouverait le 
sien comment le connaîtrait-elle au 
milieu de tant d’autres, puisqu'elle 
ne savait pas même la date de son 
arrivée...

Elle reçut néanmoins la feuille lo­
cale, la parcourut distraitement et la 
reporta au salon où d'autres pou­
vaient en avoir besoin.

Sous un prétexte banal, elle se di­
rigea au bureau où se trouvait le se­
crétaire de l’hôtel.

Elle l’informa de sa nouvelle dé­
cision sur son départ, et demanda 
un horaire dont elle n’avalt aucun 
besoin.

Elle vanta le service, la table.
ILe secrétaire ne pouvait qu'être 

aimable pour une cliente qui trou­
vait tout parfait, aussi se mit-il en 
frais de conversation, et, quand elle 
l'amena ft causer habilement des 
clients. 11 lui fut facile d’obtenir des 
renseignements.

Elle questionna d’abord sur quel­

ques femmes élégantes, et Insensi­
blement, elle en vint aux hommes 
en ce moment à l'hôtel.

Le nom de deux ou trois furent 
demandés avant la question qu'ello 
posa très lentement, avec un grand 
calme. Indifférente.

—Me diriez-vous si c’est Ici qu'est 
un monsieur que je viens de rencon­
trer à l’Etablissement ? Il est vêtu 
d'un pantalon gris-perle. Son gilet 
est blanc, son veston noir. Il est 
coiffé d’un manille.

Le secrétaire réfléchissait.
Il répéta :
—Pantalon gris-perle, gilet blanc, 

veston noir... Oui, ce monsieur est 
Ici, à moins qu'il n’y en ait un autre 
exactement habillé comme lui... Il 
n'a que deux jours d'arrivée. C’est 
un Parisien d’une extrême polites­
se.

Elle le savait et ce n'était point ca 
qui l’intéressait.

En apprenant qu'il habitait Paris, 
elle éprouva comme une Jouissance.

Elle était Parisienne, elle aussi !
11 y eut une minute de silence pen­

dant laquelle la jeune femme se de­
mandait si elle allait remonter dans 
sa chambre sans en savoir plus long, 
ce qui lui aurait causé un déplai­
sir.

a.SUIVRE

—LA NAZALINE CHRETIEN- 
ZAUGG fait disparaître prompte­
ment toute obstruction des fosses na­
sales. ce qui facilite les sécrétions de 
l'arrière-gorge et produit la guérison 
des maux de tête et oppression.

A r

—Dr J. O. A. GENDREAU, chi­
rurgien - dentiste. 62 Boulevard St 
Laurent, Montréal, Têl. Bell, Mat» 
2818. D

i

4 I <

I

7

81427975



»n.
LA PUISSE VENDREDI 5 JUILLET 1907

FACILE VICTOIRE DE BROSSEAU
C’est demain la grande joute de crosse entre !e National et le 

Montréal. — Notes de baseball. — Montréal battu à Rochester 
triomphe à Buffalo. — Choses diverses.

BiiOSSEAU Eèf VAINQUEUR

IL EAT SQUIRES EN MOINS D'UNE 
REPRISE, HIER SOIR

Colma, Californie, 5 — Tommy Bros­
sa a. lu boxeur canadien que les Ainê- 
heains ont affublé du nom de Burns, 
Hent de prouver une fois de plus qu’il 
i l'étoffe d’un champion. 11 a assom­
mé Bill Squirt-s ,1e fameux Australien, 
tn moins de deux minutes, et en a lait 
« qu'il a bien voulu.

il y avait neuf mule personnes à cette 
bataille fantaisiste que les plus enthou- 
llastes ont appelé une farce. D’abord, 
;et excellent M. Squires n’est pas plus 
boxeur qu il n’est premier ministre du 
pays qui l'a vu naître. Il a fait une pi- 
tause résistance et Brosseau l’a terras-

I sé de trois coups de poinx û. la mâchoire. 
' A la dixiéme seconde de rengagement, 
' l’Australien roulait sur l’arène, â moi- 
, tié mort d’un coup étourdissant. Ees 
; sports de la Californie l'appelèrent alors 
dans leur langage plus Imagé que châ­
tié : “fausse alarme.’’ En français cela 
devrait vouloir dire que» M. flquires est 
un blagueur émérite et qu’il a bien ga­
gné la punition que lui a péremptoire­
ment Infligée Brosseau.

James .T. Jeffries, le champion des 
poids lourds du monde, agissait comme 
arbitre. Il eut un sourire de mépris pour 
la sotte exhibition de l'Australien et 
plaignit Brosseau d’avoir eu si piètre 
adversaire & démantibuler.

Brosseau qui avait ôté annoncé com- 
: me le champion des “ light heavy­
weights’’. eut si peu de labeur A con- 

‘ server son titre avec l'Australien, que 
c’est à peine s’il considère aujourd'hui 

. le *>ataille <i bu r comme exercice upé- 
1 rltlf pour le dîner.

Il frappa où et quand 11 voulut sur la

1:

Pf
Jt t,

gÈWWî

figure de son adversaire, dont les tac­
tiques de défense valaient moins que 
zéro. Trois coups de poing droits, à la 
figure, amenèrent Squiies au parquet 
trois fois et Jeffries eut le loisir de 
compter quatre secondes â chaque tom­
bée. excepté la dernière, où 1 étranger 
resta sur le carreau.

Brosseau gagne le pari de $10,000, sa 
garantie de $8.000 et Squires se con­
tente de $6.300. Les recettes ont été de 
$J7fOOO, bien au delà de ce que l'on at­
tendait.

Le Canadien n a pas eu la chance de 
témonlrer son habileté, son entraine­
ment et sa forme. I^a fin a été troo 
brusque. Les nails étalent de neuf a 
dix en faveur Je Squires, et au pair sur 
la victoire de l’Australien avant la dixiè­
me reprise de l'engagement. .Tim Jef­
fries. Jimmie Britt. Frank C. Neill el 
Battling Nelson entrèrent à l’arène à 
une heure. Depuis deux heures, quatre 
mille personnes avalent pris place sur 
les banquettes. Plusieurs femmes 
avaient bravé la pistolétade des yeux 
et figuraient aux premiers rangs. Jef­
fries avait la loue gauche décorée d une 
fluxion.

Il était deux heures moins clna lors­
que Squires entra. Brosseau suivit à 
quelques minutes d'intervalle. Appolo. 
Je son petit nom Joe Rogers, le lutteur 
connu à Montréal, lanqa un défi au 
vainqueur pour $6.000.

A LA M. A. A. A.
Howard McKay a gagné le demi-mille 

handicap, hier, à la M. A. A. A. Cette 
course a été la plus belle du tournoi 
hebdomadaire.

Sommaire :
100 verges, 1ère épreuve — W. Har­

ris. 21 pieds ; 2. W. Mcay. 12 pieds ; 3. 
McGibbon. 21 pieds. Temps, 10 2-5.

2e épreuve — 1. J C. Riddell, 
scratch . 2. J. Speak, 21 pieds ; 3. B. 
Harris. 18 pieds. Temps. 10 3-6.

Finale — 1. W. aHrris, 2. W. Mc- 
Kav, 3. Riddell. Temps. 10 3-5.

VÎ mille — 1. H. McKay, 30 verges : 
2. A. Lambie. 2f> verges ; 3. J. Léonard, 
80 verges. Temps. 2.02 2-6.

Raut en longueur — 1. B. Williamson, 
scratch, 18 pieds 10 pouces ; 2. W. Har­
ris, 12 pouces, 18.2% ; 3. Riddell, 6 
pouces.

220 verges, haies basses — 1. A. J. 
Griffith, 20 verges ; 2. B. Harris. 2 ver­
ges ; 2 Riddell, scratch. Temps, 20 4-5.

LACROSSE
NATIONAL DEMAIN

C’est demain la grosse Joute de crosse 
National-Montréal. Les officiers du Jour 
ne sont pas encore choisis. M. Fred 
Thompson, vice-président de la N. L. 
U., de Toronto, décidera. Il avait été 
question de Powerv Robertson, d’Otta­
wa, ou de Harry Smith, des Shamrocks, 
pour cette partie qui doit être disputée 
au terrain de la M. A. A. A.; mais il y 
eut divergence d'opinion et la chose fut 
soumise aux officiers de l'union. L’é­
quipe du National sera la même qu’il 
y a quinze jours .L’honorable M. Rodol­
phe Lemieux mettra la balle en Jeu.

William .Bramlav sera l’arbitre de la 
Joute Shâmrock-Capital. demain, «à Ot­
tawa, et Bob Taylor et Guy Pettigrew’ 
dirigeront la partie Torontô-Tecumseh, 
à Toronto.

Gauthier sera sur l’équipe du Natio­
nal. C’est le plus rapide coureur de la 
ligue, et comme la “Onrette’’ le disait 
ee matin il aura toutes les chances 
d’employer cette vitesse sur le terrain de 
la M. A. A. A. L’équipe a eu sa dernière 
pratique hier au soleil. Elle est bien en­
traînée et devrait faire excellente fi­
gure contre les athlètes de Westmount.

Il y aura foule, s'il faut en Juger par 
le nombre des billets déjà retenus.

Impossible de dire Pourquoi
Il n'y a pas de mots capables d'expliquer pourquoi les hommes 

préfèrent les chemises de R* J. Tooke à celles portant toute autre 
marque. Achetez*en, vous vous rendrez compte des avantages qu'elles 
possèdent sur toutes les autres. Vous ne regretterez jamais votre 
marché.

R. J. TOOKE, 177 RUE ST JACQUES.
493 RUE STE CATHERINE OUEST. 
473 RUE STE CATHERINE EST.

VENTE SPECIALE DE PiNAMiS!'
Emm

Véritable Panama

$5.00
Le Chapeau qui a tait la vogue du $5.oo

Chapeaux de Paille
Voyez nos Canotiers en paille 

Fendue

$2.50

to y a/.
I

Véritable Panama

$5.00
Panamas da $10 et $12 tous à vendu à $5.oo

de Paille
Voyez nos Canotiers en Tres­

se de Fil de Caret

$2.50
La Vogue est 
aux I)®—

TOMMY BROSSEAU DIT BURNS, QUI A DEFAIT SQUIRES, HIER SOIR, 
EN DEUX MINU TES, A COLMA.

LE SAINT-LOUIS
Ce soir, le club de crosse Saint-Louis 

aura sa pratique régulière. Il doit jouer 
avec Hochelaga le 14 et avec le Valley- 
field. le 21. Les joueurs aimeraient ar­
ranger ri**s joutes avec Sherbrooke, Na­
tional, d’Ottawa, et National, do Qué­
bec. N. T. Fontaine. 415 rue Mentana.

I
CHAPEAUX de JES5 APPLEQATH

467 et 469 Rue Sainte-Catherine Ouest (Près Peei)
OUVERT LE SOIR. CHAPEAUX D'HOMMES SEULEMENT. MONTRÉAL.

Magasin a Toronto, 89 rue Yonge c

SHOE STORE
NOTRE DEVISE

Ne demandez pas votre “polTlt,,
Mais demandez une chaussure s’adaptant 

parfaitement à votre pied.

1
“A LA CRAVATE

SPORTS —----------- -------------------VOYAGEURS
ET VOUS QUI PASSEZ D’ETE A I>A CAMPAGNE. VOYEZ 

NOTEE MERCERIE, ELLE COMPREND ce qu’il vous faut pour 
passer aitrcahlemeut ces Jours.

J. H. LEI SAGE 669 RUE STE CATHARE E.t,

■raanaaoHms!

I

â baseball

Confort Parfait

ft

Tous les hommes ne portent pas des 
Oxfords tan, mais 1? plupart auront ces souliers 
s’ils tiennent à être chaussés confortablement 
durant l’été. Tous les hommes seront heureux 
de porter des souliers “Boston’’ de tout genre, de 
tout style, en tout temps, parce qu’ils sont jolis, 
durables, s’ajustent très bien et donnent un

“ Confort Parfait
Nous recommandons, aujour­

d’hui, les Oxfords blancs, pour 
hommes, prix à partir de . . -

Oxfords tan, pour hommes, prix 
à partir de...................................

BOSTON SHOE STORE
mnw——a™**————

ANGLE MANSFILDD et STE CATHERINE Ouest

OUVERT LE SOIR.

Nous avons un psrsonnel canadien-Trançals 
exclusivement pour notre clientèle cana- 
dienne-française. On garantit vous donner 
satisfaction ou votrs argent vous est remis 
avec plaisir. Commandes par la posts 
exécutées avec soin et promptitude.

MAGASINS CANADIENS:
MONTREAL ET TORONTO.

MONTREAL PERD ET GAGNE

Montréal a réussi, enfin. & briser la 
chaîne de ses Insuccès. 11 a battu, sur­
passé. terrassé le Buffalo, hier après- 
midi. après avoir subi trois blanchissa­
ges en règle ft Rochester. S’il avait fal­
lu continuer cette série, on ne sait P** 
trop comment tout cela ;tlirait fini, car 
les Bronchos ont gagné par 1. 2 et 3 
dans les trois dernière.^ parties. Mats 
Montréal, sentant son étoile rftllr dans 
le ciel sportif, s’il est p**rmis d’employer 
une telle métaphore, s*- réveilla de sa 
longue torpeur, comme un Rip van Win­
kle. et administra une dégelée superbe­
ment conditionnée aux Buffles orgueil­
leux. Aussi, faut-il dire que les Yankees 
chômaient hier leur fête nationale. Ils se 
sont laissé battre par politesse, paro­
diant ainsi l’homme de Fontenoy : Ga­
gnez le premier M. Ma la chi. Malgré cet 
te victoire aussi éclatante qu’inattendue. 
Montréal reste noblement en dernière 
place. T’est un luxe qu’il a bien le droit 
de se payer.

SOMMAIRE
Partie du matin :

ROCHESTER
AB* R. H. P.O.

McAllister. 3 b..
Uyan, c.....................
Tozer. p...................
Greene, p. . . . 
xMilligan ....

Totaux . . 37 4 13 27 17

A. E
Hayden, c.f. . 
Malay, I.f. . 
Clancy. 1 b. . 
Loud y, 2 b. . 
Flanagan, r.f. 
Lennox. 3 b. . 
Moran, s.a. . 
Doran, c. . . 
McLean, p. .

Totaux . . 33 9 27
MONTREAL

A.B. R. B H. P O A. K.
Joyce, l.f. , 
Hill. s.9. . . 
Madigan. c.f. 
Brown. 1 b. 
Morgan. 3 b. 
Shean. 2 b. 
Horbst. r.f. . 
KittHdge.
Hughes, p. . . . 3

Totau x . .

1 0 
2 2 
1 1 
0 12 
1 2

30 6 24 14 6
Score par Innings :

Rochester........................................OltftOIOéx—3
Montréal......................... ..... • .000000000—0

SOMMAIRE
Sacrifice hits. Hill. Malay, Shean. 

CInnov, Moran. Buts volés, Morgan. 
Horbst. KUtridge. Clancy Double Jeu. 
Shean à Brown; Shean. Hill A Brown: 
Moran A Clancy Buts sur erreurs. Ro­
chester. 5. Frappé par le pitcher, par 
Hughes. 1; Malay. Buts sur 4 balles, 
r ar McLean. 3. Struck out. par McLean, 
fi; par Hughes 1. Assistance, 4,402. Um­
pire. McCarthy.

Partie de l'après-midl :

x A frappé pour Murray dans la 9c 
inning.

Score par inning :
Buffalo...........................................101010100— 4
Montréal........................................ 100000631—11

SOMMAIRE :
Innings pitched, par Tozer, 7 ; par 

Greene, 2. Hits sur chaque pitcher, 
Tozer. 6; Greene. 5. Earned runs, Buf­
falo, 4; Montréal. 3. Buts sur 4 balles, 
par Tozer, 2; par Green, 1; par Herbst,
2. Struck out, par Green. 1; nar Herbst,
3. Coups bons pour 3 buts, White, Gett- 
man, Nattress, Horbst. Coups bons pour 
2 buts. Nattress. Murray. Sacrifice hits, 
Gettman. HI11. Shean, Brockett. Buts : 
sur erreurs. Montréal, 11. Laissés suri 
les buts. Buffalo. Montréal, Double 
jeu. Nattress A McConnell. A McAllis­
ter; Herbst A Morgan; Gettmann. sans 
assistance. Frappé par le pitcher, par I 
Tozer. 1. Passed ball, Ryan, 1. Umpires, I 
Sullivan et Owens. Assistance, 8,672.

Henley, lanceur do Rochester, a bat- I 

jtu Toronto, hier après-midi, retirant 12 
1 hommes au bâton. Le matin, cependant, I 
les joueurs de Rosedale ont gagné sur • 
Buffalo.

A Rochester :
Partie de l'avant-midi :

Rochester................... 000000003— *6* ^0 I
Toronto...........................001010000— 2 7 1

Batteries — Henley et Byrne ; Hes- 
terfer et Hurley. Umpire, McCarthy. 
Assistance. 7,000.

A Buffalo :
Partie de l’avant-mldl ;

» R. H. E.
Buffalo...........................120infti 00— 6 8 5
Toronto...........................OOHOOlftfi— 9 11 à

Batteries — Vowdnkle. Currie et Ryan;
Applegate. McGinley et Carrlg&n. Um­
pires, Sullivan et Owens. Assistance, 
10,140.

A Newark :
Partie de l'avant-midl :

R. H. E.
Jersey City ... .OOOftftftftftft— ft 5 4
Newark......................... OftOOOOOlx— 14 4

Batteries — Foxen et McManus ; Par- I 
dee et Shea. Umpire, Cusack. Assistan- I 
ce. 3.600.

A Jersey City :
Partie de l’après-midl :

Newark.......................Oftftftftfttoi— ? îî (il
,j..rcpy rpy . . . . QAonr.oftOft— 070

LA BIÈRE

WHITE ROCK
(White Rock Ale)

MONTREAL
A/B. R tî- r.o.

Jovce l.f. . .
Hill. 8.8.................
Brown. 1 b. . . 
Mndicnn. r.f. . 
Morftan. S b. . 
Shean, 2b... 
Brockett. c.f. . 
Connor, c.

A. E. 
0 
3 
1

Herbet. p. . . . . 3
Totaux .... 87 11 11 27 TU 

BUFFALO
A.B. R. H. P.O. A. K 

& 0Nattress, s.s. . • ♦ 2 î ? . .
Gettman. c.f. . . 4 1 ï i 2 2
Whtte, l.f. ... * î ? ° ° ®
Murray, r.f. . . 4 2 i î 2 ?
Smith. 2 b. ... 4 « J* 2 }
McConnell. 1 b. . 4 0 2 13 1 1

à Texposition des aliments 
purs, qui se tient cette se­
maine au Stadium*

Elle semble plaire au 
public*

DOUGLASS & CO., Liée,
BRASSEURS.

Batterres — Carrirk et Rhea ; Whiting 
et McManus. Umpire, Cusack. Assistan­
ce. 7.4S0.

A Baltimore :
Partie de l’avant-mldi :

R. H. E.
Providence . . . .oftftlftftftftO— 15 1
Baltimore . . . .030lft33tx—Il 14 2

Batteries — Stevens et Peterson ; 
Burohell et Hearne.

Partie de l’a près-midi .
R. H. E.Providence . . . .31(>00Aftftft— 4 H 2

Baltimore . . . .OllOOOOftft— 2 9 1
Batteries — Mack et Donovan ; Mc­

Closkey. Hardy et Hearne. Umpire,
Conway.

POSITION DES CLUBS DE LA LIGUE

Buffalo . .
Toronto . . 
Rochester • 
Baltimore . 
Newark . . 
Jersey City 
Provhlenoe . 
Montréal . *

DE L’EST
Gag.
35 
33 
28 
29
21 
27
26 
31

N. FORTIER,

Perd.
22
23
28
30
30
31 
S3 
33

P. C. j J
«14 
689 j
6<>ft 1 |
4'VJ |
492 
4HS j
441 il

338 Rue Champlain,
MONTREAL.

TEL. BELL EST 5774.
A suivre sur la pagr 2,

IM—l.M.v.n—C

^9-C
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r
»V. LA BANQUE PROVINCIALE

•*v

M. Alphonse Racine, le marchand de gros bien connu de la rue Saint- 
Paul. a été élu, hier, l'un des directeurs de la Banque Provinciale du Canada.

On pouvait difficilement faire une meilleure acquisition que celle de 
M. Alphonse Racine. Aujourd'hui à la tête d’une très belle fortune qu'il a 
acquise par un travail persévérant et éclairé, il occupe dans le monde des 
affaires non seulenmet de la Métropole, mais de notre province, le premier 
rang. Il a conquis à force d'énergie et de clairvoyance le premier poste dans 
le gros commerce de nouveautés.

M. Racine a été, durant dix ans, l’un des Commissaires du Port de 
Montréal. Il s’est toujours fait remarquer dans ce bureau par sa grande luci­
dité d'esprit et ses méthodes pratiques dans l’administration des affaires de 
notre port national. Nous l’avons vu avec regret laisser le poste de confiance 
qui lui avait été confié par le gouvernement fédéral. Nous comprenons cepen­
dant que les grands intérêts financiers et commerciaux qu’il a à surveiller chez 
lui ne lui laissaient pas suffisamment de temps pour donner à la Commission 
du Port toute la plénitude de ses talents et de son savoir-faire.

En devenant l’un des membres du bureau de direction de la Banque 
Provinciale, M. Racme donne, à l’une de nos principales institutions cana­
diennes-françaises le prestige d’un nom intact, d’une situation financière incom-

rrable et une experience dans les affaires qui sera d’un précieux concours à 
direction de la banque.

La Banque Provinciale doit être félicitée des acquisitions nouvelles 
qu elle a faites récemment. Son bureau de direction se compose maintenant 
de M. H. Laporte, comme président, de M. S. Carsley .comme vice-président, 
de M. Rodolphe Forget, de l’honorable M. Louis eBaubien, de M. G. M.
Bosworth, vice-président du Pacifique Canadien, de M. Tancrède Bienvenu, 
qui agit à la fois comme directeur et gérant-général, et de M. Alphonse Ra- 
'cine. Il y a aussi le bureau des commissaires censeurs qui se com pose de Sir 
Alexandre Lacoste, comme président, du Dr E. P. Lachapelle, comme vice- 
président, et de l’honorable Lomer Gouin, premier ministre de la proivnce.
Comme on le sait, M. A. S. Hamelin agit comme auditeur-général. . . , , T . _ , .

Bien qu aucune consideration politique ne soit jamais entree dans 1 esprit | üi(lués conjme ne pariaIU que ie fran. 
de ceux qui ont fonde la Banque Provinciale, nous constatons avec plaisir ■ çais tout un usage courant et normat 
qu on y a établi ce qu’on pourrait appeler l’équilibre des partis dans le bureau de cette langue, tandis que les 2, 
«de direction. Il suffit pour démontrer ce fait de noter que parmi les direc- 822,000 Belges indiqués comme no
leurs et les administrateurs de la banque, il v a des gens comme M. S. Cars- parla“l ““f ^ ‘^maad ignorente 
v i n c d i l h pl ii i -, . , r, • grande majorité la langue littéraire,

V’ ’ Lachapelle, 1 honorable Lomer Gouin, M. Alphonse Racine , je néerlandais proprement dit, et (ont
et M. A. S. Hamelin, dont les attaches libérales sont certes bien connues. ! usage d'une série de patois essentiel- 

Avec un bureau de direction et un bureau de censeurs tels que ceux qui i ïement différents de province à pro- 
®ont maintenant à la tête de la Banque Provinciale, cette institution ne man- v*nce même de ville à ville. Il n'y 
cjuera pas de marcher à de nouveaux succès pour le plus grand bien et avan- comme Flai^indsqufsauralent^outt!

Ce qui surprend, c'est que les fla- 
mlngauts aient obtenu tant de satis­
factions sans avoir jamais été soute­
nus nar un véritable mouvement po­
pulaire. Leurs succès, ils les doivent 
surtout au parti catholique, qui ne 
peut s’appuyer politiquement que 
les provinces flamandes, la Wallonie 
entière étant acquise aux libéraux et 
aux socialistes. Le parti catholique 
s’est servi des flamiugams comme 
d’habiles agents chargés de tenir leur 
clientèle électorale en haleine : le 
clergé, d'autre part, convaincu que 
la cuuure rrauçaise devait fatalement 
mener h la déchristianisation, a vu 
dans le flamingantisme un moyeu d'i- 
soier les masses populaires qui ris­
quaient de lui échapper. C'est ainsi 
que par las circonstances, le flamin­
gantisme a acquis une nulssinre fac­
tice, et les" autres partis politiques 
oui dû suivre le parti catholique cans 
cette voie, inscrire, eux aussi, la 
question des langues à leur program­
me et donner des gages aux agita­
teurs nationalistes des Flandres.

xxx
Est-ce à dire que le peuple belge a 

finalement été entraîné dans le mou 
veinent V Jsuilement, car la culture 

| française est aujourd'hui plus com- 
1 plète que jamais en Belgique. Les 
chiffres du dernier recensement nous 
apprennent que sur a peu près sep . 
millions d’habitants, il y en a 2,574,- 
àUO ne pariant que le français ; 2,- 
822,0ÜÛ ne parlant que le flamand ; 
8U1,567 parlant le français et le fia 
muud ; 66,447 parlant le français et 
1 allemand ; 7,238 parlant le flamand 
et l'allemand ; 42,888 parlant les trois 
langues et 28,314 seulement parlant 
l’allemand seul. 11 y a donc une in­
contestable majorité de Flamands, 
mais 11 y a une nuance notable entre 
les degrés de culture dos catégories

tage du commerce canadien-francais dans la Province.

r DE L’INTERET D'AVOIR UN TRAITE DE PREFERENCE
\ COMMERCIALE AVEC L'AUSTRALIE.

**---------------------------------------- -----------------------------------------------------

Au lendemain de la conférence intercoloniale, une dépêche de Londres 
nous annonçait que le premier ministre du Commonwealth australien, M. 
jDeakm, avant de s’embarquer pour Melbourne, avait conféré avec sir Wilfrid 
Laurier des concessions que le Canada serait disposé à faire aux Australiens 
en vue d une réciprocité d’avantages commerciaux. La question vaut certaine­
ment de n en pas rester là, mais, d’autre part, nous ne pouvons pas oublier que 
I Australie a semblé accueillir plutôt avec indifférence les premières ouvertures 
qui lui avaient été faites, à cet égard, par notre pays.

On ne saurait douter des avantages que le Canada retirerait d’un traité 
de préférence commerciale conclu avec l’Australie. Les bois de la Colombie 
Anglaise, par exemple, et quantité d'articles manufacturés de l’Est canadien 
auraient vite fait, grâce à ce traité, d’évincer du Commonwealth tout concur­
rent étranger. La question est de savoir si les Australiens y trouveraient leur 
.compte comme les Canadiens.

Un fait certain, c’est que M. Deakin, personnellement, a toujours été 
favorable à 1 idée d’un rapprochement commercial entre les deux pays et que 
la froideur de 1 accueil fait aux premières ouvertures du Canada ne lui est pas 
imputable. Sa démarche auprès de sir Wilfrid, au lendemain de la Confé­
rence, fait plus que dissiper tout doute à cet égard : elle nous convainct qu'il 
a fini par avoir raison de l’hostilité qui devait exister en certain quartier et qu’il 
est en mesure maintenant de faire ratifier ses vues personnelles par le parlement 
e.ustralien. Aussi bien la tâche lui est-elie devenue assez facile depuis que le 
gouvernement impérial a jeté son dévolu sur le Canada, comme chaînon cen­
tral de la route stratégique entre la métropole et l’Australie. C’est aux Cana­
diens qu il appartiendra de ne rien négliger pour retirer tous les avantages pos­
sibles de leurs rapports plus étroits avec les Australiens.

Un traité de préférence entre le Canada et l’Australie signifie en effet 
pour notre pays la possibilité d une expansion commerciale qui atteindrait du 
coup les antipodes.^ Et ces antipodes ne sont pas rien qu’une appellation géo 
graphique, rien qu un port, rien qu une île ; c’est un continent entier, l’Aus­
tralie, ou. mieux, pour toutes les terres qui sont sur sa route et dans son voisi­
nage, 1 Australasie.

V
la question des langues et des

RACES EN BELGIQUE
La question des langues et des 

faces est souvent débattue dans no­
tre pays, sans profit appréciable 
pour personne. Le problème est, du 
feste, le même dans tous les pays 
où il n’y a pas dans la population 
'iomogénéité d'origine.

C'est ainsi que la lutte entre 
Flamands et Wallons reprend en 
Belgique avec une âpreté que les 
circonstances ne justifient peut 
Érte pas, mais qui traduit les sour- 
fles rancunes que nourrissent l’un 
5. l’égard de l’autre les deux élê 
ïnents qui constituent la nation 
belge. Le projet Coremans, tendant 
) imposer l'usage du flamand dans 
l’enseignement moyen libre, déter­
mine de vives polémiques.

Comme te fait observer un corres­
pondant spécial du ’Temps'’, de Pa­
ris, le malaise n’est pas d’hier ; 11
remonte aux premiers temps de 
i’exlstence Indépendante de la Bel­
gique. Il y a des Flamands qui ja­
mais ne se consolèrent de la sépa­
ration d’avec la Hollande et qui vi­
rent toujours dans la révolution de 
1830 une audacieuse aventure des 
hommes acquis à. l’influence fran­
çaise. La prépondérance de la cul­
ture française en Belgique fut une 
conséquence logique de la révolu­
tion de 1830, puisque celle-ci fut 
principalement dirigée contre la 
prétention du roi Guillaume des 
Pays-Bas d'imposer le néerlandais 
â l'ensemble des Belges, alors que 
la grande majorité de ceux-ci ne 
comprenaient que le français. C'est 
précisément en réaction contre le 
régime néerlandais que fut Intro­
duit dans la Constitution de 1831, 
l'article 23, proclamant que l’em­
ploi des langues usitées en Belgi­
que est facultatif, qu’il ne peut 
Itre réglé que par la loi et seule­
ment pour les actes de l'autorité 
publique et pour les affaires Judi­
ciaires. Le français ne tarda pas à 
se généraliser au point d’étre con­
sidéré en fait comme la seule lan­
gue officielle. C’eat alors que les 
flamingants entrèrent en scène et

------------------------------- ---
qu’ils créèrent d’une pièce le mou­
vement, qui aboutit aujourd’hui à 
une véritable querelle de races.

Le mouvement flamand est parti 
d’une revendication juste en prin­
cipe pour se déformer peu à peu 
par les exigences les plus extrava­
gantes: des populations flamandes, 
ne comprenant pas le français, 
étaient jugées dans une langue 
étrangère, ce qui exposait évidem­
ment aux plus regrettables erreurs. 
Sur ce point, les griefs des flamin­
gants étalent sérieux et on fit droit 
à leurs réclamations. En août 1873 
fut publiée la première loi sur 
l’emploi du flamand en matière ré­
pressive, loi qui fut complétée en 
1889.

Ce premier succès encouragea les 
flamingants à multiplier leurs exi­
gences ; bientôt ils ont prétendu in­
terdire aux autorités l’usage du fran­
çais dans leurs rapports avec les ad­
ministrés du pays flamands : ils ont 
réclamé la traduction flamande, que 
personne ne lit, des documents offi­
ciels et du compte rendu parlemen­
taire : ils ont exigé jusqu'à la traduc­
tion flamande des noms des rues dans 
les villes du nord ; ils obtinrent la 
flamingantisatlon de renseignement 
primaire ; Ils demandent aujourd'hui 
la flamigantisatlon de l’enseignement 
moyen libre et une univeisité fla­
mande, convaincus que de cette ma­
nière ils finiront par avoir raison de 
la culture française en Belgique. Bien 
plus : leur prétention réelle est d’exi­
ger la connaissance approfondie du 
flamand de tous les candidats aux 
fonctions publiques, tant en Wallonie 
qu'en Flandre, de telle sorte qu’en 
fait Ils créeraient de nouveau dans la 
Belgique indépendante la situation 
spéciale voulue par le régime néer­
landais et contre laquelle les Belges 
firent la révolution de 1830 ; les Fla­
mands auraient accès aux emplois pu­
blics dans tout le pays ; les Wallons, 
ignorant le flamand, en seraient ex­
clus.
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nlr une conversation en langue fla­
mande plus ou moins correcte. De 
plus, dans ce nombre de 2,822,000 ha­
bitants signalés comme ne connais­
sant que le flamand, il faut compren­
dre environ 500,000 enfants en des­
sous de douze ans et qui compren­
nent le français quand ils sortent de 
l’école primaire. En réalité, le fran­
çais est devenu la langue usuelle de 
plus d’un million de Flamands ; tous 
les éléments quelque peu cultivés des 
provinces du nord se servent de cet­
te langue ; et ce qui le prouve, c’est 
l’extension énorme de la presse d’ex­
pression française dans les provinces 
septentrionales. Anvers compte qua­
tre grands quotidiens français, alors 
qu’il n’y a dans le métropole com­
merciale que deux journaux flamands 
de quelque importance ; de même ù 
Garni, ce sont les journaux en langue 
française qui dominent, tant pour les 
libéraux que pour les catholiques, le 
parti socialiste seul ayant cru devoir 
fonder un important organe en fla­
mand ; S Bruges-la-Morte, il y ,■ 
trois quotidiens en langue française 
—et il faut tenir compte surtout da 
la clientèle considérable en pays fla­
mand des quinze quotidiens français 
qui se publient à Bruxelles, où 11 nV 
a que trois journaux flamands dont 
la principale circulation est dans les 
sam pagnes!
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Les flammganta reconnaissent cet 

«tat de choses et ils réservent toute 
leur colère aux Flamands ainsi ac­
quis a la culture française, qui ne 
veulent pas se borner à l’usage d’une 
langue ne leur permettant aucun con- 
iact avec l’étranger et qui, depuis 
.rois générations, ont adopté défini­
tivement la langue de grande circula­
tion qui leur est le plus familière. 
Toute la question est là : la connais­
sance du flamand ne mène à rien et 
la bourgeoisie veut pour ses enfants 
une éducation complète et pratique 
Les flamingants répliquent que s’il 
faut, à côté de la langue maternelle, 
une langue de grande circulation,’ 
l’allemand, par ses ressemblances 
avec le flamand, est tout indiqué pour 
ce rôle. Ils s'indignent de ce que ce 
ne soit pas dans le rayon germanique 
que le peuple belge cherche ce qu’il 
lui faut pour compléter sa culture • 
mais cette indignation est vaine, car 
il y a la situation de fait contré la­
quelle on ne peut rien, la situation 
créée par la séculaire attirance que 
la France exerce sur les hommes ce 
ce pays-ci. Il faudrait l'effort hostile 
de plusieurs générations pour enta­
mer la culture française en Belgique, 
où les cercles pour la vulgarisation 
de la langue française font une pro­
pagande active et intelligente. Le fla- 
minganlisme a beau servir docile­
ment l'influence pangermaniste et 
s'appuyer ouvertement sur l’infiltra-1 
tion allemande dans certaines parties 
du pays, il se heurtera toujours aux 
sentiments de l’immense majorité de 
la nation. Il a réussi surtout à provo­
quer un mouvement wallon, manifes­
tation la plus énergique de la résis­
tance française. Si ces deux mouve­
ments extrêmes s'accAtuaient en­
core, il faudrait bien en venir à exa­
miner le grave problème de l'auto­
nomie administrative des deux par-j 
ties du pays, car les Wallons n’ac.- 
mettront pas qu'on les contraigne à j 
apprendre le flamand ; pour les

Quel Avantage
pour vous d être vraiment maître 
de votre clavier; ne pas être res­
treint A des "morceaux ordinaires", 
mais pouvoir jouer à volonté les 
chefs-d'oeuvre de Schumann, Cho­
pin, Beethoven et Grieg?

Il y a dix ans cela n étalt permis 
qu'au grand talent Joint à une 
grande persévérance. Et pour at­
teindre ce degré 11 fallait un tra­
vail de huit heures par Jour pen­
dant de nombreuses années.

Aujourd'hui l’achat d’un Pianola 
ou Plano Pianola comporte cette 
merveilleuse habileté et vous don­
ne le répertoire Pianola—le choix 
sur 20.000. sélections.

Le Breuvage de l’Eté
m

FMI

La bière Pabst Blue Ribbon est le breuvage idéal de l’été. Ra­
fraîchissante, satisfaisante et fortifiante, elle ajoute au plaisir qu’offre 
un lunch en plein air, car elle est à la fois un aliment et un breuvage.

Pabst fabrique de la bière pure, savoureuse et de bonne qualité. 
Pabst découvrit que l’unique moyen de retirer toutes les propriétés 
nutritives de l’orge consistait à préparer le malt d’une façon naturelle, 
en le faisant germer lentement et scientifiquement, et il perfectionna, 
en conséquence, le procédé de maltage de huit jours. Le malt Pabst 
est plus riche en nutrition que les autres malts.

Pabst BlueRibbon
La Bière de Qualité

est une nourriture plus saine, plus hygiénique que les autres bières. Le procédé de 
brassage parfait Pabst mélange les riches propriétés du malt Pabst aux propriétés 
^ toniques des houblons les plus choisis, dans des conditions qui en 

assurent la pureté parfaite, tout en diminuant le pourcentage de 
de l’alcool à son minimum — moins de 3 ^3 %.

Pabst Blue Ribbon est la bière de famille idéale, à cause 
de ses propriétés nutritives, de sa pureté, et de sa quantité d’al­
cool remarquablement minime, qui en fait une liqueur tout à fait 
de tempérance.

Lorsque vous commanderez de la bière, 
demandez Pabst Blue Ribbon.

Fabriquée par 
Pabst à Milwaukee

Et embouteillée seulement à la brasserie.
L. Chaput, Fils & Cie.,

2 rue De Bresoles, Montréal 
Phone Main 2168

A yw

GRANDE VENTE D’ECOULEMENT
De Chaussures de Dames de Première Qualité chez

STEWART
Nous avons apporté le plus grand soin dans la fabrication de ces 

chaussures, non seulement pour obtenir la perfection du fini dans tous 
les détails, les dessins les plus nuveaux et les formes nouvelles seyant le 
mieux, mais encore dans le choix du cuir qui assure la meilleure durée.

Escarpins en veau bronze, pour dames, souliers vendus régulièrement
$5.00, pour écouler....................................................................  ^3.00

Aussi escarpins en veau de Russie tan, vendus régulièrement
$5.00, pour écouler............................................................................«j>3.00

Chaussures à lacets ou à boutons, en beau chevreau, plusieurs 
lignes à écouler, grandeurs.irrégulières, pour dames, à. . . . $1.50

Oxfords, semelles cousues à la main ou trépointes Goodyear, pour
dames.................................................................................................... $1.50

Chaussures à lacets en poulin verni pour hommes. 60 paires à
écouler. Prix régulier $4.00. Prix de vente...............................$2.85

Chaussures tan ou noir, pour demoiselles............................. $1.00
N’oubliez pas que ces chaussures sont toutes de première qualité. 

Ce sont des lignes désassorties et ce qui nous reste de notre dernière 
saison de vente. Venez immédiatement afin d’avoir le premier choix.

517 rae Sta Catherine Ouest.W. H. STEWART,

Les COMPLETS des CHALEURS
A deux Articles, en Homespun ou en Flanelle, sont frais et légers pour les temps chauds.

Si-vous désirez obtenir satisfaction, venez nous voir.

M

Chaque vêtement est ajusté.

*9

475 Rue Sainte-Catherine Est, 336 Rue Sainte-Catherine Ouest
et Angie Craig et Saint-Pierre.

épreuvea publiques où la connalsan 1- 
ce d’une seconde langue est exigée 
Us donnent toujours la préférence à 
l’allemand ou à l’anglais. Entre cee 
deux courants, la niasse du jieuplp 

Il n’est besoin d'aucune connais-i i,e'£e cherche à maintenir une situa- 
sance musicale pour jouer. Le ME- tlon Qui a admirablement servi ses
TltoSTVI.E vous enseigne comment 
louer artlstement; le THKMOlusT

intérêts depuis soixante-dix-sept ans.
Il redoute d’autant plus les compll-

accentue la mélodie et contrôle cations de cette querelle des langues, 
l'accompagnement. Prix des Piano- qt’il sait fort bien que derrière les
las. $275 et plus. Prix des Pianos 
Pianola. $650 et plug. S'achètent 
par paiements mensuels ou trlmes- 
trlfls chez

NORDHEIMER’S, Ltd.
589 rue Ste Catherine Ouest.

ved

exaltés du flamingantisme, c'est le 
pangermanisme qui s'agite et que 
sous prétexte de sauvegarder le prin­
cipe de l’égalité des langues, on veut 
ruiner tonte la nature française qui 
depuis plus de trois quarts de siècle 
est la base de l'unité moral* de lai 
Belgique.

TUYAUX P’E6©ÜTS
Ecrivez-nous pour vos tuyaux d’égouts, d irrigation ou de renvoi. 

Assortiment considérable, lias prix.

F- HYDE
31 WELLINGTON.

& CIE
MONTREAL, Que.

Kètiuiié dre -éctemente 
roBcermmBt Ilom®-
fttrMtU du Nord - OiumI

1 1 unaadien.
? fT>oL a 1- *vcuuu d* nombre 
^ X r*m« a# au Manitoba,

ou du Nord-owju
| le* lot. s ei 16. non r*,"V ; „l!? ùîrmu

l>n*e comm* Uon.e.I—U g“r fl ml 11*
| ae n trouvent 1* .oui ch.t d un* 
j ou imr tout individu m»l. d. 4l«
' huit un*, sur un espav. d un quart 

aeclion de Ho acre». Idu» ou 
I La demande denlr. e- ou 
I don être faite por.onuell.m.nt au bureau 

de l'agent local ou du •oue-a*enl.
Une demande d entrée ou 

faite personnellement & n Importe quel ou 
reau de *ou»-agent, peut être télégraphiée 
l'agent local par le »oua-ag«nt, aux irai 
solliciteur, et «1 le terrain demandé e»t 
vacant lors de la réception du 
me, cette demande aura la priori ê et * 
terrain sera détenu Ju*uu'à ce que les P»" 
piers nécessaires pour compléter la trans­
action aient été reçua par la posta.

Dans le cas de "personnification , 1 en­
trée sera sommairement cancellée *t le 
solliciteur perdra tous ses droits de priori­
té au claim.

Tout individu demandant à faim une 
inspection d^lt posséder les titres requis 
pour l’acquisition d'un homestead, ^st Ion 
ne recevra qu’une seule demande d'inspec­
tion du même Individu, tant que l'on n’au­
ra pas disposé de cette demande.

Un propriétaire d’homeatead dont 1 en­
trée est faite en due forme et non sujette 
\ être cancellée, peut, sujet S l’approba­
tion du ministère le céder sn faveur du 
père, de la mère, du fils, de la fille, du 
frère ou de la soeur, s'ils sont éligibles, 
mais à aucun autre, en présentant la dé­
claration de l’abandon.

Là oû l’entrée est sommairement cancel­
lée, ou volontaltement abandonnée, après 
l'Instruction des procédures de cancella­
tion, le solliciteur d'inspection aura droit 
au premier droit d’entrée.

Les solliciteurs d’inspection doivent di­
ra en quoi le propriétaire d’homestead est 
en défaut, et si par la suite ia déclara­
tion est trouvée Incorrecte. 1s solliciteur 
perdra tout droit de propriété quant à la 
nouvelle entrée, si le terrain devient va­
cant. ou si l’entrée peut être cancellée 
sommairement.

DEVOIRS — Un colon devra remplir les 
conditions s’y rapportant de Tune des ma­
nières suivantes:

(1) Au moins un séjour de six mots sur 
le terrain et la mise en culture d’ieelul 
chaque année au cours du terme de trois
ans.

T2> SI 1s père, ou la mère, si le père est 
décédé — de toute persosnne, qui est 
éllgrlble pour faire l’entrée d'un homes­
tead d’après la teneur de cet acte, demeu­
re sur une ferme dans le A’olslnagre du 
terrain entré pour ladite personne comme 
homestead, les conditions de cet acts, 
quant au lieu de résldene*», avant d’obte­
nir la patente, pourront être remplies par 
!• fait que cette personne habitera avec la 
père ou la mère.

(3> Fl le colon a feu et lieu sur la fer­
me qu’il possède dans les environs de son 
homestead, les conditions de cet acts 
quant à la résidence, pourront être rem­
plies ^ar le fait de résider sur ledit ter­
rain.

Avant de demander des lettres paten­
tes le colon devra donner un avis de sî* 
mois, en écrivant au Commissaire des 
Terres du Dominion, à Ottawa, de son in­
tention dA e*» faire
RESUME DES REGLEMENTS SUR LES 

TERRAINS MINIERS DU NORD- 
OUEST CANADIEN

CHARBON — Les terrains & charbon 
peuvent être achetés à $10 l'acre, pour 1s 
charbon mou, et à $20 pour l’anthraolte. 
Un Individu ou une compagnie ne peut en 
acheter plus de 820 acres. Une royauté 
de 10 cents la tonne de 2.000 livres sera 
perçue sur la production brute.

Une personne de dix-huit ans ou plus 
ayant découvert du minerai dans un en­
droit, peut se choisir un “claim” de 1,500 x 
1,600 pleda.

Le prix d’enrégistrement d'un claim est 
de $5.00.

On devra dépenser $100 par année au 
moins sur le daim ou les payer au rê- 
glstrateur du district. Lorsque $500 au­
ront été dépensées ou payées le locataire 
pourra falrefaire l’arpentage de son claim 
et l’acheter à $1.00 l’acre, après avoir 
rempli toutes les autres conditions.

La patente d’un droit minier devra 
pourvoir au paiement d’une royauté de 
2 H pour cent sur les ventes

Les daims de travail de mine dans les 
placers sont généralement de 100 pieds 
carrés. Prix d’entrée, $6.00, devant être 
reenouvelé tous les ans.

Un solliciteur peut obtenir deux baux 
pour miner de l’or, de 5 milles chacun, 
pour un terme de 20 ans. qu’il peut faire 
renouveler à la discrétion du ministre de 
l’intérieur.

L© looatalre devra faire fonctionner un 
dragueur par 6 milles, la première saison 
qui suivra la date de son bail.

Taux, $10 par année pour chaque mil­
le de rivière louée. Royauté de 2*4 pour 
cent perçue sur la production dès qu’elle 
excède $10,000.

W. W. CORY 
Sous-ministre de l’intérieur. 

N. B.—La publication non autorisée de 
cett© annonce n© sera pas payée.
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Ville de North Battleford
(Saskatchewan )

Des soumissions rachetées, adressées 
au soussigné et portant à l'endos : 
SOUMISSIONS POUR DEBENTURES, 
seront reçues ju«qu à 6 p.m.. mercredi 
le septième jour d'AOUT 1907. pour ra­
chat des debentures suivantes de la 
ville de North Battleford :

$100,000, 40 ans, 5 pour cent. Aque­
duc, égouts, etc.

$8,500, 20 ans, 5 pour cent. Poste de 
tompler et outillage.

$7,000, 10 ans, 5 pour cent. Nivelle­
ment des rues et trottoirs.

$1,500. 10 ans, 5 pour cent. Achat 
d un cimetière.

Les debentures pour l'aqueduo. les 
égouts et l’éclairage électrique, seront 
émises en lots de $25,000 chacune, et 
datées du jour Be l’émission. Les autres 
debentures semnt émises pour les mon­
tants énumérés plus haut, et seront datées du 1er juillet 1907 seront

Toutes les debentures ci-dessus se­
ront remboursables par des paiements
&eÆrét,t,fS annU6,S P*"-

La ville se réserve le droit de refu­
ser une ou toutes les soumissions 

S. COOKSON,
North Battleford. Safk.?' lo'^dn^lSOT

195—15

Ministère des Chemins de Fer etCaneux,
CANADA.

CAN Al. <f* SOU &.AN OKS
AVIS AUX EXTREPHE XK uns 

T~$ES SOUMISSIONS cachetées, adres- 
., . sées au soussigné, et portant a
iinod°S .L, SoumI*slpn pour substruo- 
tion, seront reçues à ce bureau JusquA 
16 heures, lundi, le 15 juillet, 1907 pour 
la construction de la substruction d’un 
&?,?t..t0nrnanî1 sur Clement’s Gully 5 
IFYdnte Cascades, sur le canal Souiàn-

On peut voir les plane et devis de 
1 ouvrage à et après cette date, au bu­
reau de 1 Ingénieur en chef, au ministè­
re oes chemins de fer et canaux Otta- 

au bureau de l’ingénieur surln- 
tendant, canaux de Québec. Montréal
mission PeU‘ ob,<,nlr dM blancs de soû-

On ne s’engage è accepter ni la nlus 
basse ni aucune des soumissions.

Par ordre,
L. K. JONES,

Secrétalrs.
Ministère des chemins de fer et canaux 

Ottawa, 29 Juin, 1907.
Les Journaux qui publieront cette an­

nonce sans l’autorisation du ministère,
1 n en seront pas payés. 205—5

DEPARTEMENT OES TRAVAUX PU­
BLICS ET DU TRAVAIL

Québoo, 4 Juillet 1907
Des soumissions cachetées, adressées 

au soussigné, seront reçues à ce bu­
reau, Jusqu’il mardi, le 16 juillet cou­
rant. pour l'exécution de réparations et 
autres ouvrages ft faire au palais de jus­
tice de Montréal conformément ft un 

I devis déposé aux bureaux de MM R A. 
Brassard, architecte, et J. R Décarv 
secrétaire des ministres, 9 rua Katnt-' 
Jacques. Montréal. I,e gouvernement ne 
sera pas tenu d'accepter la plus basse 
ni aucune des soumissions.

Par ordre.
ERNEST GAGNON,

206—2 Secrétair*

Common Senne Détruit
MaU, avaria «.tMtuereiiea, ^..... aiaea, mUm*

Tua d© tnautai*© vdeur. Ch*« loua !©a mar­
chanda ou da ia Common bensa llfg C<x, 
Toron»** Canada \T5-a
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UL PRESSE MADHHni 5 JUILLET 1007

IE PARTI DIRECTEURS
CONSERVATEUR DEMISSIONNAIRES

LES CONSERVATEURS DE
L’OUEST S'ORGANISENT
AVEC ARDEUR — UNE FETE
en L'Honneur de l hon. m.
RICHARD McBRIDE.

Calgary, 4 — M. L. Walsh, C.R., 
est revenu hier, pour assister à la 
convention de Red Deer.

Interrogé M. Walsh a déclaré que 
sa satisfaction ôtait grande du suc­
cès de la convention et il voit avec 
plaisir le réveil des forces conserva­
trices.

‘‘Toutes les parties de la Provin­
ce étaient représentées, il y a un Jet 
de sang Jeune et nouveau qui donne­
ra plus de vitalité au parti de Mac-
Donald.

"Tout le monde travaille, et l'on 
ne laisse plus la responsabilité et le 
fardeau de l'organisation à un seul 
homme.

“Un organisateur spècial pour cha­
que groupe sera engagé.

M. S. Hyndmann, avocat d'Edmon­
ton fut élu président. C’est un Jeu­
ne homme brillant et un bel avenir 
s'ouvre pour lui dans le domaine po­
litique.

Les sept comtés d'Alberta ont cha­
cun un vice-président: Edmonton, 
H. L. Landry; Victoria, J. W. She- 
ra; Strathcona, O. Bush; Red Deer, 
Andrew Gilmour; Calgary, D. L. Dar- 
roch; Macleod, A. J. Robertson, M. 
P.P.; Medicine H&i, re maire Cou­
sins.

Le comité exécutif se compose de: 
MM. Griesbach, Edmonton; Moran, 
Victoria; LaRivière, Peace River; 
Macaulay, St-Albert; Fane, Vermil­
lion; Choismap, Sturgeon; Craig, 
Strathcona; Anderson, Leduc; Code, 
Wetaskiwin; Jackson, Ponoka; Mac­
donald, Lacombe; Stephenson, Red 
Deer; Raikes, Innisfail; C. Heibert; 
M.P.P., Rosebud; Griesbach, Glei- 
ehen; Robinson, Calgary; Brett, 
Banff; Stockford. High River; Grier, 
Macleod; Kemmis, Pincher, Creek; 
Harris, Lethbridge; Laurce, Cards- 
ton; Niblock, Medicine Hat.

Winnipeg, 4. — Le parti conserva­
teur de la Colombie Anglaise fait 
les instances auprès de M. McBride 
pour qu’il se retire de Patène pro­
vinciale et aille à Ottawa combat­
tra pour le parti conservateur.

XXX
Il y a eu hier soir une assemblé» 

conservatrice au bureau de M. C. E. 
Gault, afin d’organiser une belle 

petite fête à l’honorable M. Richard 
McBride au club Lafontaine. La fê­
te aura lieu Jeudi prochain.

TOURNOIS [^ARTILLEURS

AMUSEMENTS AMUSEMENTS

TROIS DES PLUS GROS ACTION­
NAIRES DE LA "DOMINION 
STEEL COMPANY" QUITTENT 
LE BUREAU DE DIRECTION.

A l'assemblée de la Compagnie des 
Aciéries Dominion, la première nou­
velle connue fut que M. J. H. Plum­
mer, président des aciéries, avait ac­
cepté la démission de trois des plus 
gros actionnaires de sa compagnie, 
qui étaient en même temps direc­
teurs.

Ainsi, à midi, hier, le fait était 
connu que MM. T. T. Pierson, W. B. 
Ross et E. R. Wood avaient donné 
leur démission et que M. Plummer 
l’avait acceptée. Dans un Jour ou 
deux, celle de M. H. Whitney, de Bos­
ton, aura !e même sort.

Cette dernière comporte de l’inté­
rêt en ce sens que M. Whitney fut 
non seulement le premier président 
des Aciéries mais aussi des Charbon­
nages.

M. Plummer part aujourd’hui pour 
Toronto. Après s'être consulté avec 
le groupe de l’ouest, il invitera qua­
tre financiers de Montréal et Toron­
to à remplir les places vacantes.

La nouvelle qu'une pétition se­
rait adressée au gouvernement de la 
Nouvelle-Ecosse en vue de faire res­
cinder l'ordre-en-conseil et que l’as­
semblée générale annuelle aurait 
lieu sous peu, fut le sujet des con­
versations de la Journée, hier.

C’est le groupe des gros action­
naires qui a fait ce mouvement.

Un communiqué hier annonçait 
que les signataires de la pétition re­
présentent 175,000 parts de capital 
ordinaire et préférentiel avec une 
valeur de $17,500,000 au pair sur 
le càpital total de $25,000,000 de la 
Cie. Ceci peut avoir une forte in­
fluence pour faire annuler l’ordre 
au-consell.

Une dépêche d’Halifax déclare que 
la lettre de l’ordre-en-conseil établit 
que l’assemblée générale devra avoir 
lieu entre le 26 juillet et le 31 oc­
tobre.

Dans une entrevue, sir H. Pellatt 
a déclaré que la seule solution pos­
sible est l'almalgamation des deux 
Clés.

Champjonnat de Crosse-Deux parties
NATIONAL VS MONTREAL 
Côte St Pau! ve Montreal Juniors

^ Terrain» de 1» M. A.. A. A.

SAMED J, 6 JUILLET.
La partie commencera & S. p.m. Beau tempe, mauvais temps.
Bitpes réservés. 75c. Grande estrade. 50c. ••Bleachers” du côté ouest, (av. Hill­

side). 35c. •‘Bleachera” du côté sud, 23c.
A vendre à la buccursale du '■Star”, (coin Sainte-Catherine et Peel), C. F. Daw­

son Ltd. 2S9 Notre-Dame ouest Geo Thompson, 123 h'alnt-Fran^ols-Xavler. Bu­
reau de la M A A A . 260 Peel. Thos. R FULTON. Stc. Bon. M L. C. 204-3

Ottawa, 5 — En vue des grands 
tournois d’artillerie qui auront lieu 
entre la Grande-Bretagne et le Ca­
nada, le comité exécutif s’est réuni 
hier pour discuter la composition des 
équipes du concours. Le groupe des 
Provinces Maritimes devra station-, 
ner à Petawawa du 21 juillet au 31 
du même mois. Le groupe de la dé­
fense des côtes stationnera à Halifax 
du 5 août jusqu’au 10 août.

Le programme itinéraire est celui- 
ci :

Arrivée à Québec des équipes de 
la M. A. A. le 19 Juillet ; à Ottawa 
on y sera le 20. Le 21 on se rend à 
Petawawa. Les 22, 27 manoeuvres 
préliminaires ; 28, parade d’église ; 
29 et 31, concours. Le 1er août dé­
part pour North Bay. Arrivée à To­
ronto le 2. Les 3 et 4 à Niagara. Le 
5 retour à Montréal par bateau. Le 8 
arrivée à Montréal. A Saint-Jean, 
N. B. le 9, le 10 à Halifax et du 12 au 
1C, manoeuvres.

AVIS SPECIAL
Voyez l’offre spéciale de Layton 

Bros., d’un beau piano Cabinet Grand, 
7% octaves, pour $150,00. Layton 
Bros-, 144 rue Peel, vis-à-vis le squa­
re Dominion.

N. B.—Le magasin sera fermé à 1 
h. p. m. le samedi, durant juillet et 
août. 5, 9

Patrons de “La Presse”

Blouse croisée de 30 à, 40 pouces d 
buste. Tissus, 3 verges en 40 pouces 
pour le buste do 36.

La description ae ces patrons est 
toujours donnée en français.

Inutile de demander d’autres patron» 
que ceux déjà, publiés.

Les lectrices de " LA PRESSE ” peu­
vent obtenir ce patron aux condi­
tions ordinaires.

Voici le coupon qui doit être rem- 
nll avant d’être retourna nu PEPAR- 

DFS PATRONS PE “LÀ
PRESSE. ”

COUPON
Patron No 3102.

Département 4e» Patron», A 
«LA PRESS SES”*

Il faut remplir »olgneu»emeut 
le» ligne» polntlllée» nul vautra:

Nom.* •• •• •• •• •• •• •• •• ••

Na.. 

Hue. .

Ville.....................................................................

Comté. • •• •• •• •• •• •• «• • •

Menurc de bnate.....................................

Ifeanre de taille...................... .................

A jf e • • •• *• •• •• •• •• •• •• ..

(tumid voit» dé»Ire» un patron 
•oit ponr fillette on enfant, nr 
mentionne» Jamais In mesure de 
faille on de l»u»te| mentionne* 
PS— -f

LE PARTM.IBERAL
INTERESSANTE ENTREVUE 

AVEC L’HONORABLE M. BU­
REAU SUR L ETAT DU PARTI 
LIBERAL DANS ONTARIO ET 
SUR L’HON. M. AYLES- 
WORTH

Retour ce son voyage en pays 
ontarien, l’hon. M. Bureau était 
hier de passage à Québec et il a 
communiqué ses impressions aux 
journalistes sur son voyage en 
compagnie ùe M. Aylesworth:

“Mon impression, nous a déclaré 
Thon. M. Bureau, c’est que jamais 
le parti libéral n’a été plus fort 
qu’à l’heure actuelle dans Ontario.

“Nos amis libéraux ont naturel­
lement ressenti vivement la défaite 
de leur parti lors des dernières 
élections provinciales. Un certain 
nombre, trompés par la campagne 
insidieuse de la presse conservatri­
ce, avaient même donné leurs suf­
frages à M. Whitney, croyant servir 
l’intérêt public.

Mais ils n’ont pas tardé à se res­
saisir et les illusions qu’ils avaient 
pu entretenir sur le premier minis­
tre conservateur sont aujourd’hui 
dissipées.

Le terrain était excellemment 
préparé; MM. Aylesworth et Gra­
ham l’ont compris et se sont mis à 
l’oeuvre sans tarder. Ils ont entre­
pris une véritable tournée électo­
rale dans la province d’Ontario, et 
partant Ils ont été accueillis avec 
le plus grand enthousiasme.

L'hon. M. Lemieux a prêté le con­
cours de son éloquence et accompa­
gné notamment M. Aylesworth à 
Aurora, où le succès du ministre 
des Postes a été considérable.

“J’ai moi-même accompagné le 
ministre de la Justice à plusieurs 
assemblées et Je puis parler en con­
naissance de cause.

M. Aylesworth — vous l’avez en­
tendu à Trois-Rivières — est un 
orateur dont la parole entraîne la 
conviction.

Il a droit à la gratitude des Ca­
nadiens-français pour qui il profes­
se une grande estime et dont il ne 
manque jamais l’occasion de faire 
l’éloge devant ses auditeurs d'On­
tario.

“Je l’ai entendu maintes fois, de 
mes propres oreilles, et certes on 
ne l’accusera pas de flagornerie à 
notre égard, puisque ce qu’il en 
fait parmi les électeurs d’Ontario 
n'est certes pas destiné à parvenir 
aux oreilles des électeurs de Qué­
bec.

“C’est un homme d'Etat et un 
patriote; un fervent disciple et ad­
mirateur de sir Wilfrid Laurier, et 
comme lui il s’est donné pour tâche 
de travailler à cimenter l’harmonie 
entre les diverses races au Canada.

“Il Jouit dans sa province d’une 
réputation considérable, acquise 
par ses talents et sa conduite.

“M. Graham, le chef du parti li­
béral provincial, est lui aussi un 
homme de très grande valeur, un 
bel orateur, un homme d'action.

“Bref, je vous le répète, jamais 
les perspectives n’ont été plus bel­
les dans Ontario pour le parti libé­
ral.”

Envovez ce coupon après que vous 
l’aurez rempli, au DEPARTEMENT 
DEH PATRONS, à "LA PRESSE," 
avec la cents et le patron el-dessus 
vous sera adressé quelques Jours 
a or.»

POUR LA FERMETURE DE 
BONNE HEURE LE SAMEDI 

APRES-MIDI
Nous publions aujourd'hui la lis­

te des établissements de la rue Ste 
Catherine Ouest qui ferment à 1 
heure p.m.. le samedi durant les 
mois de juillet et août.

MM. Henry Birks & Sons, Liée, 
bijoutiers, Henry Morgan & Cie 
Liée, The Stoddard Bedding Co., 
The G. A. Holland & Son Co., Liée, 
H. A. Wilder & Cie, marchand de 
meubles, C. W. Lindsay, Limited, 
marchands de piano, Layton Bros, 
pianos. La Cie de Pianos Leach liée, 
Renaud. King & Patterson Ltée, 
Thos. Ligget & Cie, Castle & Son, 
The John Murphy & Co., Ltée, C. A. 
McNee piano, Nordheimer, Piano & 
Music Co., Ltée, Jas A. Ogilvy A 
Son. W. H. Scroggie, Cie Ltée. J. 
W. Shaw & Cie, pianos, & Willis 
& Cie, pianos. r

NOUVELLES
MARITIMES

La “Shipping Federation” a teiê 
gr.iphlé au déparUmenl de la Marine 
et aes pêcheries, protestant contre le 
délai apporté par le département au 
transport de» ouvriers et du matériel 
devant servir aux stations Marconi, 
au nord. Une dépêche reçue hier, an­
nonce que le vapeur du gouvernement, 
le ” Montcalm, ” quitte aujourd'hui 
Sydney Nord pour Pictou. pour faire 
ce service.

Le “ Montcalm ” a été renfloué après 
a’ôtrp échoué A Sydney Nord, et un 
autre vapeur devra lo remplacer pourj 
le transport des malles, alors que le| 
“Virginian” arrivera à Sydney di­
manche matin.

LA BRUME
La brume est très dense dans le gol-j 

fe et le feluve, et l’on s’attend k <o 
nue les vaisseaux montants subissent 
des retards.

L* “ OTTAWA ”
L**‘Ottawa' de la ligne Dominion, 

anciennement le ” Gormania, ” sur le­
quel des centaines de Canadiens ont 
voyagé, est attendu à Montréal au­
jourd’hui. Bien qu’il ait 30 ans d'ex­
istence, 1* '* Ottawa ” ne vieillit pas; 
c’est encore l’un des plus rapides va­
peurs d»* la ligne compagnie Domi­
nion. Il accomplit Ji voyage de Li­
verpool à Montréal dans -huit jours.

XXX
On est à reconstruire l’écluse No 1 

du vieux canal Lachine. Les travaux 
seront terminés cet été, croit-on. Une 
fois terminée, cette écluse pourra ser­
vir aux vaisseaux qui auront subi des 
avaries.

XXX
A la réunion de la “ .Shipping Fede­

ration. ” tenue hier, l’on a consliéré| 
les détails du document signé par les 
débardeurs. A. propos de bonus ti la 
fin de la saison. Il a été déclaré que 
550 homm» s ont signé, et l’on s'attend 
fi ce que leur exemple soit suivi par| 
nombre d’autres.

EN ROUJE POUR MONTREAL.
Nom. De Date. I

Bellona...................... Mlddlesboro. Juin 22!
Cervona.....................Newcastle. .Juin 22
Mongolian.................Glasgow. . .Juin 22
Manchester Im- , f

porter.......................Manchester. Juin 2-
Carrigan Head..charbonnier .Juin 24 
Inishowen , , , 0.

Head..........................charbonnier. .Juin -4
Pomeranian.................Havre. .Juin 24
Ottawa........................Liverpool. . .Juin 21
Tunisian.................... Liverpool. ..Juin 28 !
Corinthian.................Glasgow. . .Juin 29
Glenarm Head. .Dublin. . . .Juin 30 
Bengore Head.. charbonnier. Juillet 1
Hurona.................... Shields. . .Juillet 2
Hibernian.....................Londres. ..Juin 30
Lake Erie................ Liverpool. Juillet 3
Mount Royal... .Anvers. . . .Juillet 3
Dominion....................Liverpool. Juillet 4

LE "MONGOLIAN”

Dominion
“Plus grand que tous se» rivaux de» vil­

le» de» Etats-Unis”, d^rlarent les visiteur»
»! • l’iiutre 06té d» la frontière.

Prêe de cinquante mervellleune» attraction». I
Fraîche brl»e du fleuv» gt Laurent.

ERNESTO SISTERS
ont été réanraRées.

Concert gratuit A chaque représentation t 
par la fanfar» Vin**---

ADMISSION 10 CENTS. *03 n K

NAVIGATION «AVIGATION

des Billets 
KB St Jacoues,

Vit-à-vli le 
Bureau de Poste

“ AMERICA’S SCENIC LINE”
LIGNE (tourldte). MONTREAL-TO­

RONTO. via les Mille lies et Ro- 
Chester, N -V., les bateaux partent 
tou» les jours, excepté les diman­
ches, ft 1.30 p. m.

LIGNE MONTRE AL-TORONTO-H A- 
MILTON, viâ les Mille Ile» et la 
Baie de Quinté, les lundis, mer redis 
et vendredis à 5 p. m. Taux spé­
cialement bas sur cette ligne.

LIGNE MONTREAL-QUEBEC — Tous 
les Jours, à 7 p. m.

LIGNE DU SAGUENAY — De Québec : 
les mardis, mercredis, vendre lia et 
samedis. A S.30 a m 16R—n

CHEMINS DE FER

Parc Sohmer - Cmî5ne0
Représentation it 3 et H p.m. 
Attractions Extraordinaires.

ADMISSION - ioc
202-6 E

NATIONOSCOPE-Vues Animées
Coin St André ot Ste Catherine Kst 

GAUVREAU et LAROSE, propriétaires, 
programme Extraordinaire. 

Matinées et soirées tous les Jours. Prix 
populaire». 161—n

VILLEGIATURE

HOTEL OCEAN VIEW
La plus belle station balnéaire A prix raisonna 

blés qu'il y a sur la cote. Prix : flü»n montant par 
semaine. Fuites ▼•nir la broehurette. 19.» n

Une Dame de Newport

CIE GlE transatlantique
D© New-i’ork au Havre-Pari», (France).

Départ chaque Jeudi à 10 hrs a.m.
•LA PROVENCE................................. Juillet 11
LA BRETAGNE................................ Juillet 18

•LA SAVOIE..................................Juillet 25
•LA TOURAINE........................................a->01 1
•LA LORRAINE..................................... «"0» *
LA BRETAGNE....................................... aoflt 15

•Paquebot» A deux hélice». 
Stcnscignements: Genln, Trudeau A Cie, 

agente généraux pour le Canada, 1070 ru© 
Notre-Dam©, Montréal.

DOMINION UNE
t Aa Liit* L*k

ROYALE 
Montréal, Québec 4 Llverpoal.

Canada, Juil. 6. . .Kenaington, Julll. 27 
Ottawa, Juil 13. . .Southwark. Août 3 
Dominion, Julll. 26. . . .Canada. Août 10 J

Le» vapem» partant d» è&unUwa» <K 
Jour »t ür t^uébuc A 7 00 y m

Le ‘‘Canada” e»t un de» vapeurs 1»* 
plu» rapide» et ie» p>u» confortable* qui 
■oient dan» le commerce canadien.

Le vapeur ‘'Ottawa" dêti«m U record 
pour la traversée le plu» rapid» entre 
Montréal et Liverpool.

1ère classe. 865; Sème clause, |40 et 
plu». »clun le \apeur.

SERVICE a BAS PRIX.
Poor Liverpool $'i2.60 et 846.00.
Pour Londie* 82.60 de plu».
Troisième claeee pour Liverpool. Loti 

dre» Londonderry. Belfast et Glasgow 
82T.GO.

Pour ton» renseignement» «‘adre»-er au» 
agent» locaux ou A la Ligne Dom'nlon.
rue Paint-Recrement. Mo»*e4al. * R8-n

LE PACIFIQUE 
'CANADIEN
Trans-Canada Limited

Tou» le» mardi», jeudis et samedi» 1 
12.80 pm, juequau 31 août.

Le train le plu» rapid» A travers l'Amé* 
riqus.

j Voyages agréables de 
de semaine

Bon pour aller samedi et diman-îhe. re­
tour Jusqu'au lundi suivant aux différent» 
point.

fin

St Andrew By-the-Sea
Le train quitte la gare Windsor û 7 21 

p.m. Service de wagons-llt» direct», mar­
di, mercredi. Jeudi et vendredi.

LIGNE ALLAN Malle Royale.
MONTREAL ET QUEBEC A LIVERPOOL 
Virginian—5 Juillet, 0 a.m., 2 août. 
Victorian—19 Juillet, 4 a.m., 10 août. 
Tunisian—12 Juillet, 9 août, « septembre. 
Corsican, (neuf), 26 Juillet, 3.80 a.m.

Le ‘'Victorian” et le ‘'Virginian”, 12,000 
tonnes, sont les seul# vapeur» A turbines 
de la route Canadienne. Aucune vibration. 
Record de la traversée. 6 Jour» et 14 heu­
res.

Aménagement et cuisine sans pareils. 
TAUX DES PASSAGES.—Cabine. 870.00 

en montant, selon le vapeur et la situation 
de la chambre. Deuxième cabine. 842.50 
en montant, selon le vapeur.

Sème classe — Pour Liverpool, Londres, 
Belfast ou Londonderry. 827 5) et 8-’8.75 
selon le vapeur. 106—l.M.v.n

Tous 1©» Jour», dimanche excepté.
OTTAWA, $2 50-RETOUR, $4

EXCURSION QUOTIDIENNE 
A Carillon, par 1© Vapeur sautant les 

rapide» au retour . $1.00
Arrivant k Montréal à G.30 p.m.
Pour voyage ci-dessus, prener le convoi 

du Grand-Tronc, do 8 a m. et correspon­
dez avec le steamer, â Lachine.

SAUTE LES RAPIDES 
Prenez le Grand-Tronc, A 5 p.m. 

pour Lachine. Aller et retour.
Billets en vente A la Gare du Grand- 

Tronc. Pour toute» information», télé­
phonez Main 1029. 170 n

COMPAGNIE DE NAVIGATION DE LA RIVIERE OTTAWA
LE VOYAGE DE CARILLON A $1.00. — Paysages grandiose» à. Carillon, Parc 

et promenades. Dîner, table d'hôte. A bord.
LE VOYAGE D’OKA, $1.00, environ cinq heure» A. Oka. Visite chez le» Trap­

pistes. dîner au monastère.
LE MAGNIFIQUE VAPEUR “EMPRESS** est sur cette ligne. Prenez le convoi 

du G. T. R., de 8 a.m., pour Lachine. 204-4 E

D© “ Mongolian, ” de la ligrne Allan, 
est attendu dans notre port aujour­
d'hui.

DE “MILWAUKEE**
Le "Milwaukee,” de la ligne du C. 

P. R. est en route pour Montréal. Il a 
été signalé à la Pointe & la Renom- 
ifiée.

SAILORS’ INSTITUTE
Le trésorier du "Sailors’ Institute ’* 

accuse, avec reconnaissance, réception 
de la somme de £7.6 s. 11 d, provenant 
des passagers de 1’ " Empress of Bri­
tain. **

LE " VIRGINIAN"

Le " Virginian ” de la ligne Allan, 
est parti, ce matin, pour Liverpool, 
avec un grand nombre de passagers.

LE "TUNISIAN"

Le " Tunisian ” de le ligne Allan, 
est attendu à Montréal à 10 h. a. m., 
demain.

LE " STORMOUNT **
Québec, 5. —- Le vapeur *'Stor-

mount, ” capitaine Fraser, venant de 
Sydney avec une cargaison de rails 
d’acier destinés au chemin de fer 
Transcontinental, est entré dans le 
port hier. Lo "Stormount” est un 
nouveau steamer, construit en Angle­
terre. l’hiver dernier, pour la "Mont­
real Transportation Company. ’ Il 
fera le service des lacs.

Mademoiselle Mi- 
rle C. Peck, 15 2 
rue Thames, Nca’- 
port. R. I., souf­
frait d’une vio­
lente toux, mais 
'Mie fut guérie 
rar Father John’s 
Medicine et devint 
bien portante et 
fort*'. Comme res­
taurateur du sys­
tème ce remède 
n’a pas son égal. 
Sans alcool ni 
drogue» délétêr s.

k

Phosphodine de Wood
Le grand remède anglais Toni­
fie »t furiifie tout le systém» 
nerveux, lait du sang nouvea t, 
guérit la débilité nerveuse, chas­
se 1*m fatigua* mentale» »t o4r» - 

4ral»a le,dé«oar*<Hin®ul* lu faiblesse, fait disp» 
raltre ies p»rt»s et les maux dus aux abus et aux 
excès. l’rlx#l 1» boite, hix pour U». Une vou»s>u- 
Jag^nt, six you» guériront. Vendu cuez tous.s» 
pharmacie»», ou envoyé pur la poste, surréosp- 
en ou prix. Nouveau livret, gratia otr l k pjst*

Xlie Cook Medicine Co., loronio. Ont.
(2)

La Compagnie de Navigation Canadienne du St Laurent Limitée
LIGNE DE MONTREAL A QUEBEC.

Vapeurs “Imperial’’ et "Colonial” ar­
rêtant à Sorol et à Trols-Rtvlôres. Dé-

f>art de Montréal tous les jours à 5 
leures p. m.. arrivant â. Québec entre 

7 et 8 heures a. m.
Prix de passage :
Montréal fi Québec............................$3.00
Montréal ft. Québec et retour. . $5.00 
Excursions, un simple passage $3.00 

Bateaux spacieux, bounce cabines.
Du vendredi au lundi, prix d’excur­

sion.
DIMANCHE

I^s vapeurs Imperial ou Colonial quit­
teront Montréal tous le» dimanches A 9.30

pour Sorel, Trois-Rivières, et Québec. Ces 
deux bateaux se rencontreront A Troia- 
Rlvlèvs afin de permettre aux touristes 
de revenir à Montréal ou à Québec le mê­
me jour.
Prix de Montréal A Sorel et retour 75c

Prix de Montréal ft Trols-Rlvlêre* 
et retour. . . . *1.50
Prix de Montréal A Queoec et retour. *8.00

Quai Bonsecours, à. Montréal. Bureau. 
70 Notre-Dame Est. Tél. Bell Main 974.

Quai Choulnard, à Québec.
905-11

PORT DE MONTREAL 
Arrivages, Juillet 4

Vapeur Montrose (Br.), 3968, Moore, 
Londres et Anvers. C. P. R. Atlan­
tic lines.

Vapeur Parthenia (Br.), 3310, Stitt, 
Glasgow. R. Reford, Ltd.

Départ, juillet 4.
Vapeur Numidlan (Br.), 3107, Main, 

Glasgow. H. èt A. Allan.
Vapeur Lakonia (Br.), 3046, Gillies

Glasgow. R. Reford et Co.
Départ. Juillet 4.

Vapeur Virginian (Br.). 6844, Vipond, 
Liverpool. H. et A. Allan.
VAISSEAUX DANS LE PORT.

"Crown of Galicia" (3140), Halllday, 
Barbades, St Lawrence Sugar Re­
finery. R. Reford, Ltd.

“Yaruba" (1915), Davies, Demerara et 
Barbades, Hochelaga. Elder, 
Dempsler Co.

"Virginian" (6844), Vipond, Liverpool 
quai Allan. H. et A. Allan.

‘Hungarian" (2873), Wallace, Londres 
H. et A. Allan.

Canada (6016), Jones, Liverpool. Do­
minion Une.

"Manxman” (3122), Christie, Bristol 
9ua| Alexandra. Dominion line. '

Manchester bhlpper*’ (2542) Hq- 
worth. Manchester, Hochelaga, 

r E"™**- Wlth5' et Co. K
Lake Champlain” (4685). Webster 

Liverpool, quai King Edward. C. 
T. R. Atlantic line».

Devona ■(2372), Murray, Middlesbo-
Reford^ Ltd! qU01 Vlrtorla-

PREMIERE messe

R

PENIBLE ACCIDENT
(Du correspondant résulter de LA PRESSE)

Saint-Simon, 5. — M. Chartier 
peintre, employé aux travaux de ré­
paration de notre église a été la vic­
time d’un pénible accident. Il était 
eur le milieu du toit et en voulant 
changer une échelle de place, il per­
dit l’équilibre et roula dans le vide 
avec l’échelle. On craint des graves 
lésions internes.

LAMENTABLE TRAGEDIE
tPsr d«p5che spécial* ft La PRESSE)
Glover, Vt.. 3 - La peur d’être 

poursuivies criminellement parce 
qu’au cours d’une promenade, leur 
voiture avait renversé celle du grand- 
connétable Glover, deux soeurs. Mlles 
Mary et Jennie Magoon, âgées res­
pectivement de et de 20 ans. ont 
avalé une forte dose d’acide phénique.

Mary est décédée et les médecins 
ont peu d’espoir de sauver l’autre.

UN SUBSIDE A LA
LIGNE “ALL-RED’

(Du cni-rospondant régulier de LA PRESSE)
Joliette, 5 — Dimanche dernier, 

dans la modeste chapelle des Soeurs 
des Saints-Coeurs de Jésus-Marie 
avait lieu une imposante cérémonie. 
Un jeune lévite consacré la veille, 
disait la messe pour la première fois. 
Dans la modeste demeure, qui avait 
été son berceau, et qui est devenue 
depuis la propriété de cette commu­
nauté, le Rév. Hector Leprohon, 
C.S.V., entouré de ses proches, et 
sous l’oeil de sa vénérable mère, of­
frait le Saint-Sacrifice de la messe. 
Spectacle imposant et grandiose, qui 
ne manque jamais de laisser de pro­
fonds souvenirs dans l’âme de ceux 
qui en sont témoins.

La cérémonie commença par le 
chant du “Veni Creator” et durant 
la messe, de pieux cantiques furent 
chantés. A la communion, le jeune 
prêtre distribua le Pain des Forts à 
sa respectable mère et aux autres 
membres de sa famille.

he Rév. M. H. Leprohon avait 
pour prêtre assistant le Rév. M. A. 
Derome, son oncle, et comme servant 
de messe son neveu, Charles Coya. 
Le chant a été exécuté par le Dr J. 
Leprohon, de Boucherville ; M. H. 
Leprohon, ses oncles ; et Joseph Le­
prohon, de Trois-Rivières, son cou­
sin, qui tenait l’orgue.

Etaient présents à cette fête reli­
gieuse les personnes suivantes ; 
Mme veuve Chs Leprohon, sa mère, 
Mmes Coya, de Drummondville; Pré­
vost, de Joliette : Mlles Hortanse, 
Rachel, Bernadette et Lucille Le­
prohon, ses soeurs ; MM. Coya et 
Provost, beaux-frères ; M. et Mme 
Richard, M. et Mme Dr J. Lepro­
hon, Boucherville ; M. et Mme M. H. 
Leprohon, Joliette ; Mme L. Lau­
rier, Mme De Carreau, Mme Alfred 
Leprohon, M. Amédée Derome, Mont­
réal, oncles et tantes ; M. et Mme A. 
Cabana, Joliette ; Mme Oscar Bou­
cher, Montréal ; Mlles Antolnete Le­
prohon, Trois-Rivières ; Yvonne Le­
prohon, Boucherville ; Marie-Jeanne 
Leprohon, Marie Desaulniers, .Toilet­
te ; Carmina Turgeon. Saint-Jean de 
Matha, cousines : MM. Joseph Le­
prohon. Trois-Rivières ; Gaston, Ho­
race, Paul Leprohon, Joliette, cou­
sins.

Pendant la messe la collecte en fa­
veur des Révdes Soeurs a été faite 
par Marguerite Coya, petite nièce du 
nouvel élu. .

La cérémonie se termina par le 
chan du “Te Deum” en acion de grâ- 
ces.

Le Rév. Père Badel, C.S.V., cha­
pelain de la communauté et confrère 
du nouvel ordonné, assistait aussi ce 
dernier pendant l’office.

LES SIGNAUX A BELLE ISLE
Le “Montcalm", allège, du gouverne­

ment, en s’échouant au large du bri­
se-lames de Sydney Nord, se trouve 
à retarder. Involontairement, l’Ins­
tallation des appareils du Marconi- 
graphe aux postes de signaux du Dé­
troit de Belle-Isle.

Ces appareils devaient être instal­
lés. et le personnel devait être rendu 
11 y a trois semaines, mais 11 était 
Impossible d’avoir tin navire pour 
conduire employés et matériaux. Le 
personnel attend à Pictou. Il n’y a 
pas de service de signaux dans le dé­
troit, et les compagnies de naviga­
tion. surtout celles qui ont le contrat 
des postes, craignent d’y aventurer

VOYAGE I0EAL POUR LES VACANCES
Le VAPEUR NATASHQUAN, 1,000 Tonneaux.

Partira de Montréal, MARDI HOIR, le 9 DU COURANT. Quai 
au pied de l’Ave. Papineau, hangar de H. Dobell et Cie, pour Québec, 
Rlvière-du-Loup et tous les ports de la Côte Nord, jusqu’à Natash- 
quan.

Excellente accommodation pour passagers.
Repas et cabines de premiere classe.
Cargaison reçue la veille du départ et transportée à des taux ré­

duits.
Pour toutes Informations, s'adresser au bureau de la Cie, 213 

RUE DES COMMISSAIRES, près St Sulpice. Phone, Main 2262.
208-3

Pèlerinage à Sainte-Anne de Beaupré
Sous la direction du Chanoine R. C. Décarie, curé de St Henri

POUR HOMMES ET FEMMES PAR LE O. T. R

Départ samedi, 6 juillet, à 9 h. p.m., gare Bonaventure. Deux trains spé­
ciaux avec chars dortoirs. Billets bons pour retour jusqu'au 9 juillet.

PRIX-Adulte». 82.ÔO: Enfant». S1.25.
Tel. Boll W. Mount 47ô et W.M. 1708. 29,2,5

gne Thomson, qui fut le premier à 
passer dans le détroit à son voyage 
de retour vers l'Europe. Même igno­
rance au sujet du “Latona , ligne 
Thomson, qui suivit la même route à 
quelques Jours d'intervalle.

Le “Canada”, croiseur du gouver­
nement, devait aller remplacer le 
"Montcalm”, à Sydney, pour le servi­
ce des postes, et le “Montcalm” de­
vait être affecté au transport des em­
ployés et des appareils du service d--' 
marconigraphie. L'accident d'hier so:r 
déjoue tous ces plans et retarde for­
cément l’installations du service 
Marconi au détroit, disent les arma­
teurs.

La compagnie Allan prétend que 
ses paquebots subissent un retard de 
dix-huit heures en passant par le dé­
troit du sud au lieu de Belle-Isle. Le 
département de la Marine doit hâter 
autant que possible ces travaux ur­
gents et 11 est tout probable que le 
marconigraphe sera Installé malgré le 
fâcheux contretemps causé par l'é- 
chouement du “Montcalm”.

Londres, 6 — Le "Daily Telegraph” 
dit qu'il est rumeur que le gouverne­
ment russe a virtuellement décidé de ,____ , ...................... .. ..... ............
subside à la ligne ’’All-Red’’. On pai -'leurs paquebots. Cela cause un r"- 
le de £300,000. Les amis de la roule tard de quinze à dix-huit heures, 
par l'Irlande font ressortir les avan- Actuellement, on ne sait trop c* 
tages du projet du gouvernement. qu’est devenu le "Kildona”, de la li­

ft NOTRE-DAME
l/e trésorier de l’Hôpital Notre-Da­

me accuse avec reconnaissance, récep­
tion, des dons suivants:

MM. les employés du C. P. R.» Ho- 
chelairn, $122.86; The Shcdden For­
warding: Co., Did., $60; M. R. B. An- 
irus. $5«»; La ville Saint-Louis du Mil*- 
Knd, $60; La ville de Maisonneuv*. 
$50; The Canada Linseed Oil Mills 
Ltd et employés, $26.76; The Canada 
Paint Co., Ltd.. $23; MM. les employés 
de la Cio de publication do "La Pa­
trie ” $20.60; Tronc du St Lawrence 
Hall, $17.77; MM. L. J. Forget. $15; 
MM. Morton Phillips et Co., $10; Cana­
dian Leather Co.. Ltd., $10; Jos For­
tier, $10; A. P. I^spêrance. $10; The 
John Murphy Co.. Ltd.. $10; The Ha­
milton Co.. $10; The Montreal Star Pu­
blishing Co., Ltd.. $10; Bernard Tnn- 
aev. $1°; Dr A R Marsolal*. $10; 
Tronc Hotel de Ville, $6.16; Tronc Hu- 
don. Hébert et Cie Ltée. $6.10; MM. 
Fraser Vi$f*r et Co., $6; R. Hemslcy, 
$5; E. H. Botterell. $6; Chs. Alexan­
der. $6: British American Dye W< rks, 
$5; I» Macaron, $5; J. Cradock Simp­
son. $5; B. Hall Brown. $6; MM. H. 
A. Wilder et Co., $5; J Chrlstin et 
Cie, Inc.. $B; The Montreal Brewing 
Co.. $5; H. Bourgouln. $5; S. A. Fer- 
neyhough. $6; M Micks et Co.. $5; Oeo 
R Prowse. $6; R. J. Took*'. $5, The 
Sherwln Williams et Co., $.*>; MM. 
Masson et St Germain et employés. 
$1.75; MM. F. N. Tremblav et em- 
nloyês $4.60; MM S Hyman, $3; 
F K Grafton. $3; J. Evetelgh et Co 83; 
MM. John Mlîlen and Son. Ltd.. $2.50 ; 
MM. A E. Morris. $2 : Rn"» et Donnelly. 
$2; A. Michaels. $2; Robertson and Co, 
$2 J. Palmer ard Son. $2. G. Rein­
hardt and Sons. $2: C. Roussin, $?. O. 
A. Lamontagne et Fils $2; E. A. Sain­
te Marie. $2: A. T. Valllères. $2; Fré­
déric Lapointe. $2; Nnz Dufort. $2 ;
J. B. Dnschamps. $2 ; MM. P. Kent, $2; 
.Tos. Contant. $2; F. Rleketts. $2; Hop 
Wo. $2; Krause et Barbeau, $2; George 
Thomson. $2. M. Jos. Cocbentbaler $1- 
60; la Cie Canadienne de Vlnalrre, $1.60: 
Madame J. S. Laurier. $1 00 ; MM Dr J. 
O. Lapointe, $1; Gaudefroy et Varin,

Agissez dès aujourd'hui ! 
N’attendez pas qu'il 

soit trop tard !

TENEZ votre organisme propre !
La plupart des gen* se t:ennant 

propres & l’extérieur, mais com­
ment eot l*lntérieur ?

Votre organisme est-il net 7 
Sinon, comment pouvez-vous faire face 

au monde avec des idées nette», une Intelli­
gence claire, un esprit Juste, brillant et 
avoir votre part d’énergl» pour ’.e travail 
et le plaisir ?

La négligence de prendre de l’exercice, la 
suralimentation riche, l’insouciance au su­
jet des Belles, mettent souvent le mécanis­
me interne dans un état dé’abré.

L’Intestin grêle est forcé d'absorber le 
poison des matières de rebut, au lieu d'ab- 
•orb^r une nourriture «aine.

Le foie devront paresseux : la bile n'est 
pas rejetée au dehors ; les yeux deviennent 
ternes : la peau devient sans vie, pftle, ter­
reuse, déf gurée par de» clous, des boutons 
et des taches jaunes.

11 n'y a qu*une solution au problème, te­
nez votre organisme toujours net. C’est 
tout.

SI vous ne pouvez pas suivre une diète, 
ou tenir votre organisme libre par l’exer­
cice qu’il lui faut, prenez les Cascarets, les 
petites tablettes végétales, douces, aroma-

Portland et Old Orchard 
Beach

Il y aura un wagon-lit au train quit­
tant la gare Windsor ft 7.45 p.m., et un 
uhar salon au train quittant ft y a.m., tou» 
les Jour», excepté le dimanche.

Bureau de» billets en ville, 129 rue 8t 
Jacques, près 1** bureau de poste.

L’International Limited >o 1, quittant 
Montréal à 9.00 a.m., arrive tou» le» Jours,, 
k Toronto, ft 4.30 p.m.

MONTREAL-OTTAWA
Quitte Montréal *«.30 a.m., 19.36 u m* 

13.40 p.m., *7.3o p.m. Arrive ft Ottawa 
•11.30 a.m., •12.35 a.m., 16.40 p.m., •10.30 
p.m.

Un service élégant de chars ealona, buf­
fet, café est établi sur tous les trains entr» 
Montréal et Ottawa, excepté sur le train 
de 9.35 a.m., partant de Montréal et sur 
celui quittant Ottawa ft 7.10 p m.

Ces deux trains ont des chars salona 
sans restaurant.

LE FAMEUX PARC ALGONQUIN 
Parry Sound «Rose Pt), et endroit* de Uft 

Baie Géorgienne.
Ceux qui désirent visiter ces endroita 

peuvent quitter Montréal, ft 8.30 a.m., toua 
les Jours excepté le dimanche. Un wagon- 
buffet, Pullman direct fait parti» de cha* 
que train.

PORTLAXD-OLD ORCHARD
Départ de Montréal: *8.00 a.m., et •• il 

p.m., Arrivée ft Portland. *5 45. p.m., et 
ft •6.40 a.m. Arrivée ft Old Orchard, M ai
p.m., et • 7.35 a.m.

I.e service de wagon-lits et wagone-s*,- 
Jons entre Montréal et Portland, se rendra 
A Odd Orchard.

Elégant service de chars buffets aur ]e$ 
trains du Jour entre Montréal et Portland.

MONTREAL, Pte LEVIS (QUEBEC)
Un service de chars-salons Jusqu'il Lévl 

est sur le train qui quitte Montréal ft 8 ' 
a.m. Ce train quitte Pointe Lévis au reto 
A 1.00 p.m.

H
MONTRE A L-BOSTON 

Et les endroit» de la Nouvelle-Angleterre* 
Deux trains tons le» Jours dans le» 

denx direction».
Quittent Montréal 9.01 a.m., 8.40 p-m* 

Arrivent Boston, B.55 p.m., 8.05 a.m.
Wagons-cafés-salons et char» direct* 

sur les trains de Jour. Wagons-Uts et* 
chars directs sur les ♦rains de nuit.

MONTREAL-NEW YORK 
Départ de Montréal: f7.31 a.m.. etflO l* 

a-m.» •6.45 p.m.. et •8.01 p.m.
•Tous les Jours, tjours de semaine. |!8a- 

medt seulement. {Excepté le samedi et la 
dimanche.

BUREAUX DES BILLETS EN VILLE 1 
187 rue Saint-Jacques. Tél. Main 460 ©l 
641. ou ft la Gare Ronaventuiv».

12.00
MIDI

I NT E RCOi'ON I At
Gare Bonaventure Union 

SERVICE DE STRAINS D’ETE
CINQ TRAINS PAR JOUR. 

"OCEAN LIMITED”
EXPRESS DE JOUR pour St

7 OSA U Hyacinthe, Drummondville, Lé- 
i4uH(«i* vis, Québec, Cacoiana, Rivière 
du Loup, Blc. Petit Métis.
Wugou-salon-buffet direct pour Métis.

“EXPRESS MARITIME’ pout 
St Hyacinthe, Drummond'Me, 
Ivévls, Québec, Rivière - du ■* 
Loup. Moncton. St Jean, Hall- 

, ax et !es Sydneys.
* c Sain**-* ce train ne ?a que Jusqu i 

Rlvière-du-Loup.
Part ft Midi tous le# Joura Chars dor-* 

tolra Jusqu’ft Halifax.
Tous les Jours pour Saint»

3 RH n n* Hvaclnthe. Drummondvlllo.
* JU fl*iii* j^lcojot «t les stations inter­

médiaires.
Pour Lévis. (Québec), Mur* 

r&y-Bay. Cap ft L'Aigle. Ri­
vière du Loup. Cacouna. Peu» 

Métis, Matapédla. Monoton, 
Pt Jean et Halifax.

«. 7.30 p.m , chaque Jour, samedi 
excepté. Char dortoir pour le quai de la 
Rivière-Ouelle (pour les* divers points da 
Murray-Bay). Petits Métis, St Jean et Ha- 
Uf&x. ___
, , j r n y express de nuit poli* 
I I.HJ r.miQX'BBEC et les stations Inter­

médiaire».
Chaque Jour ^dimanche excepté), ft 1L4I 

n m. Un char drtrtolr accompagne o# tralr* 
que les voyageurs peuvent occuper après 
9 p.m.

bureaux des billets de la til<
LE : St Lawr»nce Hall. 141 ru» St Jac* 
qu»« ou ft la gare Bonaventure Tél. Main 
816. J. J. McCONNIFF. agent des passa­
gers et de» billets d» la ville.

H A. PF.TCB.
A se. agent gên. passagers^

7.30P.M.
Tr<fin
Luxa
Quitte ft

ÏÏÏÏÏ
QUEBEC

Les trains quittent Montréal les Jouit
de semaine :—
S. 30 a.m.—Pour L'Assomption. L’Eplpha* 

nie. Joliette, Grand’Môre, Chut M 
Shawlnlgan. Québec. La Tuqua, Rv 
berval et Chicoutimi.

4.40 p.m.—-Pour L'Epiphanie. Jolletta. Chu-
t»'s Shawlnlgan et Grand’Mère.

6.00 p m. -- Pour L’Assomption. L’Epipha­
nie. Joliette, New-Glasgow et St Jé­

rôme.
9.15 a.m.—Dimanche seulement, pour Ju­

liette. Chute» Shawlnlgan, etc.
Train» arrivent ft Montréal ft 8 RO a os . 

11.30 a m . 5.45 p.m . Jour» de semaine, eL
8.40 p.m.. le dimanche.

Raccordement» précl» ft la Jonction da
Montfort avec les train» du C.F R . da 
Montréal, R.35 p m.. (Gare Vlger) Jour» da 
semaine, ot 1.15 p.m.. (gare Wlndso^L 
le» «amedl» pour Lac de» 16 Ile», Huber- 
deau, etc.

Bureau dre billet» en tille: Edifie© A* 
riraperlal Bank.

tiques, inoffensives, qui ont l’effet de l ex- 
ercic© sur vos intestins, et, sans violence 
mais avec énergie, nettoient et désinfectent 
le canal digestif.

Un Coecaree prrs chaque soir, avant de 
se mettre au lit "opérera pendant votre 
sommeil” et fora due •vous vous «entires 
rero*é le matin.”

SI vous avez été négligent quelque temps 
j prenez un Cascaret soir et matin, et en­
rayez la constipation *ans recourir au ca­
thartique.

Le» Caeosret.» se vendent chez tous les 
pharmacien», 10c. 2»V et fiOc. La bofte- 
échantlllon de 10c va bien à la pocht de 
gilet ou dans 3a bourse d une dame.

Soyez sûr d’avoir les verltab es avec le 
C A "longue queue" sur la boite et les let­
tres "CCC” sur chaque tablette. Les Cas- 
caret* ne se vendent Jamais A la ne-ée k

$1 . Ed. Lord. $1; Un ami. $1 ; MM. E. 
Uéitnas. $1. Art. Leclerc. $1, A. Lau- 
rendeaup. $1; Fayette Frère. $1; A. Pa­
quette. $1. S. Granger. $1. A E. Son­
nât. $1 ; Wilfrid Delorme, et Cie. Limi­
tée. $t ; J. Mar Kum. $1 ; Dons en natu­
re M. File Chnrbonneau. t 1*otte de 
céleri. 1 coco, fruits et légume» • .log. 
Contant, gérant de. la Cie Laing rack­
ing and Provision, 1 calate d'oranges î

Chemin de Fer Intercolonial
SOUMISSION

Des soumissions adressées au soussi­
gné et marquées ft l'endos "Soumission 
pour chauffage, chambre des machines. 
Halifax", seront reçues Jusqu’au MER- 
CREDl. 17 JUILLET 1907. inclusive­
ment. pour l'Installation, dans ufia 
chambre des machines d~ ?6 compart!- 
mentF. et annexe, ft Halifax, d'apparall 
de chaudière ft vapeur. système de 
chauffage \ air chaud, pompes, tuyaux, 
garnltu^s. etc., etc.

Les plans et devis sont visibles su 
bureau d« l'agent du Terminal. Halifax. 
N. E.. et au bureau de l’ingénieur en 
chef. Moncton. N. B. oû l’on peut se 
procurer de» formules de soumission.

Tl faudra se eon former ft toutes les 
conditions du devis.

D. POTTINGFR.
Gérant Général. 

Bureau du chemin de fer,
Moncton X. B..

27 Juin 1907. 20g—n

Alphonse negulre.
‘ rx

légumes ; Madame
Albert Hudon. 1 matelas Madame Me- 
Namaro.ê 1 paquet de toile . M. R. G. 
Wilkins. 1 lot de Journaux illustrés 
le clerc du marché Bonaecours. 7 livret 
de beurre confisqué ; M. Riendeau. 16 
livre» de doré confisqué ; MM. W att.

1 Scott et Goodacre. l.O0<> petites bottes- 
échantillons de cocoa. MM. Mess. Rebro­
der ot Scbyler. par l’entremise de MM» 
Hudon, Hébert et GIp Limitée. 1 caist* 
d'huile d’olive Vestals.

7
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TARIF
InTariabl6ment payable d'avance

Four Annonces Classifiées de 
“LA PRESSE”

EMPLOI DEMANDE, 10 ceats pour 30 
■nota ou uiolna, et H rente pur mot 
de plue, chaque Insertion. 

ELEVE** DEMANDES, 10 rente po 
20 mote ou moine, H rente par mot 
de plue, chaque tneertion.

T ou 'ce lee nutree annoncée 44 On DE­
MANDE M 25 conta poux 25 mote 
ou molae, et 1 rent par mot plue, 
chaque Ineertloa.

('IIA M BUES A LOFER, 10 rente pour 
20 mote ou moine, et H cent par 
mot plue, chaque tneertion. 

TROUVE, 10 rente pour 20 mote ou 
moine, et Mi cent parîanot de plua, 
chaque tneertion.

A LOUER, MAISONS, MAGASINS, 
ETC., 25 cerna pour 25 muta on 
moine, et 1 cent par mot do plna» 
chaque tneertion.

PROPRIETE A VENDRE, 25 conte 
pour 25 mote ou moine, et 1 cent 
par mot plua, rtiaque ineertloa.

PERDU, 25 oc» te poor 25 me te
moine, et 1 cent par mot plua, 
chaque laeertlon.

CHANCES D>APPAIBBS, S5 «ente po 
25 mote ou moine, et 1 cent par 
met plua, chaque ineertloa. 

PERSONNEL, 2 conta par mot, avec 
an toux minimum de 25 cente, 
choque Ineertloa.

AVIS SPECIAL
LO'tarif d-dearue «et au COMPTANT 

nvee la commande. Uuaad cee eortee 
d*aaaoaoee ne eont pae parée» d*a- 
veoeeo, a faut faire de aombroueea en- 
trde% et le taux eet, «a coaeéquencc, 
beaucoup plua 61ev*.

otaq Uvana.
elaeelflêo' do molae de

‘emplois^demandes__
BOKEAU DS PLACEMENT GKA-- 

TUXT, 244 rue Craig Est. Main- 
oouvree de toulee eortee fournleA 

'M visit, de* patron* »*t •olliolt*,. 
„ur«au oavert. de 8 heura» du matin 
Il B heures du *olr. L, aarnedl, on for- 
tna le bureau à " 
bain Lafontaine,

.CM M ES.GAR C 0 N S DEMANDES j FEMMES, FILLES DEMANDEES
. k JEUNE femme Intelligente demandée,

V 1 peut Kugner de boneHAKIUUR — On demande un bon bar­
bier ; eu paiera $&.o0 pour la 

journée du eamedl. Pouillon pemanenleL 
12 piaetree par ecmaine. S adrreeer f*o 
FairmounL
11 .v HU1 LH — On demande un barbier 

d une coupla d’années. S'adresser 
A. Latierge. 188 Centre. Pointe Saint-A.
Charles.

IXVRBIER 
1 ^ pour samedi

. Joa.Est.
On demande un barbier 

OntarioNo 680 nie
Marcheterre.

IJARBIER On demande un barbier. 
S'adresser immédiatement au No 

702 Sainte-Catherine Est.
1IARBIER demande place permanente, 
19 Bons gage». S'adresser immédiate­
ment. 92 Notre-Dame Est. en faco du 
paiaia de Justice. E. Lacombe.

|>AKBIERS — On demande un bar- 
A9 bler, place permanente. Aussi un 
pour le samedi, on paiera 85.00 pour la 
Journée. S'adresser 433 rue Wellington.
lîARBIER — On demande un bon bar- 
99 hier, place permanente, bons ga­
ges. coin Delorlmier et Rachel, 1061 E>e- 
lorimler.

BARBIER — On demande un bon bar­
bier, salaire |11; place permanen- 

te. S'adresser 1304 rue Saint-Denis.

BOULANGER âemendé pour le campa­
gne. six cent pain* par Bemaln». H'a- 

dreseer A B. Lexente, Bte Genevlèvru, Co., 
Jacques-Cartier. 202-6

f>OULANG®R — On demande un 
boulanger d’expêrlenoe, pouvant 

conduire, homme marié et sobre, avec 
de bonnes références, le plus haut sa­
laire sera payé. S’adresser à T. Ri­
chard, Farnham. 308—6

ï>OULANGER PATISSIER — On de- 
mande tout de suite un boulan­

ger pâtissier. S'adresser â O. Théoret, 
Vankleek Hill, Ont. 204—6
T>lJOUTIER — On demande un ou- 
-a-9 vrler LdJouiier. S adresser J. U. 
Thibaudeau, 20 Notre-Dame Est.

/COMMIS de bar de premier ordre de- 
V- mandé, avec références. Ecrire 
en anglais à Boite 29 “La Presse. '

203—6

/COMMIS VOYAGEUR demandé avec 
une pratique, établie dans les 

Gantons de l'Est et la province de 
Québec, références. The Fraservllle 
Shoe Co., Fraservllle, Qué. 204—6

TOUS LES SOIRS

Les Petites Annonces
DE LA PRESSE” I

£
Car c’est peut-être le soir où vous négligeriez de les lire que l’occasion vous ^ 
y serait offerte de FAIRE UNE BONNE AFFAIRE.

un travail sûr et léger. 
facile, emploi conatant. Gillette batety 
Rasor Co.. «22 rue Saint-Paul, 
me étage._______________206—8
JEUNE FILLE demandée pouvant dla- 

** poser d« st*s dimanches et soirées, 
v nour garder la maison, en échange o 
♦ son logement et rte se» repas du mann 

et du soir. 225 Rachel . _______ _
AfODISTES ae robes demandées 1m 
JL médlatement, husM aes aPPr®IJ’ 
ties, bons gages. S'adresser 41-67 Fte 
Catherine Ouest. Mad. Carrière.

201—«

\fARQUEUSES — On demande dea 
■i** maniueuses de linge, b adresser 
Queen Jubilee I^aundry, 683 Daurler.

204—3

JOMMES,GARÇONS DEMANDES
"OINTSSEURS — On demande de bons 
A Cnisseurs dans les meubles. Ou­
vrage ù. l’année. Manufacture moderne, 
les plus hauts salaires payés S'adresser 
tout do suite, A J. W. Kilgour, Bc-auhar- 
nois, Qué. 206—6

/ JARGONS — Deux garçons Intelli- 
^ cents pouvant parler et écrire le 
français et fanglais. Ceux avec con­
naissance de sténographie et clavigra- 
phle préférés. S’adresser avec référen­
ces â M. S. Robinson, American Tobac­
co Co. of Canada, 900 rue Saint-Antoi­
ne. Saint-Henri. 204—3

fT^ARCONS — Deux garçons demandés 
V* comme aprentis tailleurs. S’adres­
ser à M. Valade. Montreal Shirt and 
Overall, 1446 avenue de l'Hôtel de Ville, 
Mile-End. 206—6

/JARGON — On demande un garçon 
^ connaissant les deux langues et 
la clavlgraphle, pour un bureau d affai­
res. S’adresser à 62 Saint-Jacques, 
chambre 106. 206—2

/^ARCON — On demande un garçon 
^ comme apprenti bijoutier, chez N. 
A. C. Fortier, 20A rue Saint-Dominique.

206—2

1 g*
eure P. 
rant.

m. — Ur-

*0OU LANGER pAtissler, ayant tra- X> vaiüé plusieurs années aux Etats- 
Unis. expert pour la crème A la glace, 
'demande emplûJ. Ecrire A boîte 101 “La
Près se “.__________ ___ ___________ 206—3
r^HARPENTIER - MENUISIER — Bon 

charpentier et menuisier demande 
emploi soit pour une succession ou^unP'particulier. Homï 
s adresser A 138 
demi, 
demi.

me sobre et honnête, 
avenue Palm, Saint-

204—6

ThAME Agée de 66 ans demande place 
Xs comme ménagère dans presby­
tère ou comme gouvernante. S’adresser 
&. D.. 48 Milton. __ _ 206--3

OMMK assez âgé demande emploi 
:er. soit comme surveillant, 

gardien, etc., pourra fournir bons cer­
tificats. Ecrire A boite 694 “La Pres­
se*’. 204—6

/"X)MMIS — On demande un commis 
v-"' épicier de 2 ou 3 ans d’expérlen- 
oe. salaire |10 00 par semaine. Ê> adres­
ser D. Askanase, 673 Marie-Anne. 

________________________________206—3
(COMMIS PHARMACIEN — On de- 
V-/ mande Immédiatement un com­
mis pharmacien ayant quelques années 
d'expérience. Doit parler les deux lan­
gues. Une position enviable pour un 
bon homme. Ecrire A Boite 86, “La 
Prease.” 205—3 f
/~KDMMTS d'expérience dans la ferron- 
^ nerle, parlant anglais et fran­
çais demajidé. S’adresser au gérant de 
la Cle S. Carsley Limitée. 206—2

/^•OM^flfl d'expérience dans la ligne de 
v-' ferronnerie et bien recommandé, 
demandé pour un magasin de gros. S’a­
dresser 235 rue Saint-Paul. 206—6

/COMMIS pharmacien demandé. S'a- 
dresser Dr Aumont, 2704 Notre- 

Dame Ouest, près du chemin de la Côte 
Saint-Paul. 206—8

H

HOMME très capable dans le com­
merce des nouveautés, ayant bon­

ne recommandation, désire position 
quelconque immédiatement. Salaire 
modéré. Ecrire A boîte 84 “La Presse”.

205—3

TEUNE HOMME, gradué dans les deux 
langues, désire emploi comme col­

lecteur. grande sécurité offerte. S'adres­
ser A Ewart Co. rue Murray. 20-*_

JEUNE HOMME connaissant très bien 
la < omptabllité. désire position 

pour travailler le soir comme teneur de 
livres. Ecrire A boite 75 “La Presse.’’

204—3

JEUNE dame sachant l’anglais, le 
français, la clavigraphie, deman­

de A faire de la copie chez elle ou au­
tre travail. Ecrire boite 99 “La Pres­
se’’. 205—3
■\f ODISTE Belge demande travail chez

elle, lingerie, robes costumes
pour dames et enfants, réparations. 
206 rue Boyer. 203—6

MODISTE DE ROBE pouvant four­
nir de très bonnes références, 

désirerait se faire une clientèle chez 
F-lîe. 1R2A Saint-Hubert. 203—6

ATODISTE — Bonne modiste demande 
-**- ouvrage chez elle ou A domicile, 
toilettes pour dames. 59 Versailles, près 
rue Notre-Dame. 205—8

KEOLET7R d’expérience demande po­
sition. capable de travailler sur 

machine double. S’adresser A F. M., 786 
Albert. Montréal. 204—3

ELEVES DEMANDES___
ELEVES DEMANDES — Sténographie 

Elle, seulement 12 principes, sans 
une seule exception, merveilleusement 

facile et rapide, parfaitement applica­
ble aux deux langues, comptabilité mo­
derne, anglais commercial. Spécial, $10 
pour cours complet. Juillet, août. Ne 
manquez pas cette occasion. Institut 
Sténographlque Elle, 490 SaJnte-Cathe- 
rine Est. Tél. FJst 2807. 201—6

IELEVES DEMANDES — Un Fran 
* cals, professeur expérimenté 

donne deu leçons do français, de comp- 
;ne* lui.

’OMMIS — On demande un commis 
y~s d'expérience dan» la marchandise 
sèche. S'adresser 1621 Sainte-Catherine 
Est. coin Préfontalne. Référencez exi­
gées.

/"'ONTREMAITRE demandé pour pren- 
y^ dre charge d’usines A eau miné­
rale. sur la rue Ontario. Dire Age. ga­
ges demandés et expérience. Donner 
références. Adresse boîte 843 Mont­
réal. 201—6
/CORDONNIER — On demande un cor- 
y-' donnier de première classe pour 
l’ouvrage fait sur commande. S’adresser 
au Boston Shoe Store, coin Sainte-Ca­
therine et Mansfield. 198—n
/ CHARRETIERS — On demande des 
Vy charretiers pour conduire des 
voitures. S’adresser 2868 Saint-Lau­
rent. 205—2

/TIREURS de bottes demandés. S’adres- 
scr tout de suite à The Invictus 

Shoe Store. 249 rue Saint-Jacques.
206—2

/"■(HARRON — On demande un charron. 
^ S’adresser 8 Lasalle.

(’TTISINIER — On demande un second 
^ cuisinier ou cuisinière de nuit, au 

No 83 Sainte-Catherine Est.

f COUSEURS do tapis demandés. S’a- 
dresser au gérant de la Cie S. 

Carsley, Limitée 206—2
/'OCHER demandé, garçon ou veuf, 
v ' pour aller à la campagne, pren­
dre soin d’un cheval et se rendre géné­
ralement utile. S’adresser 278 rue Saint-
Paul.

/CORDONNIERS 
y^ une mnnufa

On demande, pour 
une manufacture de chaussures, 

des monteurs et des rabatteurs. S’adres­
ser à J. L. Peltier et Cie, 15 et 17 rue 
Saint-Gabriel. 206—2

G’ARCON — On demande un garçon 
1 pour magasin de ferronneries. 
S’adresser A 816 boulevard Saint-Lau­

rent.

/ ^AHDIEN demandé dans un bureau. Il 
devra connaître le soin des four­

naises et être bien recommandé. Ecrire 
A boîte 69 “La Presse.” 204—3

HOMMES,GARÇONS DEMANDES [FEMMES, FILLES DEMANDEES
IEUNE GARÇON 

99 la Côte de» N
On demande à 

Neiges un Jeune gar­
çon pour aider dans une famille privée. 
S’adresser dans l avant-mldi, au bureau 
du shérif, palais de Justice.
_____________ ________ 206—2

TEUNE HOMME — On demande un 
99 Jeune homme de 16 A 18 ans, pour 
la livraison d’épiceries et prendre soin 

' La be” ■ f WÉMd’un cheval 
Mont-Royal.

elle et Latour, 391 rue

JEUNE HOMME demandé pour ouvra- 
" go dans un restaurant. S'adres­
ser au No 60 rue Saint-François-Xavier.

JOURNALIERS — On demande vingt _
•J Journaliers. S’adresser No 6 rue 112 rue St Eloi. 
Cuthbert, entre 1 heure et 2 heures, ou 
entre 7 et 9 le soir. 205—6

T AVEUR — On demande un bon la- 
J veur d’expérience, pour laver les 

tabliers et lez serviettes. S’adresser 243 
Gain. 206—2

YJENUISIERS DEMANDES do 
•^8- nufaclure de portes et chAzf

■our mu- 
portes et châssis. S a- 

dresser rue Alma. No 694, ville Saint- 
Louis. Larose et Berthiaume. 203-6

JJOMMIDS — Organisateur» locaux ©t 
AA voyageurs demandés. S adresser 
A Alfred Tyler, Importateur de thé en 
gros et faoricant d'épices, London^ Ont.

ATENIIISIERS — On demande Immé- 
diatement 6 ou 6 bons menui­

siers. pour une manufacture de portes 
et châssis, position permanente, plus 
hauts gages payés. 1234 boulevard St 
Laurent. 2^3—6

YJENUISIERS CHARPENTIERS — On 
-‘Tl demande des menuisiers charpen­
tiers au No 7S6 Hutchison, coin Saint- 
Vlateur, ville Saint-Louis.

JJOMME3 — demande deux nom- 
-TA mes fiables pour travail spécial 
dans leur propre localité. Bons retours 
payables toutes les semaines. Aucune 
expérience nécessaiie. S’adresser La 
Compagnie Pepiniôrs Jacques-Cartier, 
Montréal. 144—mv-n

YJENUISIERS — On demande dix me- 
-‘?I nqlsiers pour travailler au banc. 
Bons gages payés. «S’adresser A A. Do­
rais. père, manufacturier, ville Saint- 
Laurent. 206—2

Mouleurs d© ___ _ ........ ,
demandés. Bons gages. La Fon

rie de Chambly Canton.
Soil Pipe Fittings” 

~ ide-

HOMMES de confiance demandés dans 
chaque localité du Canada, pour 

annoncer nos marchandiess, clouer de» 
pancartes sur les arbres, les clôtures, 
les ponts et tous les endroits en vue, et 
pour distribuer des annonces. Commis­
sion ou salaire. $83 par mois et dé­
penses, $4.00 par Jour. Position stable A 
de bons hommes. Expérience pas néces­
saire Pour détails écrire A Empire Me­
dicine Co., London, Ont. 202—6

JJOMME demandé pour la livraison* 
AT parlant les deux langues et con­
naissant bien la ville. S’adresser 187 
Saint-Laurent. Hôtel Arbour. 205—6

JJ O MM ES ET CHEVAUX — On en -TA demande pour le transport du 
charbon. S’adresser immédiatement A 
Evans Bros, 25 rue du Séminaire.

205—2

HOMME ponctuel demandé pour con­
duire une paire de chevaux et 

prendre soin des chevaux. Doit bien 
connaître la ville. S'adresser A 341 rue 
Saint-Jacques.

!XJJOMME S
T T meg mariés de 30 A 40 ans, pour 
une position promettant de l’avancee- 
ment. S’adresser de 8 a 9 a. m., et 5 
A 6 p. m., M. Casault, 602 Sainte-Cathe­
rine Est. 206—-6

HOMMES —- On demande des hommes 
pour nos magasins — storemen.— 

Inutile de faire application sans avoir 
de l'expérience dans les épiceries, et de 
bonne» recommandations. L. Chaput, 
Fils et Cle, Epiciers en gros, Montréal.

206—3

JJOMME — On demande un homme 
TT (tgé, ayant de l’expérience dans 
le commerce de bols et charbon, pour 
travailler au bureau. Devra parler les 
deux langues et fournir de bonnes re­
commandations. S'adresser par lettre, 
en spécifiant le salaire demandé, à Boi­
te 119, “La Presse.” 206—2

HOMME — On demande un bon 
homme sachant traire les vaches. 

Se présenter de 11 heures a.m. A 9 heu­
res p.m., aujourd’hui et demain, 1251 
des Erables. 206—2

UOMME — On demande un homme 
expérimenté pour faire la livrai­

son dans une épicerie en détail, 
anglais nécessaire. S’adresser 941 Ste 
Catherine Ouest. 206—6

F)1STdismmUeiir de paVe? un* bon” JEUNES GENS demandée, auael dee 
langer. S’adresser par lettre M., 760 ^ femmes pour le lavage des bou- 
Ontario Est. 204__3 teilles.

Julie.
J. Christin et Cle, Inc., 21 Ste^ 

203—n

DEMANDÉ
Jeune homme actif, familier avec les 

machines. Travail constant et bonne 
chance de promotion. S'adresser à M. 
Fischer, “The American Tobacco Com­
pany of Canada, Ltd.,” 900 rue Saint- 
Antoine. 205—2 F

tabll.'té A domicile ou c
dresser 373 Dorchester Est.

S’a- 

205—6

LEVES DEMANDES — Demoiselle 
Anglaise, enseignant et conver­

sant dans les deux langues, enfant» 
ou adultes, progrès rapide, prix mo­
dérés. 330 Saint-Denis. 205—3

ENLEVES DEMANDES — Piano. Mlle 
9 Valois, diplômée de l’Académie de 
Musique de Québec, recevra des élèves 

A rr résidence, No 340 Saint-Christophe, 
coin Ontario. 206—3

U EUX Jeunes gens demandés pour ap­
prendre A faire des annonces, A 

solliciter et A vendre. Les deux langues. 
Bon salaire pendant apprentissag •. Bon­
nes références. Gibson, 32 rue Sainte- 
Catherine Est, 8.30 a.ni. 204—6

JTCOLE de coupe, Montréal et New- 
Tli York, robes, fourrures et système 
de dessins, méthode garantie, enseignée 
par G. SavolJno, 4163 rue Fainte-Cathe- 
rle ouest. 245A rue Sainc-Urbnin.

goj 12

JOMMES,GARÇONS DEMANDES
4 IDES demandés pour filature de co- 

-tz. ton. Tisserands et aides généraux 
de filature A coton. Families préférées. 
Les gages ont été récemment élevés. 
Ecrivez <»u venez au bureau de la Domi­
nion Textile Co., Ltd., Magog, Qué

I188—26
4 IDES DEMANDES — Hommes et 

TV fcnim- s. Taux spéciaux, pour ap­
prendre le métier de barbier en huit 
semaines; geges pendant apprentissa­
ge; les dlplv.mes gagnent de $10 A $18 
par semaine; on aide A trouver situa­
tion. Catalogue gratuit. Moler Barber 
College. 119 rue Craig Ouest. Mont­
réal.  _______ ___________ 190—

AJUSTEURS

T DISTRIBUTEURS de charbon deman- 
TJ dés. Les plua hauts gages payés. 
Se présenter au No 1075 rue Dorches­
ter Est.

tYTUDIANT PHARMACIEN — On de- 
T-* mande un étudiant en pharmacie 
de deux A trois ans d’expérience, avec 
références. S'adresser Henri Pilon, 
pharmacien, 1818 Saint-Hubert, boule­
vard Saint-Denis. 203—6
J^LECTRICTENS — On demande de 
Tv bons électriciens compétents, Im­
médiatement. Ouvrage A l’année. Wil­
liam Rochon, 454 Parc Lafontaine.

204—6
JT* LEY ES EN PHARMACIE — On de- 

mande deux élèves en pharmacie, 
aver* ou sans expérience. Bon salaire A 
jeunes hommes compétents. S adresser 
à Henri Lanctôt, 447 Saint-Laurent, on- 
tr» midi »*t 1 heure. 206—6

J^ORGERON demandé, de un A trois 
9 ans d'expérience. S’adresser Im­
médiatement A A. Giroux, Farnham, 
Qué.___________________________  204—6
J^ORGERON — Un bon forgeron de 
T voiture» demandé. Les meilleurs
gages et emploi constant. 225 rue Wil­
liam. 205—3

TEUNE HOMME demandé pour épice- 
rie. avec expérience. Références 

demandées. C. J. Spénard, 427 Saint- 
Jacques. 203-6

TEUNE HOMME — On demande un 
O jeune homme comme gérant 
d'un magasin de chaussures de dé­
tail et avec références. The Fraser- 
viile Shoe Co., Fraservllle, Qué.

204—6

JEUNE HOMME On demande un 
•I Jeune homme d’une couple d’an­
nées a’expérlcnce dans le métier de 
boucher, muni de bonnes références. 
S'adresser 157 Désery, Hochelago.

204—6
JETT'TE commis demandé, ayant 2 ou 

99 3 ans d’expétience dans le com­
merce de nouveauté. Jetté et Lemieux, 
342 Saint-Laurent. 204—-6
JEUNE homme demande place comme 

99 commis épicier ou autre, fournira 
références si désirées. Ecrire ou télé­
phoner. V. Duhamel, Contrecoeur, com­
té Verchères. Qué. 205—3

On demande des ajusteurs d'habits 
d'hommes pour confection de première 
qualité. Emploi constant toute l'année. 
S'adresser A John W. Peck and Co., Li­
mited. Mile-End. entrée de la fabrique

206—2 F

4 JU8TEUR — On demande un ajus- 
teur «le vêtements d’homme», 

aussi presseur de pantalon» de première 
classe. Murray et Michaud, angle rue» 
I
ITARBIER — On demande Immêdiate- 
T> mepr un bon barbier sobre, pla<e
nrrmanente. bons gage». 
Dame Oue«t.

915 Notre- 
104—6

TiaRBIER — On demande un bon bar- 
Mer pour samedi, $5.00 de salaire, 

•’•dresser A. Cour 113 Atwater.
HARRIER — On demande un Wn bar- 

hier tH»ur demain. Salaire $4.50. 
•’adresser 783 Mont-Royal.
TIARBIER — On demande un barbier 
jLz ai, No 47 Dorchester A.
^rovenclal.

8ARBTER On demande un barbier 
> p.mr r<îi Devra s'adresser A M. E. Clermont, 214a Saint-Laurent.

TV

JEUNE HOMME — On demande un 
" jeune homme pour frotter les 
chaussures, au No 2276 rue Notre-Dame 
Ouest, quartier Saint-Henri. 205—6
JEUNES HOMMES — On demande 

•J Jeunesse» dans les 20 ans. actif» et 
sobres, qui veulent apprendre la mé­
canique. Position en permanence. S’a­
dresser Martin Frères et Cle, 206 rue 
Saint-Patrice. 203—3

JEUNE HOMME
Jeune homme demandé pour ajuster 

les courroies aux machines A coudre et 
se rendre généralement utile dans ma­
nufacture de chemises. A. H. Sim» Co. 
Limited, 54 rue Latour. F

204—3

AfACONS — On demande des maçons 
et un homme pour faire le mortier. 

S’adresser A W. Chapleau, 164 rue Saint- 
Hubert.

ON DEMANDE
Un voyageur pour la Province de 

Québec. Voyageur ayant de 1 expé­
rience dans le commerce d’épicerie 
préféré. Doit parler les deux langues. 
Ecrivez Immédiatement, donnant l’ex­
périence ainsi que le terrain parcou­
ru. Boite 56 “ La Presse. ’’ 204—3 F

/ TN DEMANDE deux commis ayant de 
r i’expérience dans les chapeaux et 

la fourrure. E. A. Sainte-Marie, 561 rue 
Sainte-Catherine Est. 205-2

/ OUVRIERS pour travailler la tôle 
galvanisée, et de bons ferblan­

tiers demandés. Les plus hauts gages. 
A. B. Ormsby, Limited, Toronto et 
M innipeg. 205—6

IIHARMACIENS — On demande deux
9~ Pharmaciens et deuv mineurs.

■FAISEUSES DE BOITES EN CAR- 
T TON. —Filles expérimentées polir 
“Staying machine.” Bons gages, em­
ploi constant. Canada Paper Box Com­
pany, Ltd, 12 rue Saint-Eloi. 206—6

EjUlSEUBES DE BOITES EN CAR- 
TON — Filles demandées pour 

machines A couvrir et iop Piece.” 
Bons gages, emploi constant. Canada 
Paper Box Company, Ltd., 12 rue St 
Elol. 206—6

PAISEUSES DE BOITES EN CAR- 
1 TON — Filles pour travailler A la 
table. Garantie de $7.00 A $9.00 par 
semaine aux ouvrières expérimentées. 
Canada Paper Box Company, Limited, 

~ ‘ 206—6
KWISEUSES DE BOITES EN CAR- 
x TON — Jeunes filles pour appren­
dre le métier. Bonne chance d’avan­
cement. Canada Paper Box Company, 
Limited, 12 rue St Eloi. 206—6

J^EMME demandée pour ouvrage A la 
^ cuisine. S'adresser immédiate­
ment 161 Sainte-Catherine Est.

OEMME demandée pour assortir les 
A guenilles. 37 Fulford, coin De-
lisle.

I^FMME demandée pour laver, sachant 
A repasser. S’adresser Immédiate­
ment, Hotel Riendeau, 58, 60 Place Jac­
ques-Cartier. 206—2

ITAILLE demandée, parlant les deux lan- 
. gués, pour tenir les livres, elle de­

vra aussi «avoir la sténographie et clavi­
graphie anglaise seulement, position per­
manente, bons gages payés A la personne 
qui conviendra. S’adresser par lettre A 
Boite 35 Bureau de “La Presse”. 203-6

OPERATRICES demandera dans tout 
T " les départements. S’adresser ini- 
médlatement à John P. Black and co. 
Ltd., 1 S3 rue Vitré. 265—n
f OPERATRICES — On demande de® 

filles d’expérience dans les bloti- 
ses de solo. Ouvra-e permanent. Le plus 
haut salaire payé. S'adresser 791 Chaus­
sé. Tho Modem Blouse Mfg Co.208—6

/ "OPERATRICES —• On demande d©» 
y^9 opératrices d’expérience pour J©8 
jupes. Bo r salaire A la semaine. Empire 
Ladies Tailoring, 701 rue Sainte-Cathe­
rine Est. 204—6
/ U’KRATRICES — On demande des 

opératrices pour toute» les parties 
des chemist s. Le plus fort salaire, ou­
vrage constant A l'année. Pas d'ouvra­
ge îe samedi après-midi. S'adresser 98 
rue du Champ de Mars. 204—6

( OPERATRICES demandées pour pa 
1 9 talons. Emploi constant et bo

►an-
talons. Emploi constant et bons 

il»»*. S'adresser A la Hudson Bay 
Knitting Co.. 79 rue William. 205—6

OPERATRICE — On demande une 
opératrice sur machine spéciale 

pour pose 
chemises molle».
Bay Knitting Co.,

Union pour poser les manches aux 
S'adresser Hudson 

79 rue William.
205—6

/ OPERATRICES 
' F opératrices

_ On demande des 
opératrices sur moulins A four­

rures. Bon salaire et ouvrage perma­
nent. McComber et Cummings, 373 rue 
Saint-Paul. 206—3

TAILLES — 25 filles demandées pour 
A travailler dans les pantalons, au 
moulin et A la main, ouvrage garanti A 
l’année, plus hauts gages payés. 644 
Notre-Dame Est. 201—6

J^ILLES, femmes ou garçons demandés 
A pour ouvrage général dans maison 
de pension. S'adresser 22 rue Bonse- 
cours. 203—6
Jj^ILLES — On demande des filles 
A d'expérience, aussi comme aides, 
pour apprendre, dans les boites de car­
ton. S'adresser Standard Paper Box Co., 
83 McGille. 203—6

TAILLES — On demande deux filles 
A de plusieurs années d’expérience 
dans le commerce de marchandises sè­
ches. S'adresser A la Maison Norman- 
din. No 171 à 175 rue Notre-Dame Est.

203—n

FILLES
On demande des filles, bon salaire, 

travail constant. S’adresser A The Ame­
rican Tobacco Co. of Canada, Ltd., 900 
rue Saint-Antoine. 204—6 F

FLLES — On demande des filles pour 
la reliure, des personnes d'expé- fiiuiniai.lent* et (leux mineur», i pifii-./-.*» nréféréos I c meilleur salaire et Bons gages payés. Ecrire A boite Cam r,once prererees. Le meilleur salaire et

61 “La Presse’’. 205—3
J>EINTRE — On demande un peintre 
A de voitures. S’adresser A P. Che­
valier, No 42 Mitcheson, ou le soir, 391 
Colonial, tél. Est 2439. 206—2

JTLOMB1ERS — On demande des 
*- plombiers, poseurs d’appareils à 
vapeur et aides. S’adresser à James 
Ballantyne, 159 rue Saint-Antoine.

206—6
J3LOMBIERS — On demande des hom- 
A mes d’expérience, le plus fort sa­
laire. travail constant. S’adresser Buil­
ders Exchange, 204 rue Saint-Jacques.

206—6
JTOLISSEUR — Bon polisseur demandé 
A pour travailler dans les pianos. 
Bon salaire et place permanente pour 
un homme compétent. Antonio Pratte, 
655 Saint-Timothée. 206—3

QJURINTENPANT demandé pour im- 
primerie faisant une spécialité 

d ouvrages de luxe. S’adresser, donnant 
références, expérience et salaire, A 
Desbarats et Cle, 23 Côte du Beaver 
Hall. Montréal. 202—3

TTAILLEURS — On demande Immédia- 
A tement 25 bons tailleurs de pierre. 
Nous payons les gages de l’union. S'a­
dresser A J. A. Berthiaume, Terrebonne, 
P. Q. 205—6

TAILLEURS DE CHEMISES
Demandés. Bons gages, emploi cons­
tant. S’adresser au département des 
chemises. J. W. Peck and Co., Limited. 
Mile-End. Montréal, Q. 206—2 F

TAILLEURS DE PIERRE — On de­
mande des tailleurs de pierre im­

médiatement. S'adresser A Patrick Ken­
nedy, Saint-Jean, P. Q. 206—3

travail constant. S'adresser immédiate 
ment A la Manufacturing Stationners 
Co., 13 rue Cathédrale. 204—6

I^LLES — On demande deur filles 
d’expérience dans les costumes, 

pour servir au magasin. S'adresser Em­
pire Ladies Tailoring, 701 Sainte-Cathe­
rine Est. 204—6

IAILLES demandées pour assortir les 
retailles de coton neuf. Position

stable et bons gages, 19 à 29 rue des
Commissaires. 204—6

FLLE — On demande une jeune fille 
bien recommandée pour aider au 

ménage léger de la maison, et avoir 
soin d’un bébé. Bon salaire. S'adresser 
A 132 rue Cherrier. 204—4

IREPASSEUSES — On demande des 
1 ^ repasseuses de linge de fantaisie. 
Aussi repasseuses de corps, ouvrage or­
dinaire. De bonnes repasseuses font fa­
cilement de $7.50 A $12.00 A ce travail. 
Toilet Laundry Co., 425 rue Richmond.

_____________ 203—6

REPASSEUSES — On demande des 
’ repasseuses au Queen Jubilee 

Laundry, 683 Laurier. 204—3

REPASSEUSE — On demande une 
bonne repasseuse pour le linge de 

fantaisie. S’adresser 1325 Saint-Denis.

CHAMBRES A LOUER
CAINT-DKKIB. 57. C. A. L. — Jolie* 

chambrée à louer, grande* et po- 
tites toutes sur le devant, télêpnon», 
etc.'-,l1' -

CHÀM. MEüdLEcS A LOUER
BEKKI. l»*,• — Chambre* meublées 

BiUons doubles, améUorauuui 
modernes, miroirs, eau chaude, iuimè* 
re Ami. pour couple* ou moemeur* 
Roesesmon imméulute 2Uor—3

I4KRRI, 126ti. — Chambres meublées à 
louer, sur étage uu bum, propre* 

et gales.  Zo6—d
/ «HERHIER. 122. — Chambre mem 
V' blée A louer, famille privée, tu* 
mière Auer, bain, ,au chaude et frol. 
de, $4.50 par mois. 205- 3

11HAMP UE MARS, 120 — Chambre
V a louer, meublée, aussi double 
salon, pour messieurs ou couple ma­
rié. ___________ 206—3
TAORCHESTER EST. 31». — Chambr*
U meublée â. louer, amélioration! 
modernes, prix modéré, entre Saint* 
Denis et Berrl. 205—2

Dorchester est, m. — cham< 
bre meublée à $1.25, $1.60, $2 mOj 

$2.50 par semaine, garde-robe, maison 
tranquille. __________ 205—3

1 \ORCHESTER EST. 196. C. M. — 
Chambre simple, meublée, A louer, 

avec poêle à gaz, a $1.50, maison res­
pectable. _______  206—3
T AGAUCHETIERE EST. 120. — C. 
IJ M. — Deux chambres meublées 
qui se suivent à louer avec ou sans pen. 
sion, dans une famille française.

205—3

YfAISONNEUVE. 215B — Chambre A.
louer sur le devant, meublée a neuf, 

belle localité, gaz. usage du bain, dans 
une famille sans enfant. S'adresser 2151$ 
Maisonneuve, près Sainte-Catherine.

20o—3

STENOGRAPHE
On demande une sténographe. S'a­

dresser, spécifiant l’Age, l’expérience et 
le salaire, A boite 88 “La Presse” .

205—3 F
STENOGRAPHE — Jeune fille qui a 

beaucoup d’expérience du clavi- 
graphe et de la sténographie, capable 
d'écrire l'anglais et ie français, «le pré­
férence. S’adresser Immédiatement, 2*1 
Saint-Paul. 206—2

VENDEUSES
Demandées. Doivent avoir d» l'expé­

rience. S’adresser ch«* W. H. Scroggie 
Ltd. 188—n F

Y^ENDEUSES demandées pour gants, 
* blouses et sacoches d’emplettes. 

Doivent parler l’anglais et le français. 
S’adresser au gérant de la Cie S. Cars­
ley, Limitée. 206—2

■f/’ENDEUSES d’articles de cuisine et 
» de qulncallelrt» demandées. De­

vront parler anglais et français. S’a­
dresser au gérant de la Cie S. Carsley, 
Limitée. 206—2

SERVANTES DEMANDEES
SERVANTE — On demande une ser­

vante pour famille de trois per­
sonnes. Pas de lavage. S’adresser 278 
rue Centre. 203—6

I7HLLES — On demande des filles 
pour travailler sur le» tables et 

sur les machines, plus hauts gages 
payés. S’adresser King Paper Box 
Co., 381 Ontario Est. 204—6

1 AILLES — On demande des filles 
pour assortir les guénille», ou­

vrage permanent. 102 Dorchester Est. 
M. Goldstein. 205—6

SERVANTE — On demande une ser­
vante sachant faire la cuisine, 

bons gages, petite famille. S’adresser 
au-dessus de la banque d Epargne. 1398 
Notre-Dame Est. 204—6

SERVANTE — Bonne servante deman­
dée. petite famille, pas de lavage, 

bon salaire, bon chez-sol pour personne 
recommandée. S'adresser tout de suite, 
658 Parc Lafontaine. Mme Gagnon.

204—6

AfENTANA, 461. — Chambre meu- 
blée. Une personne aimant lez 

enfants, trouvera une chambre sur la 
devant bon marché en échange de ser­
vices rendus là où il y a un enfant ng 
un et deux ans. 205—3^

"VOTRE-DAME EST, 1806 — Chambre» 
meublées à louer, dans joli cot­

tage ayant vue sur le fleuve, avec ou 
sans pension, bain, èaz, maison fran­
çaise. 205—3

N'OTRE-DAME EST, 1298. — Cham­
bre garnie à louer, avec pvnsi q. 

ri désiré. Améliorations modernes, ti >n, 
chez-sol. 205—3

f* RUE CHURCH, 45. — Grande
oui chambre double, sur le devant, 
nouvellement meublée, convenable pour 
couple marié ou 2 messieurs. LoceiUé 
centrale, toutes les commodités.

206—6
ChambraSAINT-LAURENT, 91.

meublée dans famille respectable, 
magnifique chambre double, avec ou 
sans pension, amélioration^ modernes. 
Possession Immédiate. 204—3

93 — C. M. 2 belle»ttANGUINET,
O grandes chambres bien meublées, 
de première classe, pour jeune couple, 
A. bas prix. 204—3
UA1NT-CHARLES-BORROMEE, 277 — 
O c. M. — Grande chambre meublée 
sur l'étage du bain, dans une famille 
privée tranquille. Convenable pour un 
ou deux messieurs ou pour dames, ou 
couple marié. Privilège de la cuisine st 
requis. ____
QAINT-LAURENT, 346 — C. M. — A 
►J louer, belles chambres meublées, 
«n avant et sur l’étage du bain, 340 
galnt-Laurent, près Salnte-Catlmrine.

205-3

SAINT-DENIS, 80. — Chambres meu­
blées donnant au balcon, eau 

chaude, lumière électrique, téléphona 
Est 4223. 30 Saint-Denis, vis-»-vis
carré Vlger. 205—3
CAINTE-CATHERINE OUEST, 732 — 

Chambres meublées sur le premier 
étage, maison tranquille, localité cen­
trale. confortable. 205—3
SAINT-DENIS, 92. C. M. — Grand»S

étage, avec tout le confort durable, 
famille privée. 205—3

SAINT-JACQUES, 631. C. M. — Une 
beii^ chambre meublée, en avant, 

près de in gare Bonaventure, posses­
sion Immédiate. 205—3

CAINT-TIMOTHEE, 
k ' Grande chambre

70. — C. M. — 
«re sur devant, deux 

fenêtres, garde-robe, maison privée, 
pour couple marié, usage cuisine, pas 
d’affiche. 206—3
CAINT-DENIS. 127 — Chambres mêli­
ez blée» A louer, famille privée, amé­
liorations des plus modernes, prix mo­
déré. 206 —3
ÇMTNT-DENIS. 330 — Belles grondes 
* ^ chambres meublées avec lavabo et 
garde-robe. 206—2

SERVANTE — On demande une Ber- i ~~S'___—I---------T-
^ vante pour une petite famille, pas GAINTE-ELTSARETH. 122 — C. AT. — 

vage. Bons gages. S’adresser Noj>J Deux belles grandes chambres
meublées A louer sur le devant. Prix

de lavage. Bons gages,
479 rue Mont-Royal. 204—3

JpiLLES On demande des filles j SERVANTE — On demande une bonne 
a pérlence P©ur la confection cuisinière et une fille générale,
des boîtes, pour conduire la machine A ' 
couvrir, la machine A stay et la table 
à ouvrage. Aussi jeunes filles pour ap-

- modéré, près Sainte-Catherine.

prendre. Travail constant et bon sa 
laire. Geo. A. Mace and Co., 304 rue 
Saint-Paul. 205—3

On demande des filles pour apprendre 
le commerce de fourrures, aussi filles 
pour la machine Singer. S'adresser : 
Jas. Coristlne Co., Ltd., rue Saint-Paul, 
édifice Coristlne. 205—3 F

AILLES — On demande des fille» pour

RAILLEURS DE FOURRURES deman 
A «Tés. bons tailleurs de mouton d 
Perse. On paiera de bons salaires A des j

1A assortir les guenilles. 
1494 Notre-Dame Ouest.

S’adresser

d© I J^ILLES — On demande des filles pour
- . __ ______  _ faire les “bunchs ’ de cigares

hommes compétent». Ouvrage perma- aussi pour écôter le tabac. L. O. Gro- 
nent. McComber et Cummings, 373 rue thé. 556 rue Saint-Laurent. 206—6
Saint-Paul. 206-3 {— -

—-—--------------------------------------------------- I^ILLE de chambre demandée, capable
TOURNEUR — On demande un bon A de servir la table. Aussi une la- 
A tourneur immédiatement. S’adres- iveuse de vaisselle. 153 Saint-Laurent.
scr A McLaurln Bros, Ltd., boite B. P., 
126. Lachlne.

yUNDBUTtS d’-Auto-Ppraj". demand**.
l* meilleur nerojoir automatique fait 

A la main. Machine échantillon gratuite 
aux agents approuvés. Cavers Bros.. Ôalt, 
Oat. 114-n

Y ENDETTES spéciaux, deux, deman- 
T dé» pour la province de Québec, 

devant travailler «séparément, ou nveo 
plusleuro sur la route. S’adresser Luke 
BBros Co . UontréaL 142—n

IFORGERON — On demande un forge­
ron ferreur. place permanenteron

S’adresser T. A 
Le soir, 833 SainteHW*

Séguin, 877 Craig Est. 
te-Catherlne Est.

206—6

rjVTRGERON — On demande un for­
geron pour ferrer le» chevaux. No

546 Amherst.

IEUNE HOMME — On demand» un 
♦" jeune homme fort, d’environ 20 
ans, pour magasin de vins et lluueurs 
en gros. S’adresser 87 rue Saint-Jac­
ques. 206—3

JEUNE HOMME demandé pour ouvra­
ge général. S’adresser Immédia­

tement, 607C rue Saint-Jacques.
206—2 ~

IFERBLANTIER demand*, ouvrage g*.
rapt! pour 1 an Bon* gag**. g’a. 

dresser Edouard Paquette, flte Bcholaatl- 
que», P. Q., frai» de voyage payé.

202-12

TEUNE HOMME actif, étudiant poly- 
tèi hnU ton, 22 an» «dèfiigitd» em­

ploi quelconque ^our temps vacance.
Ecrire Cam.. 63 Presse.*’ 206-6

J FERBLANTIERS couvreurs et plom­
biers demandé». S’adresser rhez 

Jo». Perrault, entrepreneur, i23 Desé- 
ry. 205—8

FERBLANTIERS — On demande ait 
1 ferblantier» couvreur», bon» gngr* 
ouvrage permanent. S’adresser 18611 St 
.Taeque». St Henri. 205 2

Ferblantiers-Couvreurs
On demande de bon» freblantiers cou­

vreur» immédiatement. Aussi de» ap­
prentis S’adresser à F. F. Powell and 
Co. 22H rue Anne. 205—3 F

f1 ARCON — On demande un garçon 
* pour faire les message», s artreager 
au Boston Shoe Store, coin Sainte-Ca­

therine et Mansfield. 198—n

JEUNES HOMMES demandés pour 
99 solliciter «lans famille privée, K) A 
12 piastre» pour commencer, pas de 
commission. Jeune» homme» compétents 
seuiemeiit devront s'adresser ce soir, 5 
et 8 heures. 1203 Saint-André.
TStTHE H< >mas Oi d< n il de un 

•" ieuoe homme de quelque» année» 
«lans la marchandise sèch», pour pren­
dre »o!n du département de» marchan­
dises A la verge dan» une manufacture.

M. Marchand, 305 Notre-

VENDEPRS demandés pour représen­
ter les plu» grandes pépinières du 

Canada. L’assortiment le plus complet 
de spécialités rustiques, de fruitier» et 
d’ornementation propagés en particulier 
pour la province de Québec. Cane» libé­
raux. on fournit un bon équipement gra­
tuit. Pour les conditions, adressez-vous 
par lettre A Stono et Wellington, Toron­
to. Ontario. 7*—n
\rENPEURS — Nous avons besoin de 

9 5 bons vendeurs pour le samedi et
dimanche après-midi, pour vendre des 
lots vacants S’adresser sur les lieux, 
coin des rues Champagneur et Van 
Horne, ou 276 rue Sainte-Catherine Est.
Phone Est 632*. 200--2
VOYAGEURS de commerce demandés 
9 pour s'occuper de la vente, comme 

ligne supplémentaire, d’enseigne» let­
trées pour vitrines: nouvelle patente, se 
vendant bien. S’adresser, entre 7 et 8.1b 
p.m., 359 Ontario Est.

• «c* « /j.hue. '?’

FEMMES, FILLES DEMANDEES
VIDES dans tou» les départements, 

bonne chance pour les étran­
gers, 200 opératrices pour travailler 
dans les pantalons, salopettes, chemi­
ses. mâtinés, coat» en fourrures, etc., 
attention spécial donné aux commen­
çantes SatTresser A The Standard 
Shirt Mfg. Co., Ltd., 213 avenue Pe- 
lorlmler. 181—26

yeuse de vaisselle. 153 Saint-Laurent.
TAILLES expérimentées demandées pour 
* nettoyer et arrêter les bouton­
nières. Emploi constant, bons gages. 
S’adresser en tout temps A 1 Place 
Mont Charles, de 115 rue Saint-Domi­
nique. 206—2
PILLES DE TABLE — On demande 
A des filles pour servir les tables, 
de 11 A 2 heures, bons gages, au Star 
Dining Room, 24 Craig ouest.

IAILLES — On demande six filles de 
premier ordre, habituées A travail­

ler aux habits sur commande. Aussi 
d’autres pour défaufiler. S'adresser à 
M. Logan, Semi-Ready, rue Guy.

1 AILLES de salle A manger et café de­
mandées. S’adresser au gérant de 

la Cle S. Carsley. Limitée. 206—2

■n I^ILLES expérimentées dans la con-
----1 fe?tion des vestes et pantalons

«lemandéos. Des filles expérimentées 
seulement. E. Alexander, 43 rue des Ré­
collets, dernier étage. 206—2

Bon salaire Références «lemandéos. S'a­
dresser au No 403 rue Dorchester Ouest.

206—2

SERVANTE 
^ ne seiv 
gages. S'adresser

On demande une bon­
ne servante, pas de lavage, bons 

No 222 Saint-Hubert.
206—n

SERVANTE — On demande une jeune 
c* fille pour aider au ménage. Pas 
de lavage. 25 Emery.

C1ERVANTE demandée 
Sherbrooke Est.

No .534 
206—2

__ ASSOCIES DEMANDES
\SSOCIE demandé, possédant un capi­

tal d’environ $3,000. pour un com­
merce établi depuis plusieurs années, 

dans un des beaux coins de la ville de 
Montréal, expérience du commerce non 
requise. Les affaires augmentant chaque 
jour, on désirerait une persifne capa­
ble de prendre charge de la comptabilité 
et des finances de la maison. Pour plus 
«le détails, s’adresser à boîte 90 “ La 
Presse.”205—6

___ AGENTS DEMANDES
4 GENTS A salaire ou à commission. 

xV Le meilleur article jamais vendu 
par agents ; tous ceux qui se servent 
d'encre et de plume l’achètent en ’e 
voyant : 200 à 500 pour cent de profits ; 
les ventes d'un agent se sont élevées 
A $620 en six jours ; un autre, $32 en 
deux heures. Monroe Mfg. Co., X.. 230. 
La Crosse. Wls. 202—6

CHAMBRES ET PENSIONS
I^ERRI, 925B. C. E. P. — Chambre 

double et simple, avec pension de 
première classe, gaz ; aussi pensionnai­
res de table. 206—3

PENSION MADAME LUCAS, situés 
492 Saint-Denis, près Sherbroo­

ke, plus belle localité de Montréal, 10 
minutes des gares Windsor et liona- 
venture, 5 minutes de la gare Vlger, 
par tramway Saint-Denis Les étran­
gers désirant avoir maison tranquil­
le, table première classe, chambrez 
avec tout le ednfort désirable, feraient 
bien de descendre è cette pension & 
leur prochain voyage dans la métro­
pole. Belles chambres au premier don­
nant sur la rue. maison ouverte à 
l'année.________ _________ igg—26

^AINT-HUBERT, 75 — Chambre et 
pension. Vous trouverez cham­

bre et pension de premlèro classe.
203—0

SAINT-HUBERT, 46,—Pension- Snin- 
te-Cécile. Magnifique chambre 

de salon, devant, et simple, premier, 
deuxième étage, pension de table pre­
mière classe. Les touristes pourront 
se procurer chambre, pension avec 
tout le confort désirable, eau chaud»- 
gaz. électricité, usage piano, télépho­
ne Est 4121. Site enchanteur, balcon, 
beaux arbres, près gares Vlger, Wind­
sor. Bonaventure. 203__6
C1T DENIS 400A — Chambre et pension.

Chambre et salon â. lauer avec ou 
.ans pension, 204-6

$ GENTS demandés pour la vente du 
-rV “ Minima*, " l’extincteur le plus 
nouveau et le plus perfectionné de 
l'univers. Il a obtenu le premier prix 
dans tous les concours auxquels 11 a 
pris part. S'adresser H J. B. Prlmeau, 
gérant, 62 Saint-Jacques. 504—3

1/
JjMTTEUSES — On demande de bon- 
A ne» fille» de moulin dans le» 
chaussures. S’adresser No 35, 3e avenue, 
Vlauvlïle. 296—2

COMPAGNIE D’ASSURANCE 
COMMERCIALE contre les Vo­

leur» et les Brl» de Glace», demande de 
bons agents. Salaire ou commission, 
chambre 4. bAtisse New-York Life. Isi­
dore Créceau. céiont. 180—26

BUNCHEUSES
S’adresser A 
Dame ouest

demandée» pour cigare», 
thé. 556 Saint-Laurent.

L. O. Gro- 
F

ARGON de bureau demandé, pou- 
* vant parler les deux langue» et 

écrire la sténographie anglaise et fran­
çaise. S’adresser par lettre. Botte 69, 
"La Presse.” 204—6

JEUNE HOMME — On demande un 
• F Jeune homme marié, parlant bien 
l’anglais et le français, pour ouvrage 
sénéral dan» un bureau d’agents d'im- 
meunle». Un homme compétent pourrait 
sc fair© un bon salaire. S'adresser chez 
Johnson. Orace et Tapage, 68 Saint-Jac­
ques. 2ô§—2
TEUNE HOMME — On demande rom- 

*9 me assistant teneur de livres, un 
jeune homme sachant les deux langues, 
connaissant la sténographie et le rla- 
vl graphe. S’adresser A 696 boulevard 
Saint-Laurent, entre midi et 1 hr n rr

*>6—2

206—2 r'UISlNIEP.E — On demande une cul-
y^ sinlAre et fille de table. Doit avoir 
des certificat» de première classe. Bon 
salaire. S'adresser le matin avant 10 
heures, ou le soir, à 495 avenue Argyle. 
Westmount. 203—6
/COUTURIERES expérimentées de- 
Vy mandées pour Jupes, le» plus 
haute gages, fabrique aérée et posi­
tion stable. S’adresser prêtes A tra­
vailler. A A. Sommer and Co.. 507 rue 
fli.«nt-Paul. _________ 194—80

Immédia te- 
réfêrence».

S’adresser au No 957 Salnt-Den’s.
203—n

INSTITUTRICES DEMANDEES — La 
municipalité scolaire de Saint- 

François, Beauce, a besoin d'institutri­
ces diplômée», avec bons certificat». 
S'adresser A Napoléon Mathieu, sec.- 
trés.. BeaucevIHe. 194—26
JNSTITUTRICE DEMANDEE — Nous 
J «lemandon» une bonne Institutri­
ce diplômée, anglais et français, pour 
Saint-Canut, comté de» Deux-Monta­
gnes. S'adresser au président de la mu­
nicipalité scolaire No 1, de Saint-Canut.

203—6

INSTITUTRICES — On demande, dans 
1 la paroisse de Sainte-Sophie, com­
té de Terrebonne, Institutrices capa­
bles «l'enseigner le français et l'anglais. 
S'adresser John Jo». Carey, sec.-très.

204—6

INSTITUTRICE — On demande 1ns 
titutricc expérimentée et diplô­

mée, enseigr * ‘ ...............
village. s’oDligeant A faire la musique 
le dimanche A l’église, mentionner le 
salaire. S'adresser Révérend I. Ferron 
Snint-Rémi d’Amherst, Qué. 205—2

INSTITUTRICE DEMANDEE — La 
■ municipalité scolaire du Lac de* 
Seize Iles, comté argenteull. Qué., a 
besoin d’une Institutrice diplômée, bel- 
le place d'eau et pa» beaucoup d'en­
fants. S'adresser A T*. P. Plnsonneault, 
sec. très.. Lac des Seize Iles, Qué.

206—2

___ CHAMBRES A LOUER_ _ _
BERRI, 214. — Chambre A louer 

avec lavabo, dans une famlll

QJANGl INET. 197 — Chambre et pen- 
^ sion dan» une famille privée. 
____________________ ____ ______  204—3"
CJHERRROOKE EST. 325 — PtMton 
^ Mme Gauthier, située près Salnt- 
Denl». Magnifiques chambre», salon, »ur 
le devant, étage du bain, tapisserie do 
\olour», miroir, gazeller. «'hemlnée. Pen­
sion première classe. Bell Est ISôg.
__ __________ __________ ________  204—6

CSAINT-ANDRE 102. — Chambre et 
,,, pension. $3.50 par semaine, fa­

mille sans enfant. 205__3
CAINT-DENIS, 994 — C. Ë P — 
,, Chambre simple et double, amé­
liorations modernes, pensionnaires do 
table, cuisine soignée. Tél. Est 3414

205—6
privée. 206—3

HERRI, 219 — Chambre A louer, $4.25 
et une de $12.00, au deuxième éta:

f UISINIERE demandée
* ment, aver bonnes

JEUNE Eli.LE demandée, parlant an­
glais et français, pour aider dans 

une pliarmneie. S'adresser entre 17 et 1 
heure, a Henri Lanctflt, 447 Sal-* Lau­
rent. 20*—2

éta-
«e-______________________________ 305—3
TJ LE U R Y, 147 — Chambres ft louer, 
T* grandes et petites, tnln. ga*. pas 
de Jeunes enfants. Tossesslon Immédla- t Mme Fort ter. 20*—1
T JOULE. 15 — Chambres ft louer 
T l chambres doubles et simples, pour 
deux personnes, dans une famille pri­
vée, devant le parc Saint-Jacques.
________________________________ 206—2
t»ARC LAFONTAINE. 624 — C. A I, 
T — A louer, deux Jolies chambres! 
maison moderne, située en face du lac 
S'adresser sur les lieux. 203__ 6
CAINT-DKNIS. 180 — C. A. L _ 2
CJ magnifiques chambres ft lousr sur 
le devant, pour couple marié, sans’ en­
fant ou deux messieurs. Gaz, eau chau- 
de._____________________ ______ 204—*
MAINTE-ELISABETH. 26 ~-l C A~L 
* ' Grande chambre ft louer au
premier, pour roupie marié nu deux 
messieurs, prête immédiatement. Bon­
nes conditions. 206—3

SHERBROOKE EST. 564. C. A. L — 
1 ’ Pour dsmes seulement, 2 chambres 

non garnies, en face du pare Lafon­
taine, maison privée. Pas d'en'snts

206—3

CAINT-ANDRE. 421 _ C. E. P. —
. ou.- trouverez tadle grande chrm- 

bre et une petite, avec pension.
CAINTe-catherine est. Vas —

Chambre et pension. Vous trou­
verez chambre et pension de première
thcHn’ePEst. m°<lérf’ ^ 265 Sa'n%^

CHAMBRES DEMANDEES
CHAMBRES - On demande Ychara- 
/ot.ic. ..!„ireU., f0!\xaveo privilège de 

î ! et arrière-salon, dans la
i a rue Université A la rusStanley. Ecrire ft boite 229 -La Presse.”

  134—n

CHAtVi. PENSIONS DEMANDEES
/ «AMBRE ET PENSION DEMAN- 
.. . DEE8 — Jeune homme tranquille 
désire avoir une chambre simple, le dé- 
.,').V.n/r ^ }P "ouPvr- «'ans une famille 
prit ée. endroit aéré, stipuler le prix. 
Ecrire ft Boite 64 ’T.a Presee.”

__________ 204—3
PENSION — Une Jeune fille detnftn- 
e,1o,,u'1p..rhan?.l7p. pt-''-nslon ft Lon- 
ol1 11 i, r,n'lr I été. Ecrire ft boite 115 
La Presse ”, 206—»



7VKJNimiüJi 5 JUILLKr iao7
_____PENSION D’ETE

tNOTHE-DAMK DE DA SADETTK 
Pension d'êlé. Vous trouvci j* 4 

Mel Capital, magnifiques chambres 
• t onne pension, sur le bord de la r<- 
#rs du Lièvre, près du bateau. Servl- 
1 quotidien avec Ottawa et Montréal, 
fix modéré. Ecrives immédiatement 
pur retenir vos chambres. Adresses 
jus A. Paul Desjardins, Notre-Daine de 
t galette, gué. 1S2—26

>EN8I< 'N i » E FE — ' 
i- A Chambly Bassin, pour l’été, mai- 
on confortable, bonne pension, confort 
lu ches-sol, w.c., sur les bords du beau 
bassin, "• rnlntites de la station, 3 trains 
pour Montréal, aller et retour. S’adres­
ser Mlle A. Benoit, Chambly Bassin.

206 4

Ow DEMANDE A ACHETER
î A TTENTION — Déslres-voua vendre 
, ou échanger votre propriété, terre.
I hfitel, restaurant licencié, épicerie, ma­
gasin de cigares, bonbons, ou autres 
commerces ? adressez-vous en toute 
confiance à Jean t’astelli, 117 Salnte- 
Oa the ri ne Est. vis-à-vis “I-a Patrie.” 
Etabli depuis 18 ans. Aucune commission 
si la vente n’a pas lieu. Té). Est 4361.

201—«

A VENDRE

PENSION D’ETE DEMANDEE

1>ENSION D’ETE demandée pour un 
couple et deux jeunes enfanta, proxi­

mité de la ville et dans une famille pri­
vée. près du bord de l'eau préféré, et oû 
11 y a beaucoup d'ombrage Ecrire à Botte 
• T "La Prenne". 206-2

PENSION DE TABLE
|)EHUI, 1S« — Pension de table 
La chambre meublée ou non, bell

avec
chambre meublée ou non, belle lo- 

:alité. S’adresser 186 Berri. 205-3

PENSIONS D’ENrANTS__

PENSION D’ENFANTS — On trouve­
ra nuison de pension de première 

classe, poir enfants, références. Prix 
modéré. ^ Saint-Denis.206—3

_____ MAISONS A LOUER_____
4*1» A DbUER, appartements de 6 à 
11M 7 pUcts, chauffés l’hiver, coin
des rues MoUcalm et Craig. S'adresser 
'J homas W’.lipn Co., 271 Saint-Laurent. 
Bell Est Ifcl 201—6

A VENDRE
1 ETIOLES DIVERS — A vendre, 

poêle à l’huile, ustensiles de cui­
sine, engin de pêche et chasse, hamac, 
pistolets, cartouches, fusils, etc. Tho­
mas Wilson Co., 271 Saint-Laurent, 
coin Dorchester. Bell Est 1855. 201—6

Av

A UX FUTURS MEDECINS — A ven- 
zV dre une pharmacie, instruments 
de chirurgie, accessoires de bureau, la 
tout de première classe à un prix rai­
sonnable. Propriété à vendre. S’adres­
ser à Mme 8 Diimoureux de Saint- 
Guillaume d’Upton. 186—26

ENDRE par Jean Castelli. 117 Sain­
te-Catherine Est, vis-à-vis ‘ L** 

Patrie.” — Acheteurs, lisez attentive­
ment. Magasin de cigares, bonbons, etc., 
3 pièces, loyer $ü.00. Prix $175.

Autre magasin rue Ontario Est, loyer 
$12. logement compris. Prix $326.

Autyc magasin, rue Rachel, avec loge­
ment. ^ ,

Magasin. Sainte-Catherine Est, stock 
$2,600. prendra associé avec $400.

Boutique de barbier rue Sainte-Cathe­
rine, 5 chaises, “stand” de cigares, etc, 
valant $2,300. Prix $1 400, conditions : 
$1,000 comptant.

Deux autres boutiques de barbier, $200 
à $400.

Trois bonnes salles 4 manger, rue 
Sainte-Catherine Est. Quatre maisons 
meublées pour louer des chambres, rues 
Paint-Denis. Sainte-Elisabeth. Cherrler, 
etc. S’adresser à Jean Castelli, 117 rue 
Sainte-Catherine Est. Aucune commis­
sion à payer. 201—6

1 PHARMACIE A vendre, dans un en- 
1 droit central de fOuest de la ville, 
bonnes recettes. Pharmacien énergique 
peut doubler le chiffre d'affaires. Pour 
détails. W. A. Laferrtère,, 2«»3A Saint- 
André. 206—6

4^ALLE A MANGER à vendre. Loyer 
$25 Recettes $125 par semaine. 

$800 comptant. Cause maladie. 911 âte 
Catherine Est. 206—6

PIANOS ET ORGUES A VENDRE
■piANO — Magnifique piano carré à 

vendre, $65. Beau petit cottage. 
$55, bon son Ces pianos nous sont lais­
sés par occasion. Il faut vendre tout de 
suite. Job. Bonhomme, 65 Salnt-Mauii- 
ee- 204—6

cWï A DOUhK — Logement de 12 piô- 
-flüll ces, c^uffé à l’eau chaude, si­
tuation centule, logement réparé à 
neuf. PositlQ idéale pour maison de 
pension. S'adesaer à 382 Notre-Dame 
Ouest. 205—6

rfm AVENUE MERCIER — Logement 
uliii à louer, en bon ordre, 3 pièces, 
sv.c., etc., aveiue Mercier. $7. S adres­
ser A. L. Tester, propriétaire, 561 rue 
Saint-André. 206—2

4*» BERRI. 56 — Logement à louer de
liiu 7 plèces£16. bain, w.c., ga». Pour 
mitres informtions. s’adresser sur les 
lieux. 186—n

CADIELf. 1344, ville Saint-Louis. 
aiill — Un < au plaln-pied, huit piè­
ces. améliorions modernes, chauffé si 
désiré, louera pour douze piastres à un 
bon locataire S’adresser sur les lieux.

203—6

dftDES EB.BLES 1343 — Plaln-pled 
Mill à louerdo 8 pièces, fini de premiè­
re classe. Ornières améliorations mo­
dernes No-2La, 1341, 1337a des Era- bles! Bell Et 5232._______________204-6

-tm HUTCDSON, 710. — Plain-pleds 
H à pier, 8 pièces, magnifique­
ment fin améliorations modernes 
plancher n bols franc, cuve station 
naire, loyr raisonnable. Bell Est 3583

LOGI-IENT à louer, $7.00 et $10, 
pré rue Notre-Dame, aussi mal-

V VENDRE — Cabinet Grand de Lay- 
ton Bros., 7 1-3 octaves. 3 péda­

les, caisse en noyer. Presque neuf. 
Pleinement garanti, $150.00. Layton 
Bros., 144 rue Peel, vis-à-vis le square 
Dominion. N. B. Le magasin ferme à 
1 p. m., durant Juillet et août. 5,8

A VENDRE — Avec la lessive Phénix, 
la durée du linge est prolongée de 

moitié. Economise temps, argent. Es- 
sayez-la. Demandez-la aux épiciers, ou 
Choulllou et Cie, Montréal.

Ameublement a vendre pour
cause de départ, chance excep­

tionnelle do se procurer à bon mar­
ché un ameublement complet et au­
tres articles de ménage au No 228 Am­
herst. de 9 heures a.m., à 4 heures p.ra

205—2

piANO — A vendre. 1 piano droit Mor- 
x ris, caisse en acajou, 8 pédales, en 
usage un an seulement, valeur primitive 
de $376, maintenant. $276. $10 comptant 
et $7.00 par mois, aussi plusieurs autres 
bons marchés* The Leach Piano Co., 
Ltd.. 560 Sainte-Catherine. 205—3

T>IANO — A vendre. 1 beau piano droit 
x de fabrique américaine, 3 pédales, 
caisse acajou, a été payé $400 comptant 
11 y a un an, à vendre pour $200. Ecrire 
à Boite 113, “La Presse.” 206—3

9 !

| Plus de facilités au public I
$

Afin de se rendre aux nombreuses demandes 

qui nous parviennent du quartier Ouest, une 
nouvelle succursale pour les petites annonces 
classifiées de "La Presse" a été établie à la

PHARMACIE CHAPMAN
Angle de la rue Sainte-Catherine Ouest et me Gny

Tél. Bell Up 1067

HEVAUX, VOITURES. HARNAIS
1JOGHEI — Un boghei, bandages en 
-L* caoutchouc, piano box, qui a coû­
té $125.00, vendra pour $46.00. C’est un 
bon marché. 440 Sainte-Catherine 
Ouest.

(~CHEVAL à vendre, pesant 1,200 11- 
^ vres, bon travaillant, aussi che­
vaux légers, voitures s ten hope, piano 
box, automobile. 780 Sainte-Catherine 
Est. coin Plessis. 2Ô1—6

/ 1HEVAUX — On demande des che- 
^ vaux pour pâturage. Conditions 
avantageuses. S’adresser D. U. Willie, 
boîte 5, bureau do poste. Mile End.

204—12

/^HEVAUX — On vient de recevoir 10 
bons chevaux de la campagne. Il 

faut les vendre immédiatement, bon 
marché. J. Lévesque, 120 rue Bleury. 
Main 1160. 204—3

C«HEVAL — A vendre, bon cheval 
brun, 6 ans, 1240 livres ; exnress 

et harnais neufs. E. Vincent, 1102 St 
Hubert. 204—6

AMEUBLEMENT à vendre. 149 ave- 
^ nue de l’Hôtel de Ville. SI désiré 
loyer à prendre. 206—2

son à v<dre comme un loyer. S'ados­
ser 2683'ue Notre-Dame Ouest, Saint- 
Henri. 203—6

vMfc MiSONNEUVE — 2 logements à 
liîil per à Maisonneuve. S’adresser 
Lucler*GHroux, notaire, 52 Saint-Jac­
ques. él. Main 586.201—6 

s+t* rE CASGRAIN — A louer, maison 
liitl îuve de quatre pièces et passa­
ge. $9 00 par mois. Propriétaire
912 n rte Fleurimont. 203—6

m UE BERRI, 67. — Plaln-pied à 
Jcüil louer, (milieu), 6 chambres 
chaînées par lo propriétaire, loyer 
$15. ^’adresser 187 Saint-Laurent. Hô 
tel /hour. 205—6

jSNfcE JOHNSON — Logement à louer, 
Æiil Joli plaln-pied, 15 Johnson, près

fialj-André, 5 pièces, gaz. bain émail- 
é, ^servolr à eau chaude. $14.00 par 
mol S’adresser G. Latrellle, 345 St 

De». 206—6

rUE PARC LAFONTAINE — A 
louer, beau logement de 5 cham- 
bil. salle de bain, situé près du Parc 
Lpntaine. Prendre l’adresse au No 

f? Amherst. 20ù—2

^ SAINTE-GENEVIEVE — Maison 
Ji à louer à Sainte-Geneviève, con­
fiant trois pièces meublées, située 
sr le fleuve belle place pour la pô- 
<e, prix $20 pour deux mois. S’adres- 
jr 914 Ontario Est. 204—3

BEAUX plaln-pleds à louer. 7 et 8 
chambres, nouvellement achevés, 

lauffage eau chaude, situés sur la plus 
elle partie de la rue Hutchison, Nos 
)0. 752. S’adresser à J. B. Brunet. 76 
aint-Jacoues. Tél. Main 1314. Mar- 
hands. 556. 205—6

A LOUER

Boutique de barbier & louer
bonne .'hance pour un bon bar­

bier. S adreaer 122o Sainte-Catheri­
ne Est. 201—G

BOUTIQUE de forge à louer, 760 rue 
Mont-Joyal, près rue Saint-Lau­

rent, bonne place d’affaires. S’adresser 
le Jour sur es lieux et le soir, après 7 
heures, à 73 Lafontaine, coin Plessis.

_________________ 203—6

J^LOS à luer — Clos de bois et char- 
Vj' bon » louer avec hangars neufs, 
bonne plae d’affaires. S’adresser No 
525 Champrd. 203—6

T^PICEFp à louer à Saint-Henri, coin 
■L* SaU-Jacques et Saint-Philippe, 
fixtures, Cave cimentée, cour ouverte, 
écurie, Vn pour autre commerce. S’a­
dresser ^06 Saint-Jacques, Saint-Hen­
ri. 201—6

■djfïtFEVfE — A louer ou à donner à 
Md nltié, pour exploitation, une su­
perbe foie de cent à deux cent cin- 
rjuanteirpents. près d’une beurrerie, à 
leux niés du village de Vareones. S’a- 
flressejau notaire L. A. Bissonnet. Va- 
rennes 206—6

RES) EN CES D'ETE A LOUER

f* BOUCHERVILLE — A louer, à 
iil Boucherville, résidence d’été, près 
bateii améliorations modernes. Condi- 

tionfibérales. S’adresser Louis Racicot, 
notfp. ou Elle Charbonneau, 60 marché 
Concours. Main 2441. 203—6

mflUDSON, Qué. — A louer, un cot­
tage, 7 pièces, conditions faciles. 

B aisser à Mme H. Tessier, Hudson, 
_________ • _________________ 206—2

^wiILE PERROT — Maison meublée 
Jiîi/ A louer, bien confortable, près de 
Pei et du rmai, en ^ace Saints-Anne 
depellevue, $50.00 pour la saison. S’a- 
dnBor Michel Leduc. 201—6

rRÏGAUD —^Cottage à louer. Rl- 
gaud. nu domaine du quai, en 

f#» de Pile Jones. $60. De Léry Mae- 
qiald. Rlgaud, Qué.204—6

f SAINT-StTLPICE — Maison d’été 
il A louer, A Salnt-Sulplce. en par- 
t meublée, près du quai, bateau tous 
) deux Jours. Pour Informations 912 
e de Fleurimont. Montréal. 
___________________________________

A VENDRE OU A LOUER
FABRIQUE — A vendre ou X louer. 
A dans des conditions très avanta- 
fteuses pour cause de maladie une fa­
brique manufacture de portes et chas­
sis. avec moulin à scie à vapeur du der­
nier modèle et «rand terrain adjacent. 
Toute la machinerie neuve et “up to 
date.” Pouvoir d'eau et vapeur, dans 
[ë village de Danville, sut le Qrand 
Tronc, place d'avenir, bien boisée en 
bols franc. On vendrait avec oui sam* la 
machinerie. S'adresser : laïck bot 2«, 
l'ap v 1 ’.Ic i ' 1 j 1K4 26

ON DEMANDE A ECHANGER
«% ON DEMANDE A ECHANGER 
Mil — Propriété A échanger contre 
commerce, belle propriété, construite 
ep pierre, bois et brique, située sur 
une des belles rues de Montréal, 
échangerait contre un bon commerce 
payant ou contre un hôtel A la cam­
pagne. Ecrire A Boîte 93 " La Presse.’*

206—6

_0N DEMANDE A ACHETER

IMPRIMERIE — On demande A ache­
ter Imprimerie, petit matériel ne 

valant plus de 25 A 50 piastres. Pour 
Informations, écrire à Boîte 71 ‘’Ia
rrcjsc." 204—6

■ROULANGERiE A VENDRE — Ville 
-43 5.000 habitants, tournée 800 pains,
maison 3 logements, boutique, chariots, 
cheval, terrain 50 x 250. $3,200. Condi­
tions faciles. Vend pour cause de mor­
talité, propriétaire se retire des af­
faires. S’adresser 7 A 8 p.m., E. Garié- 
py, 255 Champlain. 203—6

BOUTIQUE de sellier A vendre, vieille 
place d’affaires, très bien établie, 

grosse clientèle, chance pour commen­
çant. Le propriétaire se retire des af­
faires. S’adresser 1161 Saint-Laurent. 
_____________________ 20G—6

/COMMERCE «de coudes bien établi A 
Vy vendre, aussi, machines et paten­
tes. S'adresser A boîte 652 “La Presse.”

201—6

/CLIENTELE de lait A vendre, le tout 
compris cheval, voiture, sloigh et 

bidons, sera vendu A bien bas prix, 
cause maladie. S’adresser 387 Saint-An­
toine. 205—2

CLIENTELE de lait A vendre, condi­
tions faciles A un prompt ache­

teur. S'adresser 2166 Saint-Hubert.
203—6

Chances exceptionnelles —
Etal de boucher A vendre, faisant 

le gros et le détail, établi depuis plu­
sieurs années, fixtures, voitures d’été et 
d'hiver; bons chevaux. Vendra pour cau­
se de maladie. S’adresser A G. Granger 
et Cie, étal 50-62 marché Bonsecours.

205—3

CLOS A VENDRE — Clos de bols.
' charbon, foin et grains A vendre 

A sacrifice. Conditions faciles. Toute 
offre raisonnable ne sera pas refusée. 
S’adresser 39 Dufferln. 206—2

Grande Vente a Escompte
de toutes sortes de meubles, tapis, poê­
les, prélarts, carrosses de bébé et gla­
cières, durant le mois de juillet, au 
comptant ou A crédit, chez Lande Bros, 
les marchands de meubles les plus re­
commandables de la ville. 234 Saint- 
Laurelt, près Dorchester.

Ouvert le soir.
Le meilleur service, telle est notre de­

vise. 201—n F

T ECTURES POUR TOUS — Collec- 
tlon complète A vendre. Aussi col­

lection “Je sais tout”, ot 200 livres. 
Vendra ceux-ci séparément. S’adresser 
140 Saint-Denis. Midi ou soir. 206—2

IMPRIMERIE — A vendre, magnifique 
imprimerie bien achalandée, bien 

située, conditions faciles, imprimerie 
pour “Jobs” et journaux, matériel com­
plet Ecrire Boite Cam., 47, “La t res-

162—n

IVTOULIN A vendre, comprenant moulin 
17JL ù, farine, moulin A scie, etc., etc., 
avec pouvoir A eau et A vapeur de cent 
forces chevaux-vapeur, le tout en par­
fait ordre, situé A 1 mille de la gare de 
l’Intercolonial. Conditions faciles. S'a­
dresser A Israël Bouffard, St Charles de 
Bellechasse, B. P. Pagéville, P. Q.

186—26

A/f EU BLE S et VETEMENTS par paie- 
iT-i- merits faciles, aux prix du comp­
tant, toutes sortes de meubles, poêles, 
tapis et prélart, aussi gros assortiment 
de complets tout faits ou confectionnés 
sur commande, pour hommes, aux plus 
bas prix ou par paiements hebdomadai­
res. Universal Furniture Co., 53 rue 
Craig ouest. 193—26

AfAISON de pension A vendre, cause de 
IvL maladie, 21 pensionnaires stables, 
aucune offre raisonnable ne sera re­
fusée. Chance exceptionnelle pour bon 
acheteur. 173 Notre-Dame Est

201—6

ATAISON de pension A vendre, avec 
1VL tout l’ameublement de première 
classe de 16 pièces; chauffée A l’eau 
chaude. Cause de départ. S'adresser 54 
Cadleux. 203—6

MEUBLES — A vendre table ral­
longe, buffet, bureau, chiffon­

nier, canapé ouvrant, couchette de 
for, comptant ou termes faciles. F. 
Guibord Cie, 91G Sainte-Catherine 
Est, près Papineau. 263—6

AfEUBLES A vendre. Table» d'exten- 
■ctL tion, fini en chêne. $4.50 ; sofa-lit 
—leatherette — $7.50 ; couchette de fer, 
garniture en cuivre, de toutes gran­
deurs, $3.00, pour huit jours seulement. 
Escompte libéral# sur tous nos meubles 
durant Juillet, chez Albert, 39 Sainte- 
Catherine Ouest, près Saint-Urbain.

204—6

MEUBLES A VENDRE — Mobilier 
de salle A dîner et autres meu­

bles A vendre A bon marché. 1433_ No­
tre-Dame Ouest. 20i> — 6

MOTEUR A gazoline, S c. v„ peut 
fonctionner au gnz; aussi machine 

pour nettoyer les tapis. Bon marché pour 
cause de déménagement. Chas, reiry, 
239 Saint-Jacques. 205—6

A f ACHINE A coudre A vendre, occa- 
xTl aion magnifique pour acheter une 
machine A coudre A bon marché. S’a­
dresser A W. Poissant, chambre 207, 
édifice Lindsay, 618 Sainte-Catherine 
ouest. 206—2

TIOELES — 50 poêles A gazoline per- 
x fettlonnés, gaz toujours fait, les 
plus beaux, $20.00 A $40.00, avec gros 
escompta d’ici huit Jours. P. Gad- 
bols Cie, 161 Sainte-Catherine Est

205—6

POELE — A vendre, pour cause de dé­
part, beau poêle de cuisine, poêle A 

gnz. machine A coudre, couchettes, chai­
ses. prêlardts, etc. S’adresser 30 Cham- 
bO rd.

PORTES — 6.000 portes de première 
qualité, dessins et grandeurs vou­

lu», en chêne, mêrisier, pin, etc., A écou­
ler à bon marché. Wm. Rutherford and 
Sons Co., Ltd., 85 avenue Atwater, an­
gle Notr*-D*ms. 197—26

OIERRE concassée de toute dlmen- 
I slon, A vendre, gravol» “Tamco’” 
pour couvertures, pierre artificielle "Ro­
man," brique pressée rouge et Jaune, 
concasseurs de pierre, pompes A incen­
die etc. T. A. Morrison et Ole., 204 rue 
Saint-Jacques. Téléphone Main 4532.

197- 26

TYPEWRITER Remington A vendre, en 
-■ parfaite condition. 148. E. L H. Bi­
nette. 215 Commissaires. 204-3

CTiEVAL étalon A vendre, sous poil 
' brun, quatre ans, pesant douze 
cents, bien sain, aussi express double 

pour jardinier. S'adresser Immédiate­
ment, 11G Selby, Westmount. _

206—6

CHEVAL A VENDRE — Bon cheval 
de travail, A vendre. Prix $70. Une 

Jument de 1000 livres, garantie sous tous 
rapports. Prix $200. S'adresser A 59 ave­
nue du Couvent, Saint-Henri de Mont­
réal._________________________ 206—2

i^'HEVAUX A vendre, venant d'arriver, 
^ un char de chevaux d’ouvrage et de 
voiture, aussi de magnifiques chevaux 
trotteurs, ambleurs. S’adresser Charles 
Gullmet, 55 rue Inspecteurs. Tél. Main 
4934.

r^HEVAL — A vendre, Immédiatement, 
cheval de travail, $50.00. S’adres­

ser 776 Demom.^ny, dans la cour.

/NHEVAL — A vendre. A bas prix, un 
^ bon cheval de travail. 611 Sangul-
net.
/CHEVAL — A vendre, bon cheval noir 
V- Agé de 7 ans, pesant 1100, bon 
pour express ou boghei. S’adresser au 
No 544 Champlain. R. Piché.

EXPRESS — A vendre, cheval, un 
express, et deux harnais, harnais 

d'express et un de boghei, A bon mar­
ché. S'adresser 371 Charron, en bas, 
Pointe Saint-Charles. 204—6

EXPRESS — A vendre, express d'é­
picerie, A prix modéré. S’adresser 

1081 Mont-Royal, coin Bourdeau.
206—2

HARNAIS — Un bon harnais d’ex­
press et \in bon harnais de char­

retier, de seconde main, bon marché. 
30 carré Chabolllez.

JUMENT à vendre. “ Wllkls* pur 
sang, peur de rien, une dame peut 

s'en servir, pesant 960; harnais et voi­
ture, vendrait au complet. S’adresser le 
soir, entre 6H et 8 heures, A 855 Saint- 
Hubert. 206—2

T>ONEY — A vendre, beau petit poney 
A noir, bien dompté, pour les en­
fanta. aussi harnais et voiture. S’adres­
ser Oscar Rivet, 812 Notre-Dame ouest.

206—6^

PONEY A vendre, bien dompté, avec 
voiture et harnais. S’adresser A 

Jos. L’Heureux, 665 Sainte-Catherine 
Est.

\VICTORIA pour charretier, seconde 
main, sur bandages en caouichouc, 

charrette de seconde main ; express A 
lait, neuf. Denis et Lebeau, coin Lo­
gan et Visitation. 204—6

\TOITURE A vendre, express pour 
boucher ou épicier, petit ex­

press de transport, express neuf et 
seconde main, piano box. J. T. Garlé- 
nv. 712 Montigny. 203—o

PROPRIETES A VENDRE
<**» A SAINT-HENRI DE MASCOU- 
J&Üil CHE — Maison, fjrançe et han­
gar. avec un acre et demi de terre en 
culture, à un mille du village, ISKO 
comptant. Frank E. Donovan, chambre 
42. 107 ruo Saint-Jacques. Montréal.

204—6

4Wt> PROPRIETE de 6 logements, 5 
A il uièees, située ô. la Pointe Saint- 
Charles, loyer très bas, rapportant $600, 
prK $5,000. Pour Informations s'adres­
ser à Montreal Real Estate Co.. bfttls- 
so “La Patrie”, rue Sainte-Catherine 
Est. $61—6

RUE AYL-WTN, 4S9-409, six plaln- 
Hiiil plfds, loués $780. bfttls depuis 3 
ans, en bols et brique double couver­
ture, égoutant au centre, faqade en 
brique pressée, bain, gaz et persien­
nes 0. l'intérieur à vendre pour d'ici II 
huit Jours, pour $7,600. S'adresser 
après 6 heures au propriétaire Jos. 
Lacroix. 76A Dufresne. 201—6

sWS PROPRIETE A VENDRE — 1438. 
IM 1444 rue Saint-Laurent. Propri­
été à 3 étages, devant en pierre, con­
tenant 2 magasins, 24 x 50 et 4 plaln- 
pleds au-dessus, plomberie neuve et 
découverte. Lot 48 x 175 Inclus, lots 
ayant front sur la rue Mltchcson. S'a­
dresser au propriétaire. Alfred Gra­
vel. 980 rue Saint-Hubert. 201—6

Le même soin et la même considération vous 
seront donnés qu’à nos bureaux, mêmes taux, 
et c’est plus commode. 206-2

_ OCCASIONS D’AFFAIRES
BO.NNJiS OCCASIONS D’Aï- 

FAIMM
Veuillez en profiter. L’Agence Cane* 

dienne d'immeubles, 21 bt Jac­
ques. Tél. Bell Main 1910.

4 VENDRE, magaeln. restaurant
•**. bonbons, fruits, tabac, cigares, 11-

; t queurs doucea, pai-eterk, cartel» posta-
* lot, boitez do conservez de toutes uor- 
; tes. ayant valons, peuvent être utillaéh
• I pour une boutique de barbier. Le tout 
! ! Pour $250.00.

\IAGAHIN, restaurant bonbons, fruits,1
papeterie, cartes postales, boites de 
conserves, marinades, sauces, petite 
bière, accessoires pour sa fabrication, 
crème A lu glace, bull pour cinq ans, 
la plus belles place de la ville £aint- 
Louis, une fennn*- peut se faire IlL.OO 
A $35.00 par semaine.

T rN HOTEL de 85 pièces, tout riche- 
^ ment meublé, uu centre d’une po- 
pttdatlon de 13,000 A 15,000 Ames. 7 ma- 
giiFNjues shrdul etaoln au nu nu nuuu 
nufaexires, marché public fournissant 
3.000 A <,000 étranegrs deux fols par 
semaine, bar. A bon marché pour
acheteur séries,*.

JJ'N A Montréal, de 70 pièces, tout très 
bien meublé, recettes de $450 A 

$500 par semaine et plus. Bail bon 
marché, vendra A bonnes conditions A 
prompt acheteur ayant capital.

AUTRES dans différents quartiers 
de Montréal. A sacrifice.

A VENDRE, un beau coin, rue com- 
merciale, 3 logements, 1 maga­

sin. 48 pieds front, 66 pieds profondeur, 
cave, hangar, belle place pour trans­
porter une licence, plus beau quartier 
de la ville. Bon marché.

___PROPRIETES A VENDRE
•tfS» RUE SAINT-DENIS — Propriété 

A vendre, Nos 411 et 413 rue St 
Denis, deux joli» plain-pieds modernes, 
avec cave et fournaise. Occasion splen­
dide d'acheter. S'adresser au No 747 
Saint-Denis. Tél. Est 2011. 201—6

fllfeRUE COLONIAL — Il faut vendre 
IM tout de suite. 2 maisons A un seul 
logement, en brique, en bon état, dans 
l’avenue Colonial, près rue Sherbrooke. 
Lover $408 par année. Prix seulement 
$3,700. Condition», hypothèque $1.50u, 
comptant $1.500. Le reste par paiements 
faciles. S’adresser le soir, A 357
partant de la rue Ontario.

Berri,
205-6

PROPRIETE A vendre, située dans 
IM une place neuve, deux logements, 
magasin dans le bas. S’adresser 92 
Laurier, près de la rue Chambord. •

205—2

Propriétés 8 vendre par 
J. B. BRUNET

Courtier d’immeublec. Tél. Main 1314, 
Marchands 633, "6 St Jacques.

Rue Parc de Llele, maison bois et ci­
ment, 26 x 28. terra!» 27 x 84, revenu 
$108.00. Prix $875 00. Comptant, $375.00.

PROPRIETES A VENDRE
BUCKINGHAM, QUE., — Proprié- 

llM lés A vendre, cause de maladie, 
comprenant une épicerdie avec stock de 
$1,000, dépendances, propriété voisine, 
3 logements, loués $6 par mois chacun. 
S’adresser A Edouard Mercier, Bucking­
ham. 206—6

$0,200.00. — A vendre, ruo Dorion,
** maison façade en pierre, deux 

'logements, 7 pièces et passage, chambre 
de bain, w.c., gaz et lumière électrique. 
Intérieur des logements imité, maison 
23 x 38, avec rallonge ; terrain 25 x 85, 
avec ruelle. Loyer $336.00. Prix, $3,- 

(200.00. Hypothèque $1,700.00, balance 
payable $1,000.00 comptant, avec paie- 
ments annuels de $100.00. E. R. Ga- 
reau, Bâtisse Alliance. 107 Saint-Jac­
ques, chambre 68. S’adresser de 9 heu­
res midi.

CtHANCE exceptionnelle, propriété 
^ toute neuve, de 16 logements. 

1 magasin rapportant 13%. Loyers mo­
dérés. $5,000 comptant. Pour informa 
tions s’adresser Montreal Real Esta­
te Co.. bôtlsse "La Patrie, ” rue Sain­
te-Catherine. 205—6

Rue Drolet, maison en bois, 2 étages, 2 
logements, rapportant $144 par année, 
$1200, $600, comptant.

Rue Lasalle. Maisonneuve, brique solide, 
2 étage», 2 logements, rapportant 10 p.c. 
Prix $2,500. Termes faciles.

Rue Garnier, bols et brique. 2 étages, 3 
logements. Prix $3,800.00. Revenu. $340.00.

Rue Hutchison. 750 et 752. Bol» et brique, 
2 étages. 2 logements. Chauffage â. eau 
chaude. Prix $5,000.00.

tf+r NOTRE-DAME DE GRACES — 
JtilU Deux lots A bAtlr bien situés, ave­
nue Minto. entre le chemin du haut de 
Laohine et la vole du chemin de fei. 25 
x 107 pieds chacun, ruelle en arrière. 17 
cents le pied. S'adresser 4400 rue Satnte- 
Catherlne, Westmount. 199—12

Rue Clarke, maison bois et brique, fa­
çade en pierreô avec tourelles, 12 loge­
ments, $20,600. Revenu $2,400.

Rue Mance, brique solide. 2 étages. 2 lo­
gement». 7 pièces, chauffage â eau chau­
de $«.500. L’acheteur pourra prerulre pos­
session du logement du haut Immédiate­
ment.

Rue Waverly, brique solide. 2 étages. î 
logement». 7 pièces, chauffage ft eau chau- 
de, cave de 7 pieds cimentée, $5,800.

Rue Waverly, bois et brique. 2 étages 4 
logement», cave cimentée, chauffage ft eau 
chaude, revenu 10 pour cent. Nouvellement 
bfttie. Prix $10,500.

J. B. BRUNET, courtier d’immeuble» 
Tél. Main, 1314, Marchand \ 55 76 St
Jacque». 201-6

a RUE LASALLE — Propriété A 
vendre, façade en pierre, aux 

Nos 318 et 320 rue Lasalle, quartier 
Saint-Denis. S’adresser sur l*'s lieux.

204—6

*1*2 MAGNIFIQUES propriétés située» 
Jïiül A Saint-Laurent. Prix $l.ono cha­
cune. $300 et $400 comptant. Chance ra­
re. Pour Informations, p’adresser Mont­
real Real Estate Co.bAtisse "La Patrie.” 
Bell Est 5241. 204-6

«Jfe HOTEL DE VILLE — A ven ir- 
Sîill propriété, avenue HAtel de Vil­
le, vendra A bon marché, pour oau.ce 
de départ ; et deux autres A bon mar­
ché. Mme Larose, 746 Drolet. 200—7

ffftt RUE ORLEANS, coin Lafontaine, 
ülit! Maisonenuve, propriété A vendre. 
6 logements loués $72.00 par mois. S’a­
dresser sur les lieux, A I. A. Magnan, 
dans l'après-mldl. 204—6

tffèTETRÀTJVILLE — Propriété neuve 
fl'üi A vendre, 12 pièces, rue Exilda. 
Tétrauvllle. un arpent des chars de la 
rue Notre-Dame. ll.^Ort, valant $2,800. 
S’adresser 200 rue Sàlnt-Paul.

203—f

147 CHARRIER
Magnifique propriété A vendre, pierre 

et brique solide, 3 étages, écurie en bri­
que, hangars, cour spacieuse, etc., tout 
en état parfait. Possession Immédiate. 
J. B. Pauzé. 70 Saint-Jacques. Tél. Main 
2051. 204—6 A-

L0.j A VENDRE
fjrffc BEAUX terrains A vendre, coin 
ünil Hutchison et boulevard Saint-Jo­
seph, 70 x 100 pieds, la plus belle loca­
lité de la ville. A vendre A sacrifice. 
Pour Informations, s'adresser A Johnson, 
Grace et Lepage, 58 Salnt-Jacoue».

206—6

-jjtfftLOTS A vendre, rue Esplanade et 
■fllùi ruo Saint-Urbain. S’adresser 234 
Saint-Urbain. 201—6

F OTS — A vendre. 19 lots A bAtlr, 
63.000 pieds, avec bonne mai­

son ot déî'ondnnces, :.vcc arbre» frui­
tiers dans lo jardin. Ecrire A 33 Bu­
reau de “ La Presse. ” 203—6

•rtfs RUE LABELLE, grand terrain, 113
flÜil pieds ;>ar 87. hV“C bâtisse 56 pieds 
long. ?1.100.00 : vendra le tout à bonnes 
conditions. S’adresrer 2436 Saint-Hu­
bert, en face église Villcray. 203—6

fm RUE DU HAVRE — Propriété en 
Ami brique, 3 étages. 5 logements, 
revenu annuel $600. Prix $5,500 con­
ditions faciles. S’adresser A Ludger 
Charpentier, 1159 Delorimier.

198—12

V'OTRE-DAME EST. Grand édifi- 
ce A quatre étag* u pierre mas 

slve. contenant deux ni isinn et deux 
logements, avec un lot tie terre ayant 
une superficie de plus de 25,000 pieds ; 
le terrain seul vaut de 50c A 60c le pied; 
loyer actuel, $50 par mois et deux ma­
gasins A louer. Prix $7.5O0 comptant. 
Cette propriété vaut au moins le dou­
ble du montant demandé. Parent Bros., 
92 rue Saint-Jacques. 206—6

PROPRIETES DEMANDES
PROPRIETES demandées, paiera 

! argent comptant pour des proprié-
tés payantes, places commerciales pré­
férées. Pas d’objection pour la localité. 
Ecrire ou s'adresser Wm Albert. 39 rue 
Saint-Hubert. —*

Propriéty Vendre
J’ai en mains plusieurs propriétés A 

vendre.rapportant 10 A 12 pour cent, très 
bien situées, en très bon état.
56 rue Coursol .................................
415 rue Victoria, Westmount 
417 rue Victoria. Westmount .
189 à 201 d’Argenson...................
206 à 222 Chemin Lachlne . .)
2 à 12 Rockland............................... i
156 à 168 Ethel................................

Aussi un grand nombre do lots 
A termes très facile». Pour plan 
tails, adressez-vous A

J. A- A. LECLAIR
412 avenue de l'Eglise,

Bell Tél. Main 3969.

$3,500.00
.5,000.00
.5,000.00
.7,500.00
16,000.00 
.2,500.00 
vacants 

■ et dé-

203—6

PROPRIETES DEMANDEES — 
Jriil Je viens de vendre mon com­
merce, j'ai un capital do. $40(000 h 
$00,000 A placer sur des propriétés 
payantes. Pour obtenir plus de ren­
seignements, écrira A Boîte 91 " I>a 
Presse. ” 205—6

JPR0PRIETES DE CAMPAGNE
^ POINTE AUX TREMBLES A ven- 
jîlik dre ou A échanger. Joli cottage, 
en face du fleuve, 8 pièces, bain et 
closet, écurie, poulailler etc., arbre» 
fruitiers de toutes sortes, bosquet» et 
arbres d’agr^nvnt. ombrage tout le 
Jour. Terrain de 14,000 pieds. A 1 mille 
du village, site idéal. S’adresser notai­
re Beaudry, 97 Saint-Jacques.

203—12

Verdun.
206—3 FF

Terrains i Bâtir de Giioix
SUR LA

RUE ST DENIS
PAYABLES $5.00 PAR MOIS

etc.
Cette propriété est pourvue de canaux d'égouts, gaz, 

Tramways à toutes les deux minutes.
Afin d’encouragfer la construction sur cette propriété, 

nous avons ouvert un magasin général de MATERIAUX 
A CONSTRUCTION, où tous ceux qui désirent se 
construire une maison sur cette propriété désirable peu­
vent se procurer, aux prix du gros et à conditions faciles 
de paiement, tout ce dont ils auront besoin pour construire

___OCCASIONS D’AFFAIRES
f 'HANCES D’AFFAIRES — Johnson. 
^ Grace vt Lepage, 58 rue Saint- 
Jacques. — Restaurant licencié, un des 
meilleurs coins de la ville, excellentes 
recettes. $3.000 comptant, la balance A 
conditions faciles.

JOHNSON. GRACE ET LEPAGE —
Restaurant licencié au centre de 

la ville, bonne place d’affaires, $o,0U0
comptant, balance A de bonnes condi­
tions.

JOHNSON. GRACE ET LEPAGE —
Plusieurs autres restaurants A 

Saint-Henri, Maisonneuve et Mile-End, 
A vendre A bon marché.

JOHNSON. GRACE ET LEPAGE —
Salie A dîner rue Saint-Jacques,

f»rès des uares Bonaventure et Windsor, 
»onne pince d’affaires. Installation mo­
derne, long bail. $500 comptant, balance 

A bonnes conditions.

MAGASINS A VENDRE
\fAOAi41N de ferronnerie* A vendre» 

bonne localité, stock pas trop éie^ 
vé. bonnes conditions, cause de sanl^ 
Ecrire boite 3o “Le Freeze.’*

203—6

\ JAGASIX de confiserie à vendre, ci<^ 
gares, cartes postales, crème A le 

«lace, fontaine A »od:*, etc. Verni boa 
marché pour cause de départ. 441 Ra* 
chel. 202—5

M X de cicarea, rafraîchisse*
ment». A vendre A l>on marché J 

«Usui noéles A gaz. mobilier de salle *
Imanger, bureaux, tapis. S’adresser im- 
I méJlatement 443 Amherst, coin Robin.
i 202—0

| I %
! .AI

bon marché, bonne place pour salle t 
manger. 885 Craig Est. 205—6

\JAGASIN «A vendre, tabac, clgaresj 
pipe», papeterie, jouets. Bonne 

clientèle, vis-à-vis le marché Paint» 
Jacque». N. O. Fortin, 564 Ontario Est*

206—2

MAGASIN général, logement A ven­
dre. établi depuis douze an», bon­

ne clientèle, proximité C. P. R . sur ri­
vière Ottawa. Bonne place d’affaire». C, 
H. Léuer. Como. Ouê. 206—6

1 CARRE de maison, contenant 12 lo­
gement». 4 magasins, 1 hâtel, 1 

étau de boucher, barbier. épicerie, 
marchandises sèches, etc., etc., sur la 
rue Mont-Royal, rapportant près de 12 
pour cent. A bon marché.

JJ UE VILLENEUVE, près Sa!nt-Lau- 
rent. 2 maisons de 2 logements. 

7 et 8 pièces, cave de 7 pieds, extra 
parfait ordre, rapportant 12 pour cent. 
Extra bon marché.

JJ UE CA DIEUX, près Mont-Royal, un 
cottage bols, brique, façade en 

nlerre. cove cimentée. 7 pieds, couver­
ture double. Jardin. gaz. électricité, 
fournaise eau chaude, le tout en par­
fait ordre, vendrait extra bon marché, 
conditions facile».

HESTAURANT — A vendre, b-.n rea- 
' taurant, pour cause de maladie. 
Bonnes conditions., 154A Visitation.

203—6

JJ ESTAURANT A vendre. Bonne pla- 
ce d’affaires, sera vendu A bon 

marché, cause de mortalité. 1433 No­
tre-Dame, près rue Lévis. 203—6

T> EST AUR A NT A vendre, établi de­
puis 15 an», bonne place d’affai­

res, S’adresser 7^0 Salnto-Cnthcrln* 
E»t. 204—6

RESTAURANT cigares et bonbons A 
vendre, nour cause de maladie. 

Grande chance’ pou- un prompt ache­
teur. S’adresser 10S Cherrler. ooin Pt 
Hubert. 205 *5—«

I# ESTAURANT A vendre, bonne place 
d’affaires, sera vendu A bon mar­

ché. départ de la ville, chance pour 
nromnt acheteur. S’adresser A 150 Pu- 
f sas é

A VENUE LAURIER. 377 A 387, 5 loge- 
ments, 1 magasin, veut vendre 

d’ici huit Jours. Bon marché. Faites une 
offre.

pf02 à 506 Parc Lafontaine, brique, 
bols, façade en pierre. 5 loge­

ments, 7 et 8 pièces, améliorations mo­
dernes, payant au delà de 10 pour 
cent. Vont vendre vite. Une offre, s’il 
vous plaît.

EPiCERiEô A VENDRE
IEPICERIE A vendre. 68 cents dans 1» 

-J piastre. Bon coin do commerce, 
long bail, capital dequis $450. Grande 

chance pour u ncommençant. J. A. Vail­
lant. 138 Rivard. 203—6

O LOGEMENTS. chemin Papineau. 
^ rue des carrières. A donner, seu­
lement $1.900, $500 comptant.

0 LOGEMENTS, 6 pièces, rue Bour-
bonnière, rapportant 4336, extra 

fini, hangar, écurie 2 places, remise, 
etc. Vendus pour cause de départ.

1 COTTAGE, rue Waverley, 8 A 10 
-I pièces. tout première qualité, 
fournaise A eau chaude, gaz. électri­
cité. cave de 7 pieds sur roc, Jardin, ar­
bres fruitiers, vendu raisons exception­
nelles.

E'PICERIE A vendre. No 667 rue S* 
À Jacques, un beau magasin d’é­
picerie, bonne clientèle, bonnes affai­

re», loyer $20.00 par mol», bail de trolg 
ans, on cédera les marchandises, 
bail et la clientèle A un prix modér®, 
pour argent comptant. S’adresser ai* 
propriétaire C. Calci. 667 Saint-Jac­
ques. on vend pour changer de com«* 
merce. 205—6

LrvICERIE licenciée A vendre, chanc* ! 
! 1 1 exceptionnelle, quartier désirable, 
loyer bas, — plusieurs autres non li­
cenciées, très avantageuses. S’adres-j 

jsor Immédiatement. J. F. Frédette, 17 
COto Place d’Armes. Tél. Main 874.

I  206—6

IJ UE SAINT-LAURENT, ville Snlnt- 
Louis. 2 chances assez rares pour 

spéculer. 2 logements. 1 magasin, ei un 
3 plain-pieds. 8 pièces, cave 7 pieds, 
couverture double, gaz. électricité cha­
cun, 25 x 74. façado en pierre, extra 
bien bâti, rapportant 12 pour cent. Ven­
dra A sacrifice A prompt acheteur.

o PLAIN-PIEDS. rue Clairemont. 7 
O pièces, rapportant $524.00, ven­
drait $4.700, pour cause départ.

FERMES A VENDRE
BELLE TERRE de ISO arpenta.' 

üili A vendre, dan» l’He de Mont-] 
real, près des tramways éDctriquesJ 
et des chars A vapeur. S’adresser an| 
gardien du palais de Justice, Montréal*;

204—6

•gy*TERRE — A vendre, dan» Salnt- 
Jtlü: Jérôme, et tous le» cantons du 

;N'»rd, A de bonnes conditions. Adres- 
sez-vous A Drouin et Lorrain, agents 
d’immeubles. Saint-Jér'qne. comté Ter- 
rebonne.  194—26

RUE SAINT-URBAIN, près Vllle- 
' neuve. 1 bijou. 3 plaln-pleds, 
fournaise eau chaude, 7 pièces, extra 

fini, rapportant $792.00, vendrait bon 
marché pour rebâtir d’autres lots lui 
appartenant.

COMBUSTIBLE A VENDRE
■ J COMBUSTIBLE— Voyage. $100; boia 
v.' sec de moulin, scié ; bols franc, 
$1.60. Grain, foin. Ed. Cyr, 10 Robin, en­
tre Beaudry et Visitation. Mar hands 
131. Bell Est 4251. 204—52

O BELT .ES terres, une sur l'Ile de 
—' Montréal. 6 arpents de front, sur 
la rivière, bien bfttie. vendrait pour 
concéder. L’autre dans Sainte-Rose. 
100 arpents, tout cultivable et bien 
bfttie. Los deux A bon marché.

PLUSIEURS belles propriétés. trop 
A longue» à énumérer, maïs bien 
bon marché. A vous offrir. Rue Mance, 
rue Esplanade, rue Saint-Urbain, Clark. 
CherrW. Salnt-TTubert. Berri. Paint- 
André. Saint-Denis, boulevard Saint- 
Joseph. boulevard Paint-Denis. etc., 
etc. Des lots un peu partout. Argent A 
prêter sur hypothèque, échange de pro­
priétés. Toute information gratuite et 
avec plaisir.

CORS, OiGNUNS

C*ORS. OIGNONS — Prof. AI. E. Ra- 
' telle, spécialiste pour les maladies 
des pied», 4ü ans d’expérience. Heure* 

du dimanche. 9 A 2. 163 rue Saint-De­
nis. Tél. Est 5345. Manicure et mas- 
sasto do la ligure, pour dam s. 6—zi

U'NE OFFRE — 1 étal de boucher.
très bien situé, grosse clientèle, 

au complet pour $150. Une chance.

'POUTE percsonne ayant des proprlé- 
1 tés A vendre, trouvera toujours 

des acheteurs en s'adressant : Agence 
Canadienne d’immeubles. 21 Palnt-Jac- 
nn*s. 263—6

HOTELS A VENDRE

E. L. BAUGH & CO.,

FP

107 RUE SAINT-JACQUES
Sureau Succursale : 1815 Rue Saint-Denis.

JOHNSON. GRACE F.T LICPAOE —
•J Salle A dîner rue Sainte Catherine 
centre, près des théâtres, recettes $30U 
par semaine, A vendre A sacrifice.

JOHNSON. GRACE ET LEPAGE —
♦f Plusieurs épiceries licenciées A 
échanger contre propriétés. Aussi pro­
priété A échanger contre clos do bols, 
épicerie, maison de pension.

JOHNSON. GRACE ET LEPAGE —
Magasin de bonbons et cigare», 

crème A la glace, rue Fairmont, recet­
tes $75 par semaine, vendra pour $450 
comtpant.

JOHNSON. GRACE ET LEPAGE —
•f Magasin de bonbons et cigares, rue 
Mont-Royal, excellentes recettes, vendra 
pour $40Ô comptant.

JOHNSON. GRACE ET LEPAOE —
•f 58 Saint-Jacquae. — Bon clos de 
bol» et charbon au nord de la ville, bon­
ne place d'affaires, recettes au delà de 
$300 par semaine. Installation complète. 
A vendre A sacrifice pour cause de mala­
die.

JOHNSON. GRACE ET LEPAGE —
•J Belle boutique de barbier et maga­
sin de cigares, prés des théâtres, rue 
Sainte-Catherine .recettes au delà de
$500 par mois, 5 chaises, A vendre A 
sacrifice. 204—6
i \CCA8ION8 D’AFFAIRES — Chance 
v / exceptionnelle. Ameublement 15 
pièces. richement meublées. centre 
Montréal, valant nu bas mot $1.000, ven­
dra $550. Voir Immédiatement Gilbert 
Martin. 38 Notre-Dame Est. 204—6

r CHANCES D’AFFAIRES — A ven- 
V dre, magasin de fruit», cigares et 
fontaine A soda, tout garni. 103.» St 
Ieurent. On vendra A n’importe quel 
prix pour cause de dénnrt de la ville. 
* ‘ 203—6

1> ESTAURANT licencié, rue Notrt- 
Dame, Hochelaga, bail de 5 ans, A 

$50.00 par mois, avec grand logement 
privé. Installation do première classe. 
Recettes $175.00 par semaine. Prix $10,- 
OüO, comptant $1.500. S'adresser A 
Cousineau, Raymond ot Hall, 68 Saint- 
Jacques

JJOTEL, rue Notre-Dame, A Maison- 
-II- neuve, un des meilleurs coins de 
l’endroit, bail A $45.00 par mois, sous- 
ïoué $32 par mois. Recettes $150.00 par 
semaine. Prix $9,000, comptant $1.500. 
S'adresser A Cousineau, Raymond et 
Hall. 68 Saint-Jacques.

Restaurant licencié, rue Craig.
' centre de la ville. Recettes de 

$275.00 par semaine. Installation de 
première classe. Prix $14.000. comptant 
$4,000. Balance $75.00 par mois, avec 
Intérêt A 6 pour cent. S’adresser A 
Cousineau, Raymond et Hall, 68 Saint- 
Jacques.

Restaurant licencié, avec pro- 
• priété .dans le nord de la ville, re­
cettes $125.00 •par semaine, pla­

ce de grand avenir. Prix $10.- 
000, comptant $1.500.00. Balance par 
paiements mensuels de $50, avec inté­
rêt A 6 pour cent. S’adresser A Cousi­
neau, Raymond et Hall, 68 Saint-Jac­
ques. 201—6

MATERIAUX de CONSTRUCTION

MATERIAUX de construction A ven­
dre en grande quantité, démoli­

tion de vieilles bâtisses, spécialement i 
pierre de maçonne, briques. S'adresse! 
immédiatement *ur les lieux, coin Ca- 
dieux et Dorchester, ou 739 Saint-Hu­
bert. Bell Est 3512. 204—6

MATERIAUX de construction. Soli* 
ves, soliveaux, madriers, plan-* 

ches, planchers, portes, châssis, csc i 
Hors, division de bureau, échelle de 
sauvetage, solives en acier, tulle, ch - 
sets, pierre de taille et maçonnerie 
500.000 brique» A vendre, A sacrifice 
S’adresser A J. A. Major, 1S5 Suint* 
Jacques. Temple Building, ou 711 N <r 
tre-Damo Est entre Panet et Visita» 

on. Main 226. 205—6

RHUMATISME NEVRALGIE
JJEPINA, remède Infaillible. Nous ga- 
-i- ranti&son» guérir toute personne 
atteinte de rhumatisme ou de névral­
gie. Consultations gratuites, de S' A 
5 heures. S’adresser 669 Saint-Paul 
Montréal. 26

JJOTELS A VENDRE — Jean Castel- 
II- li, établi 1S89, courtier d'immeu­
bles et agent d'hôtels. 117 Sainto-Cathe- 
rine Est. via-A-vls “La Patrie." Tél. 
Est 4351.

4 VENDRE, rue Saint-Laurent, restau- 
rant licencié, recettes par semaine 

$600. Prix $17.000. Conditions $7,000 
comptant, balance facile. Troisième pro­
priétaire qui s'enrichit. S’adresser Jean 
Castelli.

VVENDRE — Autre chance, hôtel, 70 
pièces meublées. 63 chambres A 

coucher, «aion. 40 pensionnaires stables 
A l'année. Prix $17,000, $7,0u0 comptant. 
Jean Castelli.

4 VENDRE —Hôtel près des marchés, 
17 pièces, recettes $350 par se­

maine. Prix $13.000. Conditions $5,000 
comptant. S'adresser Jean Castelli, 117 
Sainte-Catherine Est.

VVENDUE — Près d'une gare, bon 
coin, recetu s . 275 i ar semaine. 

Prix $12.000. $6.000 comptant. Petit hô­
tel A Saint-Henri, coin, i-'ccttes $175 par 
semaine. Prix $8.000. Conditions $3,500 
comptant. S’adresser Jean Castelli, 117 
Sainte-Catherine Est. en faeo “La Pa­
trie." ____ __________ __2Ul—6 _

HOTEL A vendre, 16 milles de Mont­
réal, hôtel, propriété comprise. 9 

pièces meublées, piano, boisson, licen­
ce rayée, $120, terrain deux arpents, 
remise, hangar, poulailler. 3 voitures, 
cheval, contrat pour la poste, $120 par 
an. $250 A $300, pour conduire les voya­
geurs. Prix $8.500. conditions $1,600 
comptant, balance $200 par an. Lo pre­
mier arrivé le premier servi. S’adresser 
Jean Castelli. 117 Sainte-Catherine 
Est. 203 4

MARCHAND DE CHAUSSURES

VCHETEZ vos chaussures chez Perry. 
Je tiens A conserver la vieille 

réputation que j’ai de vendre a bas 
prix. 200 paires de bottines de $6.00 
pour $3.50. Achetez maintenant, 213 ruo 
McGill. 194—26

REPARATIONS DE MEUBLES
VJEUBL.ES repares, remis & neuf et* 
‘*» rembourrage il hon marché ; ma­
telas en laine, refaits, désinfectés, $1. i 
S'adresser F. Fernet. 392 Mont-RovaL

■ - 'i>'« ■ .i ° 1 ~f< ]R4 26

TENTES
•J 50 TENTES militaires d’occasion A 
J- vendre ou A louer. 12 pieds de dia­
mètre. pouvant contenir 15 A 20 person­
nes. S’adresser A. Laurendeau, 159 
Saint-Paul. Montréal. 191—26

PLISSAGE ACCORDEON
«LISSAGE FRANÇAIS ACCORDEON 
I — Jupe plissée soleil, toilette d’été 
dans les dernière» nouveautés. A ven­
dre. plusieurs Jolies jupes pllssées prê­
tes A mettre. 382 Craig Est, près Saint- 
T TiiKo»-t r,L porte Place Viger. 173—n

KODAKS

KODAKS de R. F. Smith et tous ac­
cessoire» de camera, 116 Notre- 

Dame Ouest — ancien numéro. 1756 
Notre-Dame. — Uptown, 148 Peel. De­
mandez nouvelle liste d’occasions.

 187—H

_FRELART5 — PRELARTS
JJKELARTS A BON MARCHE — 30» 
JL roui* aux de prêtants extra, â 
19c la verge. Maison Vlau. 1327 Sain* 
te-Catherlne Eét. «29 Mont-Royal. 
__________________________________ M7--n

HOTEL A vendre. A New Carlisle, P.
Q. l’hôtel Ménard, «van .ageuse- 

ment connu du public, avec ma.son pri­
vée attenante, vaste terrain, deux gran­
des un hangar, omnibus, voitures, ameu­
blement complet. Stock de liqueurs de 
choix, licence transférable. Il n’y a 
au*un autre hôtel licencié dans le comté 
de Bonaventure. Payable moitié comp­
tant. Balance dans 5 an» A 5 pour cent. 
S’adresser Noé Ménard. New Carlisle, 
P. O 190—14

CARTES P0S. ILLUSTREES
J ARTES POSTALES Envovei *101 
V p,.ui 500 • artes p« stales, vues, fan­
taisie. brlllantée». comiques, chanson^ 

Jetc. Adresse . T.a Carte Postale Fran­
çaise. boîte 34. ville Saint-Louis. Mont- 
Pu Ji»' >•

f?o# a* m* son; 
trèd belie*, natu­
relles. garantie!
Institut k>entnir« 
Franco - Américain 

(Incorporé), lx»2 St 
Denis, Montréal.

! m v —n

MAGASINS a VENDRE

MAGASIN a vendre, le Palais des Fu­
meur». salon de toilette, salle de 

billard attachés A rétablissement, ven
dra bon marché. 
Est.

VEUX — ORKILLJSS — NES — GORGE

Dr FRSDÈ SAIES PRÉVOST^ttS^
Malartle rte* yeux, oreilles, ne*, «onr*» Conanltin 
tiens: l ft 4. COnsti!tatloa* gratnltespour Indlcentt

287 Palntc-Catherlne mardi vendredi, lOft midi, '242 Sherbrooke K*t. 
201 —•

i
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PERDU
VRGENT — Perdu, plus de 250 plae 

très, samedi, le 2i* Juin, dans le* 
;hara. entre ! Epiphanie et Samt-Jac-

tues. ou ue la aare au village àulnt- 
icques. Remettre À JdêuciK Venne, 
aint-Jacques, comté Àiontcaim.

J 06—2

\ îENl - Perdu jeudi avant-midi, 
t* tort montant d arg'-nt, ru# Notre- 
.>ame. passant par la rue I >upre à la 
>ue Saint-Paul et m rendant à, la rue 
Notre-Dame nar la rue des Inspecteurs. 
Récompense libérale a celui qui remet­
tra a E. Sauvé. 452 Notre-Dame Ouest.

C“1IEVAL — Perdu, un cheval rouge.
pattes noires, front rosé, queue 

coupée en balai, attelé sur concord noir, 
avec couverture, harnais ft boucles 
Jaunes carrée», brleolle, bride sans 
jeillère» , volé le 22 juin, au centre do 
.a ville. Toute personne ayant ce che­
val on sa possession devra on donner 
connaissance au bureau des détectives 
I-* M. ntrAai, ou si non. sera poursuivie 
tn Justice.
V’HAINE — l’erdue. mercredi soir, en- 
•-> tre 8*4 et 8Vs heures, ruo Salnte- 
Jatherlne. entre les rues Saint-Denis 
»t Saint-André, une chaîne de montre 
fcv#*,* l)reloouo — V» en or — La per- 
lonne qui Va trouvée *-s: connue. ?>. v. 
P- la rapporter .12 Saint-Pierre, 31éme 
ftage. ft. E. Vaillancourt.

1JELERINE — Perdue, depuis le 1er 
1 mai. une pèlerine en mouton de 
Perse, un manchon de vison et un cas­
que en drap. Récompense généreuse ft 
relui qui rapportera au No 29 rue Emery 
>u à Madame Aimé Hébert, ft Tétreau- 
ville. 205—3

DIVERS
4U STADIUM - Il y a eu 1.673 ad- 

missions payées hier soir, au 8ta 
lium. Faites votre « al< ul pour trouver 
u moyenne îles admissions do la semai­
ne. et gagnez $50.00.

1 VIS A TOUS — Tous ceux qui doi- 
vent ft feu J. L Délai.-, ex mar­

chand de meubles, tapis, poêles, machi­
nes ft coudre, rue Sainte-Catherine Est. 
Montréal, vendus par oontruts impres­
criptibles. devront à l’avenir payer leur 
compte ft M. E D. Aumont, collecteur 
comptable. 47 Saint-Vincent. Tél. Main 
2149, qui en est le propriétaire depuis 
le 6 juin 1907 ; il réglera avec forte ré­
duction. SI non. Jugement sera pris con­
tre tous les débiteurs, tant de la ville 
que de i& campagne, sans autre avis.

183—56

V \YNAMOS. MOTEURS, transforma- 
4 r leurs et tout» s sortes d'appareils 
électriques spéciaux, fabriqués, posés <>u 
réparés Benjamin Hughes, ingénieur 
en électricité et mécanique. 16 rue cit 
Michel. Bell Phone Mam 338.

206—26

CARTES D’AFFAIRES
AVOCATS

AfOUSSEAU. AL.FREIJ, luwuclé ei 
H* droit, avocat. 25 i u* ' aint-Jai- 
nues Tél. Hell Main 2193. 173—78 !

L’EPAVE DU “ HAVANA ”
NOTAIRES

ELECTRICIENS

i GRATIS — Découpez cette annonce, 
envoyes-la avec votre nom et vo­

tre adresse, incluant 25 cents en argent 
pour défrayer les frais d’expédition, et 
Je vous ferai parvenir gratis un paquet 
de mes remèdes contre l'habitude des 
liqueurs spirltueuses valant $2.00, et un 
paquet de mes remèdes pour le teint, 
valant $1.00. A. M. Dion, 675 rue Cas- 
grain. Montréal. Mile-End, P. Q.

202—6

I>ERDU, mercredi soir, au parc Soh- 
mer. un bracelet en cuir contenant 

une petite montre noire de dame. Ré­
compense en rapportant au No 226 Roy.

T>AQItET — Perdu, hier matin dans 
chars de West mou ni, allant ft 

Cartlervllle. un paquet contenant paire 
fie pantalons bleus. Prière de remet tre ft 
M Flliatrault, Saint-Martin, CV Laval, 
|Ki écrire ft Cam.. 62 “I^a Presse.’*

ARGENT A PRETER

u i m
bl vous ave* besom u ardent, venez 

pou» voir. Nous négocions des prêts uour 
toute personne possédant des meubles de 
ménage ou autre propriété personnelle. 
N importe quel montant de iiü ft $300. 
Il est préférable de devoir ft un seul 
ou à plusieurs. Réunisses vos dettes et 
procurea-vous de largent pour toutes 
les payer. C’est la méthode moderne d’a­
voir un bon crédit. Nous donnons un 
état par écrit du coût exact du prêt 

TïTE BORROW ERH AGENCYLÜrtl- 
TED, chambre 206, édifice New-York 
Life, carré de la Place d‘Armes.
____________ _______ S3—n F

I E CATALOGUE DU 20e SIECLE 
contient la description d’un 

grand nombre d’ustensiles de magie ou 
physique amusante, d’articles de fan­
taisie, d’objets utiles *-t de bijoux très 
lolls. Envol franco du catalogue sur de­
mande. Franco American Specialty Co., 
Fall River, Mass., Etats-Unis. boîte 
548._____ 198—12

WENER est le seul qui paye aus- 
si cher toutes sortes d’article* 

de seconde main. Votre attention est 
tout spécialement sollicitée au No 263 
Craig Est 187_2«
T>ËMERCIEMENTS-ft ~rEnfant Jésus 
1 * de Prague pour grâce obtenue 
avec promesse de publier.

T>EMER<~’TEMKNTS à saint Antoine 
de Padoue et ô saint Gérard de 

Magella. pour grâce obtenue, avec pro- 
rncsMo de publier. D. S

_ _ _ _ [NGENIEUR3 CIVILS_ _ _
f ’LYSSE CHoPlN. ingénieur civil et 

architecte, 26 Sa:nt-Jucques. I 
Main 382b. Aqueducs — Egodts —I 
Arpentage — Mines — Patentes.

 172—308

COLLECTEURS
t l'MO.N’T, K. D., 47 Salat-Vincent.

colletions, achats üe comptes, 
billets. Jugements, etc.. Ti'l. Main 214!t

tS!—26

ARHENfEUR INGENIEUR CIVIL

RAOUU RINFRET, U. Sc.—Ingûnieur 
civil, — diplômé du McUlll. — 

arperteui fédéral et prox inclul. Aitue- 
ducs. etc. arpentages, 260 rue Saint- 
Jacques, Mcntréal. Tôl. Main 261.

1S1—26

1

m

iSjfeSLl

JL.

LIBRAiRlE
T IBRAIRIE PONY. 37C Salnte-Caihe- 

rine, représentant «tu Canada 
les revues Ar»s et les Artistes. — 35 
cents; Je sais tout; Muslca; Fermes 
et Chftte»ux, 25c; Femina; Le Journal 
des ouvrages des dames. 15c; La fem­
mes chez elles. 8e. 10»*,—308

La pou ce du steamer ’‘Havana”, romo»è*ement «ubmergée, au bout du quai 
Bickerdlke. Il y a quatre pieds d’eau sur le pont, en arrière de la che­
minée.

A RGENT A PRETER sur billet* pro- 
mlaaoires et sur hypothèques. S’a­

dresser ft Choquette et Aumond, agents 
financiers, 47 rue Baint-Vincem Mont- 
yéal. Tél. Boll Main 2149. 182—26

A PRETER — 5 pour cent en ville ou 
en campagne. Notre oureau étant 

établi depuis douze ans. vous aurez sa­
tisfaction si vous avez besoin d'argent 
>ur terre, maison, lot, assurance. Ecri­
vez ft osw. Ohaput Cie. édifice “La Près- i 
é*.’’___________________________ 195—20
4 RGENT ft prêter, par gros et petit» 

montants, sur hypothèque. Achats .
lie billets promluolres, créances, a HÔtel M,intfSOrf Montréal

SOLLICIÏtyil
On demande un solliciteur re­

commandable pour représenter une

Compagnie d'immeubles de 
l'Ouest du Ganada:

Position magnifique pour qui­
conque peut approcher les gens 
d’affaires et obtenir des résultats. 

Adressez :

“INVESTMENT”
Suants, bijoux, etc., etc., transactions | 
sur "pawn tickets." J. A. Denault, 
axent financier, 17 Côte de la Place
0'Armeq.106—26 j

205—2 FF

PRETS SUR HYPOTHEQUE
i A RGENT ft prêter sur hypothèque,;

taux coûtant. J. A- H. Hébert, 
notaire, 3151 Notre-Dame, bureau Ban­
que Provinciale. Tél. Bell Main 3862. I 
Main 529. 121—n
4 RGENT A PRETER sur première et I 

/A. seconde hypothèque, aussi par 
petits montants, achat de balance de ; 
prix de vente, taux ordinaires. S’adres- j 
Fer notaire Meunier, 74 Saint-Jacques.

________ ____  183—26

ARGENT A PRETER sur hypothô- 
ques, ft 4*6 et 5 pour cent. Con­

ditions facile*. S’adresser : “Maison de 
Finance Cadieux,” 62 bt Jacques. Tél. 
Bell Main 4oS6. 196r—26

ARTICLES DU SPORT

MINOWS et articles de pêche et de 
chasse, baseball, lawn tennis, 

crosses, football, a vendre, chez R. N. 
Sévigny. plombier. 610 Saint-Jacques, 
coin Chaboillez, près du dépôt G. T. R.

196—26

LA CHAMBRE
DEMEROE^

M. A. V. Hoy est choisi pour re- ! 
présenter la chambre à l’école ! 
Technique de Montréal — La ' 
corporation de l’école de~ Kau- ! 
tes Etudes Commerciales.

La chambre de Commerr? a eu 
une assemblée générale spéciale, 
hier après-midi, pour choisir les 
membres qui devront la représenter 
dans les corporations de l’école des 
Hautes Etudes Commerciales et de 
l’Ecole Technique de Montréal, sui­
vant l’invitation qui lui avait été 
adressée récemment par l’hon. M. 
Gouin.

Les sauveteurs de la Commission 
d Fort travaillent actuellement â 
enlever la cargaison de bois de pul­
pe du caboteur des grands lacs, le 
’Havana” coulé par le "Prescott”, 

mardi soir dernier. Les travaux sont 
très difficiles â cause de la profon­
deur de l’eau qui couvre la cargai­
son. La poupe est complètement 
submergée et la proue se lève sur 
une batture de sable, de terre et de

cendres du côté sud du quai Uicker- 
!dike. La barge “Bismark”, de 
[Montréal, travaille au trunsborde- 
[ ment de la cargaison naufragée. Les 
photographies que "La Presse” pu­
blie aujourd'hui ont été prises ô 

tbord du remorqueur “Courrier” de 
jia Commission du Port dont le ca­
pitaine est M. Joseph Séguin. L’épa- 

j ve du “Havana” ue gène aucune- 
! ment la navigation du port.

T

(fl

GUERISON DU

VRGENT à prêter par montants d* 
$300.00 ft $1,000.00, en seconde hy­

pothèque ; taux. 6 ft 8 pour cent. J. F. 
Frcdette. 17 Côte Place d’Armes. Tél. 
Main 874. _______ 206—-6

DES JARDINS ET RG3ILLARD, cour­
tiers en immeubles, 11 Saint-Jac­

ques. coin Saint-Gabriel. Argent ft prê­
ter sur première et seconde hypothè­
que. k'ros et petit montant ft 5 et 6 pour 
tent, argent pour fabrique et corpora- 
,1on ft 4M* pour cent. 152—n
©200,000 A PRETER sur hypothèque, 
jp greffe, petits montants, intérêts 
fourants. Conditions faciles. H. R. N. 
viau, courtier. 74 Saint-Gabriel. Main 
124. Résidence, 135 TJrolet. 1267.
_____________ ÎV8—26
©23,000 A PRETER en première hypo- 
fiP thèque, ft 6^ et 6 pour cent, sur 
propriétés de la ville et banlieue envi­
ronnante. Romulus Lavallée, notaire. 
P c5f»fnt-.Tnrq»ir>s. 205 6

BEGAIEMENT
et des autres défauts de la parole.

Sans remède, n: operation, d’après une 
méthode scientifique. JL.e cours régulier i 
est de trois semaines. Ouverture du pro- I 
chain cours, le 18 Juillet 1907. Toute de- j 
mande d'information est confidentielle et i 
doit être ndrepréo ft
L’INSTITUT DE PH0N0TECHNIE

34ô rue bherbrooke Est, Montréal.
198-15 |

ON DEMANDE A EMPRUNTER
rXEUX qui ont des capitaux à placer, 

sur première ou deuxième hypo­
thèque. trouveront des prêts des plus 
Recommandables ft des taux rémunéra­
teurs. sans aucun frais, en s’adressant 
tar lettre ft botte 524 bureau de poste, 
Igonfréel. 2D0—n

L’OPINION DES AVOCATS
Va Compagnie des Comtés du Sud 

pent outrer en ville avec l’auto­
risation du conseil.

A midi, aujourd’hui, la commission 
spéciale chargée d’étudier les droits 
de la Compagnie de chemin de fer 
électrique des Comtés du Sud s’eat. 
réunie, à l’Hôtel-de-Ville, pour pren­
dre connaissance d’une opinion du 
bureau légal en réponse à certaines 
questions de l’échevin J. B. A. Mar­
tin.

Mtre Ethier réaffirme ce qu’il a 
déjà dit, que la*compagnie peut, avec 
la permission du conseil et en con­
formité avec sa charte, construire 
dans Montréal une voie de raccorde­
ment avec les compagnies de trans- 
oort déjà existantes. La question des 
raccordements est du ressort de l’in­
génieur en chef de la voirie.

M. D. McDonald, gérant de la Com­
pagnie des Tramways, dit que la Com­
pagnie M. S. C. n’a l’intention de 
faire aucun raccordement, et qn’e’.le 
veut se contenter d’entrer à Mont­
réal, jusqu’à la rue McGill, pour re­
tourner ensuite au pont Victoria.

“ Cela suffit, dit l’échevin L. A. La- 
pointe, pour qu’il y ait raccordement 
Il n’eat pas nécessaires que les voles 
se touchent, car alors, il n’y aurait 
aucune possibilité de raccordement 
entre la compagnie M. S. C. et une 
compagnie de navigation et pourtant 
:es raccordements existent bien.”

La commission a décidé de présen­
ter la nouvelle opinion avec son rap­
port au conseil.

APRES 40 ANS
LOIN DU PAYS

M. O FAERELL, FBJEB.E DE L’EX­
CHEF DE POLICE DE MAI­
SONNEUVE, REVIENT AU 
PAYS APRES CETTE LON­
GUE ABSENCE.
Ce matin, passait à nos bureaux 

un bon Canadien parti du pays de­
puis 41 ans et qui demeure mainte­
nant à Saint-Paul, dans le Minesso- 
ta.

C’est M. Alphonse O’Farrell, frère 
de l’ancien chef de police de Mai­
sonneuve.

M. O’Farrell est établi à Saint- 
Paul depuis plus de 37 ans et y fait 
avec succès le commerce des che­
vaux. M. O’Farrell qui possède de 
brillantes qualités commerciales s’est 
rapidement enrichi et grâce à son 
travail il jouit aujourd’hui d’une 
belle petite fortune.

.
i IbüBb

' il

m

iéal, M. Archambault, du “St. 
George House”, offrit une coupe 
de champagne aux invités, ce que 
M. Barbier avait fait au départ.

Il y eut alors une avalanche de 
discours touchants. MM. Charboa- 
neau, Archambault, Boivin. J. A. 
Jacob, Blackdeu, E. Hamel, De- 
saulniers, Cartier, Ernest Trem­
blay se succédèrent.

M. Alphonse Moisan fit un très 
éloquent discours et M. Tranquille 
lui succéda avec non moins de bon­
heur. Ce furent MM. Blackdeu et 
Panneton qui finirent cette tutéres- 
sunte série où l’on s'amusa terme 
en disant de bonnes blagues.

Nous ne saurions pourtant termi­
ner sans adresser nos sincères féli­
citations aux organisateurs de l'ex­
cursion.

MM. Bruno Charbonneau, prési­
dent de l’Association; Alphonse 
Moisan, 1er vice-président; H. Pi- 
nette, 2e vice-président; J. A. Car­
tier, trésorier; J. A. Jacob, secré­
taire; L. D. Latour, A. Dessanes. E. 
Chevrier, J. Filtoau, A. H. Hardy, 
Alex. Michaud, E. Hamel, O. I. Dé- 
ry, directeurs, T. V. Ouay, A. Fa- 
lardeau.

Les comités étaient ainsi compo­
sés:

Comité de réception: MM. H. 
Hardy, L. D. Latour, conseiller, mu­
nicipal de Delorimier; J. Deslau­
riers et C. A. Massé.

Comité de la danse et des amu­
sements; MM. Eugène Hamel et J.! 
L. Filteau.

Comité du bon ordre: MM. Pi­
net, J. A. Jacob, J. A. Cartier.

Ces messieurs se sont acquittés 
de leur tâche à la complète satis­
faction de tous. I.'organisation était 
parfaite en tous points et nul inci­
dent désagréable n'est venu gâter 

j la joie des excursionnistes. Pour 
[son coup d’essai l’Association rem- 
I porte un succès dont elle a ie droit 
i d'être fière.

L’ECHOUEMENT 
DU 4 MONTCALT

(Du corr*Fi»ondanf rc»aller d* 1-A IMtKïü)
Québec, 5. — Le ’’Montcalm’’ ta 

été échoué que pendant deux hu­
res, nous a déclaré M. Gregory,à 
midi. Lorsqu’on s’aperçut que e 
brise-glace touchait le fond, on ;t 
mander deux petits remorqueurs ci 
havre de Sydney, et en quelque 
instants, Us le mirent â flot.

Le "Montcalm" est à prendre un» 
charge de charbon à Sydney et il se 
mettra en route immédiatement 
pour Québec. /

UN OUVRIER MILITANT
[M. JOSEPH B. GRAND MAISON, 

PARLE DE LA SITUATION 
OUVRIERE. A NEW-YORK.

Nous avons eu îe plaisir d’avoir 
| ce matin à nos bureaux la visite de 

M. Joseph B. Grandmaison, de

' irS?’ P.

LA BOURSE
Le marché est retombé dans la tx*an- 

qulllité, et en menu* (traps, 11 ’ est ft 
pvln«* soutenu. Le Steel est ft 24 le 
Power à 91V*. le Coal ft 5H». Le reste 
de la liste est Immobile.

Le mouvement dans le Steel eft ar­
rêté. Le dernier coup strfetéiii^ te dt 
Plummer a fair hésiter les gèns du Coal. 
Les spéculateurs attendent L- deuxième 
mouvement.

A~NIïWTfÔRÏ?
Le marché a été fort toit» la pre­

mière heure, et la list* entière «a gajmé 
une fraction et même jusqu’4 un point. 
Certains stocks importants *nt atteint 
leur niveau le plus élevé dupu.s plu­
sieurs semaine*.

On s’attend ft des événements Impor­
tants en vue de l’accunuLtion ocs 
stocks en de fortes maim.

On prédit que le riividfelde du Steel 
Commun va être auKmenê.

BOURSE DE M0JTREAL
MM. U.-G. Deniimen ** l ie. cour­

tier*. 104 rue Sniiit-Fiinçols-X u vler, 
non* fournlMMcnt !e rnymrt nuisant fl 
12.Î10 heures p.m.

Le proue du steamer '‘Havana*’, enfoncée dans la terre. La coque est complè­
tement sortie de l’eau au-devant du navire.

SCIERIES DETRUITES
PAR LE FEU

(Du correspondant régulier de I-A PRKSSKj
Sherbrooke, B. — On mande de I 

Coaticook que les scieries H. A. j 
Wheeler, de Barnston, avec tout leur 
contenu d« machineries et une quan­
tité de bois de construction ont été 
détruites par un incendie, durant lai 
nuit de mercredi â Jeudi.

Les flammes éclatèrent vers » 
heures et malgré un travail énergi- ' 
que de ia part d’une nombreuse bri-1 
gade de volontaires, l’élément ne put i 
ôtre contrôlé que lorsque le tout ne j 
fut plus que ruines.

Les pertes sont évaluées à envi- j 
rou $2,000 sans assurance.

M. AlphonKc O’Farrell qui eut revenu 
nu pava après 40 nun d'absence.

M. O’FarrelI a épousé une bonne 
Canadienne et il est père de G en­
fants. Sa famille demeure avec lui 
à Saint-Paul.

M. O’Farrell ne tarissait pas d’ex­
clamation sur la transformation 
merveilleuse de Montréal.

"C’est à ne s’y plus reconnaître, 
Montréal est l’une des plus belles 
villes d’Amérique.

“Et les Canadiens doivent en être 
fiers.”

M. O’Farrell est allé visiter Qué­
bec, Sainte-Anne, les rhutes Sbawi- 
nlgan, et il est revenu à Montréal 
voir les neveux, nièces, beaux-frères, 
seuls parents qui lui restent.

M. O’Farrell passera six semaines 
au pays puis il retournera à Saint- 
Paul, Minnessota.

LE PLtrS BEAU ET LE PLUS 
RAPIDE

Les trains "Trans-Canada” du C.P. 
R, de Montréal à Vancouver,quittent 
la '.are Windsor tous les mardis, 
jeudis et samedis, durant juillet et 
août. Ces trains sont non seulement 
les plus beaux, mais les plus rapides 
trains à longue distance du monde. 
Ils sont pourvus de superbes wa­
gons-restaurants et wagons - lits 
pour ceux détenant des billets de 
première classe et de wagons-lits, et 
l’on ne transporte que des passa­
gers. Raccordement â Moose Jaw 
avec la nouvu.r route Soo-Snokane.
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M. A. V. Roy, représentant de la Cham- 
Bre de Commerce, à l’Ecole Techni­
que de Montréal.

M. Isaie Préfontaine, président du 
comité des hautes études, à la de­
mande de M. H. Laporte, relate les 
dispositions principales de la loi 

organique de ces corporations pro­
jetées et en signale la pensée, et sur 
la proposition de M. le 1er vice-pré­
sident, la chambre décide tout d’a­
bord de prier l’hon. M. Lomer Gouin 
1er ministre de cette province et 
d’ailleurs l’un des membres de la 
«chambre de bien vouloir honorci 
«cette corporation de l’école des 

hautes études commerciales de Mont­
réal en acceptant d’en faire partie.

Treize autres membres de la cham­
bre ont été suggérés. Ce 
sont Messieurs Joseph Con­
tant, Thon. Alph. Desjardins, 
Honoré Gervais, député de St-.Tac- 
ques; L. E. Geoffrion, Georges Gon- 
thier, S. Lachance. Fred C. Lariviè- 
re, J. T. Marchand, Honoré Mer­
cier, J. P. Mullarkey, Isaie Préfon- 
tatne, Alphonse Racine et F. C. 
Smith.

Les noms de ces membres vont être 
immédiatement soumis à Thon, pre­
mier ministre, qui aura à en choi­
sir cinq pour constituer, avec le prin­
cipal, la corporation de l’Ecole des 
Hautes Etudes Commerciales.

M. A. V. Roy, ingénieur civil, 
deuxième vice-président de la cham­
bre, a été choisi pour la représenter 
à l’école Technique de Montréal.

Comme on le sait, ia cornoratior 
de l’Ecole Technique se composera 
de quatre délégués, nommés par le 
lieutenant-gouverneur en conseil; 
deux délégués nommés par le con­
seil municipal de Montréal, un dé­
légué de la Chambre do Commerce, 
un délégué du Board of Trade et du 
principal.

Sept nouveaux membres ont été 
admis hier: Ce sont MM. C. F. 
Smith, de la maison McCready, 
Smith & Co„ Placide Décarie, jr.; 
D. M. Lefebvre; Paul Emile La­
marche, avocat; C. J. Carreau, P 
H. Desjardins, de Terrebonne; et 
Arthur Beauchcsne, voyageur de 
commerce.

UNE JOYEUSE 
EXCURSION

Les voyageurs de commerce de 
Montréal vont passer deu heures 
de franche gaieté.

A S0REL
Des milliers de personnes applau­

dissent au brillant succès rem­
porté» par cette

Cassidy; Coutu, de la maison P. P. 
Martin; Filteau, de la maison N. 
Provost; MM. Jacob et Pinet, qui 
faisaient partie du comité; M. Go­
din, de la maison Paquette de Qué­
bec; O. Panneton, de la maison Mc- 
'ntyre; J. A. Moisan, de la D. A. 
Corset Co., W. Wise de la maison

POPULAIRE ASSOCIATION

Irfs voyageurs de commerce de 
Montréal, groupés en association de­
puis deux mois tout au plus, ont 
fait hier, à Sorel, la première ex­
cursion annuelle, et l’on a obtenu 
«n succès satisfaisant sur toute la 
ligne...

Tout concourrait, hier matin à 
rendre le voyage charmant. Le ciel 
était clément, ia brise fraîche, les 
coeurs tendres et un grand nombre 
de dames et de demoiselles en toi-

ViOLENT INCENDIE
Toute la partie commerciale du vil­

lage de North Lawrence détruite 
par le feu.
Maione, N. Y., 5 — Presque tout le 

village de North-Lawrence a été dé­
truit par le feu, ce matin. Commen­
çant à cinq heures ce matin dans 
l’Cnlon Hotel, l’incendie s’est pro­
pagé dans tout le quartier des affai­
res. détruisant deux hôtels, dix ma­
gasins. un grand nombre de fabri­
ques et plusieurs maisons privées. 
Cn vent violent activait la marche 
des flammes. I,e village était dépour­
vu d’appareils pour combattre le feu 
et il a demandé du secours à Malo­
ne. A 9 heures ce matin le feu était 
maîtrisé.

: P
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M. A. Molnnn, vire-prêftident «le l’asNO- 
otntion do* A. V. ( . dp Montréal.

Tooke Bros; Z. Lafond, do la mai­
son Letendre et Fils; MM. O. Cham­
pagne, Généreux, Fleury, Marsolais,

I Martin Constantin, R. J. Matte, E. 
O. Beauchamp, J. C. Laverdure, S. 
J. Whelan, Geo. Mayrand, A. Rivest, 
M. J. Godin, J. A. Paquette, E. A. 
Brodeur, J. E. Filion, H. Patredis, 
M. et Mme Barbier, M. et Mme Jac­
ques Desaulniers, E. Séguin, Mme 
Abinovitcn, Mme Fortier, J. R. 
Lesage. A. P. Mercier et Mlle Mer­
cier, M. et Mme Bertrand, M. E. 
Montdehart, J. Dubois, Mme Lefeb­
vre, Mlle Nicolle, M. et Mme Rodri­
gue, M. Laflamme, M. Larose, Hen­
ri de Martigny, Mlle St Martin, Paul 
Dupuis, E. Lortie, Jos. Falardeau, 
O. Landreville, M. Leboeuf, A. Des­
saune, J. Filteau, A. Michaud, J 
Dery, J. E. Hurtuhiae, E. Chevrier, 
A. Hardy, Eugène Hamel, P. 
V. Guay et A. Falardeau.

Vers quatre heures, le “Trois- 
Rivières” reprit le chemin du retour. 
Los excursionnictes furent reconduits 
au bateau, accompagnés par les ac-

v’. IS. ( iiurbonncnii, préNldont de P»m- 
Nocintlou de» A. V. C. de Montrén’.

lettes claires et de la joie plein les 
yeux marquaient avec entrain le 
rythme d’une valse exécutée par le 
réputé orchestre Blasi.

Plus de 400 excursionnistes étalon* 
à bord du “Trois-Rivières” et ce 
fut un vôyage inoubliable.

l arrivée à Sorel, plusieurs cen­
taines de personnes attendaient les 
excursionnistes sur le quai et leur 
firent la plus cordiale réception. 
Les excursionnistes se rendirent à 
l’hôpital où un dîner irréprochable 
fut servi dans la grande salle du ba­
za rdérorée avec goût pour la cir­
constance.

TOUJOURS JOYEUX COMPA­
GNON

M. Albert Beauchcmin a envoyé 
un télégramme au chef de la “Ban­
de de Sorel” le priant de jouer sa 
plus belle musique. Cette marque 
d’amitié de M. Albert Beauchemln a 
vivement touché les voyageurs de 
commerce, ses amis.

Après le dîner substantiel servi h 
“l’Hôpital” un bon nombre d’ex­
cursionnistes se rendirent au”Club 
Nautique” où M. Oscar Paradis, fils, 
et M. Jos Paulet, firent hospitaliè­
rement les honneurs du club. Cer 
messieurs furent charmants pour 
les voyageurs.

LES INVITES
Parmi les excursionnistes on re- 

matqmlt! MM Hardy, de la maison 
Grcenshield; Latour, de la malso^

11. Joseph II. (■ ranilinaisnn. président 
«le l’nssm Intion démocratique 
franco-américaine. délCprué aux 
fête» de (’Itniuplain.

New-York. M. Grandmaison est le 
président de l’Association Démocra­
tique des Canadiens-Français de la 
grande métrojjole américaine et il 
a pris part en compagnie de M. J. 
C. Hogue, président honoraire de 
la Société Saint-Jean-Baptiste de la 
même ville, aux splendides fêtes de 
Champlain, tous deux comme délé­
gués de l’Association Démocrati-1 
que.

M. Grandmaison est l’ex-présl-1

VENTES D’HIER APRES-MJ| 
Détroit Unit — 26 à 68 1-8.
Dorn. Iron Com. — 100 à 22, 25 (22, 

25 à 22 V».
Mont. Power — 25 à Pltfc, 25 à 91M25 

à 9125 à 92, 10 â 91%. 50 à 92%. 
Mont. Street — 6 â 210.
Col. Cotton — 25 à 52 Vi.
N. S. Steel Com — 250 â 67.
Rich, et Ont. — 25 ft 66%.
Toronto Ris — 25 ft 104%, 25 ft 104 S, 
Illinois — 25 ft. 84, 12 ft 84, 25 à 841a S4.
i«. Iron Pref. — 25 ft 52.
Switch Pf — 20 ft 100.
Rio Bds — 1000 à 14%.
Ogilvie Pf — 100 à 117 
Montreal P — 2 ft 246.
Textile Bds — 2000 ft 8741D.
Rio Corn — 25 ft 47. 1«0 ft 47. 

VENTES JOE I.’AVANT-MIDI
Power — 25 à. 91*i, 125 ft 91%, 10 4

91.

dent de l’union No 707 de» char­
pentiers-menuisiers de New-York et 
s'occupe beaucoup de questions ou­
vrières.

Il nous a déclaré que les char­
pentiers-menuisiers organisés de 
là-bas dont le nombre s’élève à en­
viron 15,000 sont très prospères.
Le salaire actuel est de $5 par 
journée de huit heures. Il ajoute 
que depuis nombre d’années ces 
ouvriers ont obtenu une foule de 
concessions des patrons sans bruit 
ni fracas; mais par la simple per­
suasion et la force de leur organi­
sation.

Il dit qu’il existe à New-York un 
bureau d’arbitrage composé de 
huit représentants d'employeurs et 
de huit représentants d’employés, 
qui fonctionne à merveille et qui 
rend les plus appréciables services 
à la société. Les grèves sont incon­
nues avec ce système.

L’Association Démocratique est 
une organisation politique et socia­
le, et dont plus des trois quarts de 
ses membres sont des ouvriers ap­
partenant aux diverses industries. J

M. Grandmaison retournera à ' ’ ~

ra la journée de dimanche à «Saint- 
Benoît, comté des Deux-Montagnes, 
chez son père, M. Noé Grandmai­
son.

Tri City — in ft 82.
Mexican — 25 ft 45%. 76 ft 45, 
Détroit — 1 ft 68%. 15 I 69%. 
Coal — 100 ft 59%, 15 ft 59%. 
Mont. St. Ry. — 1 ft 21!.
Boo Com -— 20 ft 108't.
Mom. St. Bds — $400 ft 101.
Bk Mont. — 8 ft 246.
Horh. Bk — 2 ft 147.
Rio — 75 ft 46%.
I,, nf Wils - 60 ft 72H. 10 ft 
Iron — 150 ft 21%. 100 ft 2. 
Scotia — 25 ft 67%.
Illinois Pfd — 45 ft 84.
Mackav PM — 45 ft 66%.
Imp. Bk - - 17 ft 217 5-8. 
Ogilvie PM — 43 ft 115, 7 .115.

2 3-8.

BOURSE DE NEW-'ORK
Cour* fourni» ft »* T»a f'reai *» pnr p\ 

Æ C. Riyidnlph, courtiers, 87 te Saint-
Fmnçolsi-Xnvier.
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clamations de la foule sorcloise, et 
l’on entendait ce populaire refrain : 

Qu’il pleuve ou vente, 
Toujours il chante 
Sur son chemin,
Soir et matin.
Blaguer sans cesse 
Et rire à l’aise,
C’est ie bonheur 
Du commis-voyageur,
Vrai blagueur.

Le retour s’effectua dans un com­
plet enchantement. Il y eut chant, 
danse, musique, déclamation, etc.

Un ne»» avant d’arriver à Mont*

LE “NAÏASHQUAN”
Le “Natashquan” de ia “North 

Shore Watching and Transportation 
Coy.” arrivera demain dans notre 
port, de Natashquan, d'Anticosti et 
des autres ports de ia côte Nord.

c k.I.AI'oc. IR. Island, c. •-•xi
. prl.

C. O. N. 5. ’19% !l9’i
8outh R. c.. 

“ prf. 20) -"'H
1 ol. F. A I- •S’. 33 South. Pac.. ê0(C. C.C.A8L. ......
D. Lark AM ........
Del A Hud. Î6P ifij

T en. ( et j, 
Texas Pac.. 
Twin City . 9 *. "î4 qÂ

Det. r. » y- ........ C.S. L. C....
D A R. (’o.. “ prf.

•• prf. U. 8, & c..... •7 *4D.S.S. A At. . ■’ prf. 10(^4
Er„'Ra„"r': 23 ‘28 U. S. Hub. c. 3 721M -r* “ prf.

“ II prf. 
“ I prf.

U Pacific c. 
" prt

140Ji >5
Orent Wet.. Wabash 14 *»*Oen. Elec. ..
Hoc. \ alley West 17.TY1.
I 1. ( ent__ WN. C c.... r»«
Money........ .... Machay Co.

** prf. .... •S

H* ifcfitWCelL

4 >

( I \

Johnny W*rtln. tic MMbcume, entouré de son escouade, oui a réussi à csdIum*. 
Albert Greerhl» dans un bo’a.
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(.’EXPOSITION DES PRODUITS DERNIERS ECHOS DES
ALIMENTAIRES AU STADIUM FETES DE CHAMPLAIN

Suite de la première page • p&thle do ceux pour leequele 11 ec« 
quiert un empire. Gloire h Chaqiplaln,

Une foule immense vient visiter les Commis-Epi- "oria^. 117“/Am*ÎSju; ^.n*. coio^i.ationvd«VNÔuî.n;-Fl«-
• £>. j. 1 . , f-%* t I—PHHtrlon*l« Li» lw» nui UDI re. 63 )

ciers au stadium, hier soir. — Changement de p>«ru.uque. a

programme ce soir, samedi et dimanche.
fcxpamilon de notre race eur ce conti 

nom, 11 n'y eu a pae un dont le nom et 
lee oeuvre* rayonnent d'une gloire plus 
éclatante et plue méritée.

don biographe canadien, le plus ré­
cent. comme 11 convenait à un compa­
triote de Québec, s’efforce à faire admi­
rer “sa conduite désintéressée, son dé- 

! lâchement des blenft terresire», son
Doué d’un tempérament idéal, Il avait ; courage, sa loyauté, sa fol profonde, ftoii 

l'habileté de concevoir, le courage d e\é- amour du prochain, enfin, tout ce bel 
cuter et la consLance pour maintenir lee ensemble do qualités qui ne se rencon­

trent que rarement chez le même indi­
vidu. a un degré aussi éminent... 11

plus difficiles entreprises.
il a lourni le thème a maintes ûisser- 

! tauons ms toriques, et il semole «.von 
, o-ccomph tant ue cnoses que notre êtoii- 
Inement grandit en propoiuon ue l’èioX- 
gnement de son oeuvre, i^ii eue., u a- 
l-U pas exploré et lait connaître en 
Europe, mieux qu aucun autre yammer 
du nouveau-rnonue, la laune ut la uore 
ue cet héuuspneie ?

Non content o avoir sillonné en tous 
sens ses mers, ses lacs, ses neuves, ses 
rivières, et ü avoir surpr*» les sèv-Tets 
de ses forêts mystérieuses, 11 en a fait 
uno description aussi minutieuse que ve-

possédalt à un haut degré le génie colo­
nisateur... Naturaliste, géographe, ma­
rin, cosmographe, Champlain était tout 
cela A la fols, et dans une mesure hau­
tement remarquable pour l’époque où il 
vivait’’. (Dionne, Champlain, Introd. 
Vol. 1, p.p. 7, 8, 9.

11 ajoute : “Champlain n'a pas seule­
ment jeté les assises d'tmo Vllïè **t d'une 
colonie, il a créé tout un pays, et 11 sera 
toujours le père bien-almé d'une nation, 
restée fidèle à sa foi, et à sa langue en 
dépit de toutes les contradictions et 
de tous les assauts.” (Id. Vol. 2 )p.
362).rlüique dans le récit dé ses voyages 

qu i! accompagne ue caries et de uea- 
Bina qui complètent son exposé lunu- | Nos historiens canadiens n avalent-lls 
neux, instrucuf et original a la lois- ^ donc pas raison de dire ; “'A rente ans

d'efforta pour étanllr le Canaua prou

tableau charmant des groupes da 
causeurs et de promeneurs. Les de­
moiselles dletributrlces des échantil­
lons prélevaient de grasses prébett-

Vltrlne de M. Odilon Bergeron, faite hier pour le concours des étalagistes au 
Stadium. , -----.—A,.—sc.i«tasas5!bJ

SI les organisateurs de l’exposition , à deviner quel pourra bien être le 
des produits alimentaires de l'épice- I grand total de la semaine et les paris 
rie ne sont pas satisfaits de la soiréa vont leur traiu. Tel prétend que cln- 
d’hler, au Stadium, on pourra légttt-' quante mille personnes visiteront 
mement les taxer de pessimisme. Torn | l’exposition ; tel autre soutient que 
.•ranger qui se serait aventuré dans | dix mille au plus viendront ; d’autres 
les allées de l’exposition, aurait cru j encore obtempérèrent pour quinze 
tomber dans quelque fête mondaine, j mille et ainsi de suite. L’urne, bien- 
tant la foule qui s’y pressait, était | tôt. ne suffira plus à contenir le dé- 
recherchée. Les dames, en fraîches ferlement de cette avalanche de cou- 
toilettes, donnaient la note gale au pons que ”La Presse” envole au Sta­

dium chaque soir, par voie de ses lec­
teurs.

Demain, 11 y aura soirée d’ajna- 
teurs. C’est dire qu’on s’amusera fer­
me. M. T. J. Duggan, le populaire 
impressarlo, organise cette soirée, 
tout comme ft New-York. Le câble, 
le lasso, le crochet seront là pour en­
lever l’amateur qui aura la malencon­
treuse Idée de se présenter sur la 
scène pour débiter une sornette anté­
diluvienne ou pour sussurer une ro­
mance lacrymatoire. Gare â lui ! Il 
sera hissé au plafond, tel un ballot 
de marchandises. Tous les amateurs 
qui voudront s’inscrire, seront les 
bienvenus. Un prix magnifique sera 
donné au vainqueur de ce concours 
original.

Hier soir, la foule s’est vivement 
intéressée ft la présence du géant des 
gymnastes du professeur Scott, M. 
Broulllette. Ce géant qui peut bien 
avoir trente-six pouces de hauteur, n 
eu les suffrages de tous les conces­
sionnaires et il a eu, ft lui seul, plus 
d’échantillons que toute la foule. Il 
portait crftnement sa médaille du der­
niers concours, et poitrlnait à fairs 
honte à Jeffries.

Les coupons donnant droit ft des 
primes gratuites ont donné un tra­
vail énorme aux comptoirs Augustin 
Comte, (thés, cafés, épices), et Dr 
Lambert, )sirops médicinaux). Au 
premier endroit, 2,056 échantillons 
ont été donnés aux lecteurs de "La 
Presse” et 2,009 à l’autre comptoir.

Dimanche, 11 y aura grande solrîe 
de vaudeville et l’exposition sera ou­
verte. Les gagnants des concours se­
ront proclamés du haut de la scène. 
Les projections animées du ‘‘Ouimet- 
oscope” seront changées, ainsi que s 
programme musical.

Après la soirée d’hier, MM. Suzan­
ne et Montestreuc, du comptoir Fon­
tanel, ont offert un goûter aux offi­
ciers et à quelques Invités de l’expo­
sition. Des discours très Intéressants 
au point de vue du commerce franco- 
canadien ont été prononcés.

AI. T. J. Dtmjrun, l'organisateur de If 
soirée d’amateurs au Stadium.

des sur les visiteurs, et personne, cer­
tes, n’aurait pu résister à la gracieu­
se invitation de goûter toutes les ex­
cellentes choses que ces demolse’lfe.i 
offraient au client.'avec leur plus ai­
mable sourire. On a rarement vu une 
foule aussi considérable au Stadium.

Et les concours, donc. De­
puis lundi soir, M. Saint-Pierre bat­
tait la marche de la cabale. Inscrit 
au concours de popularité des com- 
mis-epiciers, i> recueillit tous les suf­
frages possibles et ses nombreux amis 
ne lui ménagèrent pas leur encoura­
gement. Messieurs Gervais et Max. 
Cartier, de leur côté, se multipliaient, 
cherchant à trouver autant de parti­
sans que possible et les amener ds 
gré ou de force à déposer les bulle­
tins de vote de “La Presse”, dans 
l’urne, en leur faveur. Les neuf au­
tres candidats, dont nous donnions 
hier la liste, font un travail fort a> 
tif de propagande-

Le concours des admissions bat sou 
plein. La fouie s’amuse énormément

T(*ntot il s escrime de l arqueouse 
pour combattre les sauvages, tantôt il 
s'arme de la plume pour lutter contre 
i apathie des grands, taire connaître ce 
continent a l’ifcurope et conserver A la
postérité le souvenir de ses exploits. INouvelle-France.’’ (Suite. Hlst. Canal.- 

Four des hommes de la I Français, vol, 1. p. 43)?
Champlain, ce ne sont imalObB^alucs x.'abbé Casgraln écrit : "Quand, aux nui le.a immnrta.llsent. ce sont leurs ira- ,______ . .

vent sa persévérance et la iermeté de 
son caractère.'' (1. Garneau, liist. Ca­
nada, 128) , "11 sert de modèle aux des­
cendants des colons qu’il a lixés dans la

qui les Immortalisent, ce sont leurs tr 
vaux. A^es monuments ne servent qu a 
réilêter l admiration ou la gratitude ues 
générations qui ont recueilli les bieniaits 
si précieux ae leurs saeiUices. S'il lai- 
lait comparer Champlain A ceux qui» 
dans d’autres colonies américaines, poi- 
lent le nom de pères de leur patrie, nous 
verrions chez ces derniers oieii des qua­
lités et des aptitudes communes a tous 
le» pionniers , mais il n y a pa-* un »eul 
qui réunisse tous les éléments de 
riorité que l’on constate chez Cham­
plain. Et nous ne craignons pas d uiiir- 
mer que si, ailleurs, les rôles de soldat, 
d’explorateur, d historien, d administra­
teur, d agriculteur, de K^ograpne, de co­
lon. de diplomate et d apôtre étalent 
distribués entre plusieurs, Champlain fempllt A lui seul ces diverses îonctions 
avec la même habileté, la mêmeêner-
«1* lui Vi
“Is *ches rebutantes ou«i«lcUcs tou-
jours ft bevaiit-garde il paye de sa per.
sonne. rare ne trouver, chez ce**
lui qui possède l'audace d cî\55e^Irlls 
dre un projet qui comporte des périls

heures de solitude... nous pénétrons 
dans le temple de notre histoire, parmi 
tous ces héros, dont les robustes épau­
les soutiennent les colonnes de l’édifice, 
nul m eux que Champlain ne porte sur 
un visage plus serein de plus majes­
tueuses pensées. Type et modèle de 
tous ces héros qu’un môme honneur 
assemble, il occupe le rang suprême, 
près de l’autel de la patrie." (Casgraln, 
Hlst. Mère de l’Incarnation, Int. 20.)

Jacques Cartier avait remonté le St 
Laurent, en 1534. Trente-trois ans 
après, c'est-A-dlre vers 1567, Samuel de 
Champlain, fils d'Antoine de Champlain 
et Marguerite LeRoy, naquit A B rouage, 
dans le I^Mtou, en France. En 1598, il 
fit son premier voyage dans l’Amérique 
méridionale, et 11 constata alors que le 
percement de l’Isthme de Panama pro­
curerait un avantage incalculable au 
commerce et A la navigation. 11 con­
serve un Journal de ses observations, et 
il faut le lire pour bien apprécier son 
auteur.

En 1603, 11 fait son premier voyage 
dans l’Amérique du nord et so rend A 
Québec. L’année suivante il fait un 
second voyage au Canada. En 1608, j 
fonda Québec. L’année suivante, il 
cherche A découvrir le “grandissime lac 
dont les sauvages lui avalent parlé.^
“TrTcT^reiid A Sorel où il campe, re­
monte le Richelieu, qui alors portait U 
nom de rivière aux Iroquois, vu que 
ceux-ci faisaient leurs descertes contre 
les Algonquins par cette rivière. Et ce 
n’est que vers la fin de juillet 1609, 
qu’il entre dans le lac Champlain, qu il 
estime avoir une superficie de 80 A 100 
lieues ; on sait aujourd’hui qu’il n’en 
possède qu’environ la moitié — pas le 
tiers, comme le dit l’abbé Laverdière, 
Voyages, vol. 2. p. 189. n. 1, — soit 123 
milles de long sur 12 de large.

Plus tard, 11 découvrit également le 
lao George, qu’il baptisa de lac Raint- 
Saorement. le lac Huron, le lac Nipis- 
sing etc.

Il nous raconte lui-même qu’arrivé 
sur le lac Champlain, avec le dessein 
de découvrir le “grandissime lac”, et 
de combattre les Iroquois, afin de ven­
ger les alliés des Français, les Monta- 
gnais et les Hurons. il était accompa­
gné d’une soixantaine d’hommes, dont 
deux Français armés, comme lui. d'ar­
quebuses. tandis que les sauvages 
étaient armés d’arcs et de flèches res­
semblant aux anciennes arbalètes de 
France.

Rendu vers Crown Point, il prit part 
A sa première bataille avec les Iro­
quois. C’était la première fois que ces 
sauvages voyaient une arme A feu ; 
l’arquebuse, qui avait remplacé l’ar­
balète en France, était A peu près la 
moitié de la longueur d'une carabine 
moderne ; elle était chargée de balles 
et de poudre. Pu premier coup. Cham­
plain tua un chef et doux autres sau­
vages. Poux coups lancés par les deux 
autres Français finirent par mettre les 
Iroquois en déroute ; car ils croient que 
ceux qui se sont emparés du “tonner­
re” — les amies à feu, — ne peuvent 
être autre chose que des démons in­
carnés. . , . .

VoIlA la première bataille nui fut li­
vrée et la première victoire qui fut rem­
portée par trois Français en Amérique._ ‘ _ i_ ____  -i_-rt trouvait'

AVIS
Aux Actionnaires de “The Dominion iron & 

Steel Company, Limited".
Pour prévenir tout embarras dans la position de la Compagnie 

dans sa dispute et le litige pendant avec “The Dominion Coal Compa­
ny Limited*’, les Directeurs, sur l'avis du Conseil, ont pris les mesu­
res nécessaires pour ajourner la réunion t^e l’assemblée annuelle, 
qui avait été fixée an vendredi, le 5 courant.

Avis préalable de la date de réunion de rassemblée sera donné 
aux actionnaires de la Compagnie. Par ordre du bureau,

c. s. o/viviEiFeoTvr,
Montréal, 3 juillet 1907. a*».? Secrétaire.

Prison de Montréal
Par ordre du shérif de Montréal, nous 

vendrons, sur le terrain de la prison. A 
une heure et demie précise,

TROIS BONS CHEVAUX, 
aux enchères publiques et sans réserve.

Samedi 6 Juillet.
MARCOTTE FRERES,

206—2 Encan tours.

TEL. BELL MAIN 5403

BEAULIEU & BERTHIAUME
AVOCATS

A- Beaulieu. Arthur Berthlaums 
Edifice “LA PRESSE”

THE ROYAL BANK OF CANADA
DEPARTEMENT D'ERARGNEa

Interets Payes tous les 3 Mois.
SUCCURSALES A MONTREAL : —

B arena priaclyai (ville), angle **«• rare Notre-O;

Roe S te Catherine, angle Stanley.

Succursale de la partie ouest — Angle dut 
rues Notre-Dame et des Seigneur».

Annexe de Montrent — lo5 av. Falrmount

o et St Jean.

Weal mount.—Av. Oreen et rue 9te Cathe­
rine.

West mount — Av. 
brooka

St Paul. — Ar. Churcn et Bielle.

Victoria et rue Sher*

lftl-aa

L. R. MONTBRIAND
Architecte, Kvaluateur et Meenreur 

No 230 rde St André,
Bell Tél. Est 1703. Montréal.

52-n a

nous et fait revivre en nos Ames le 
tradltione saintes d'une nationalité qui 
lui doit la vie et qui, en ce moment, lui 
prodigue l'hommage suprême de son 
amour, de son admiration et de son 
—ternelle reconnaissance 1

L<es autres orateurs ont parlé briè­
vement. Ce sont MM. Crocket et 
Hays, directeurs du comité exécutif 
qui élèvera un monument sur le lac 
Champlain, à Burlington, V., en 1909, 
M. Grace, maire de Champlain, Ga­
tineau, M. Arthur Hogue, avocat ca­
nadien de Plattsburg. M. Hogue a 
parlé en anglais ; il a fait un élo­
quent éloge du fondateur de Québec. 
M. Lafontaine, M. Hogue, de New 
York, et l’abbé Chagnon ont clos la 
cérémonie des discours.

L’hymne national chanté par le 
choeur, dirigé par l’ahhé Lauzon a 
terminé la fête.

Chacun, avant de se disperser, est 
allé verser une obole dans une boîte 
en granit, placée sur l’estrade.

Innombrables, une constance è toute 
épreuve, un courage qui ne fa.iblit_f11_ 
mais, malgré le* difficultés 
déconcertantes. Champlain avait ce
d°n est exceptionnel de constater chez 
un même homme la vision P rop ne ti­
que de l’avenir, la conception des 
moyens à prendre pour réaliser un oo- 
jectif en perspective, et les qualités 
nécessaires pour exploiter ces niéme» 
moyens et les faire réussir, en dépit 
do toutes les épreuves de temps et ae 
lieu, des obstacles matériels, économi­
ques ou autres. Champlain était a« 
cette taille lû,.

H *sr plus qu’rtrange qu’un hom­
me ordinaire puisse traverser l’océan, 
so créer un nouveau foyer, fonder une 
colonie, exposer sa vie toua les Jours 
et ne Jamais se décourager en face 
des hostilités des barbares, de l’indif­
férence ou de l’impéritl© des déten­
teurs du pouvoir dans la métropole, à 
moins quTil ne soit doué d’un zèle 
d’apôtre ou de la constance d’un mar­
tyr. Champlain était de cette trempe 
là.

On trouverait aïfflcllement dans 
l’histoire, à côté des vertus mâles d’un 
guerrier et des forces robustes d'un 
explorateur, la douceur évangélique et 
la tolérance chrétienne; Champlain 
était l'Incarnation de ces vertus là.

Il arrive trop souvent, hélas, que 
les succès grisent ou efféminent les 
plus Intrépides, et font perdre l’équi­
libre aux esprits les plus Inquiets, dès 
que leurs perspectives se sont réali­
sées. Champlain, en stoïque et en. sa­
ge, a résisté à toutes cej séductions 
là.

Né à une epoque des plus tourmen­
tées dans l’histoire do notre mère- 
patrle;particlpant aux guerres religi­
euses. lorsque la Franco se ressentait 
encor© des secousses que les trans­
formations de la féodalité, lui faisaient 
subir, et préparait les voies à l’abso­
lutisme monarchique de Louis XIV. il 
possède les vertus chevaleresques des 
figes anciens, la clairvoyance des des­
tinées nouvelles de sa patrie; et il 

l’initiateur de l’exode de ces intré­
pides pionniers qui devaient changer, .
ne e^transnnrtA^?0!1 chez eux. protégés par un tort.___ | Patrick l’avait toutefois averti de

La vitrine de M. A. Caraidt, 
produits allmer.tzircz.

au con cours d'étalagistes de l'exposition des

LA SITUATION DANS L’INDE

'<e mécontentement grandit de jour 
en jour et les indigènes s’orga­
nisent pour résister au joug de 
l’Angleterre.

New-York, 5. — Une dépêche de 
Londres au “Sim’* dit que les trou­
bles dans l’Inde augmentent. Un 
correspondant revenu à Calcutta 
après trois voyages dans les districts 
les plus tourmentés dit que les Eu­
ropéens, aussi bien dans l’Inde que 
dans la mère-patrie ne se rendent 
pas compte de la gravité de la si­
tuation. Le mécontentement s’est ré­
pandu parmi les détenteurs de ter­
res et l’aristocratie du Bengal, aus- 
»i bien que parmi les paysans et les 
écoliers. ,

Une organisation indigène con­
nue sous le nom de Volontaires Na­
tionaux, formée dans le but d’ac­
tiver le mouvement, a des suceur- 
wles dans tous les villes et villa­
ges où des instructeurs bien payés 
font faire l’exercice à l’arc et au 
sabre. Partout la révolte éclate con­
tre l’autorité britannique et les 
marchandises anglaises sont boycot­
tées. Le boycottage social, la pire 
peine portée contre un Hindou, est 
appliqué ft ceux qui continuent ft 
entretenir des relations avec les An­
glais.

On rapporte de tous les districts 
des cas d'oppression commis parles 
volontaires nationaux. La police ru­
rale est trop faible pour agir et les 
agressions sur la personne des Eu­
ropéens deviennent de plus en plus 
nombr quaes.

Les étudiants des collèges sub­
ventionnés de Calcutta désobéissent 
ouvertement ft la circulaire que le 
gouvernement a lancée dernière­
ment pour leur défendre d assister 
aux assemblées oubliaues. Nou seu-

ûement les étudiants adressent la 
parole, mais ils supplient Tes re­
porteurs de mentionner leurs noms.

GRANDE ASSEMBLEE LIBE­
RALE A STE AGATHE

Il y aura dimanche prochain, le 
7 juillet, une grande assemblée po­
litique, sous les auspices de l’Asso­
ciation libérale du comté de Terre- 
bonne.

Les orateurs suivants prendront la 
parole: les honorables M. Jean Pré­
vost, Rodolphe Roy, Jules Allard, 
Messieurs Dr Côté, député de Saint- 
Sauveur, John Hall Kelly, député de 
Bonaventure: docteur S. Desjardins, 
député de Terrebonne â la Chambre 
des Communes: P. E. Petit, N. P.; 
Thibaudeau Rinfret et le docteur Em­
manuel Fournier.

COTEAU STATION

pe et transporter en Amérique le fer­
ment de la civilisation chrétienne.

Oû donc trouverions-nous des scep­
tiques qui oseraient de nos jours lui 
contester ses titres ft l'admiration des 
enfants de la Nouvelle France?

Catholique sincère, personne ne l’a 
Jamais accusé de fanatisme religieux. 
Il suffirait de consulter le3 écrivains

î -iti°nJl,J}<é et de formation intel-
. iectuelle différentes de la sienne pour 
| connaître 1 estime dont il Jouit auprès 
j des descendants de ceux qui ont le 

P'.'f" ®0',t.rlb,»è à l’affaiblissement du 
n^rrAmériquc^06 6t d8 Ses COl<“

LrES?.!*?.1?11 ,Par0'es de Bancroft. 1s i p lj'8*or,cn des Etats-Unis:
cidfJ ( fîolu<4 d'une intelligence Tu- 

, ^ide et perspicace, d’un esprit de re-

indomptable81 relation,"

i Siv

! » 8v4c~« -:
vol?Vdi d pré'Jufft«'a« croît enncdë: 
serve les t''raiî,C1luFd0nt C® brPn” con-

TTn vrai héros, d’après le tvn* rhi
p3reïn?"d?e'l'e S?.n caractêre était em- 
oiT-S..de esPf|t d aventure ; il était 

«agace et clairvoyant." (Plon. 
?fr, ?f,Tra"Ç® in the New World, p. 
21«-7.) Et ailleurs il dit :

e-n n.om ,ost le Premier sur la lis- 
trlonalo11 ?."n ?r,s Z*9 l'Amérique septon- 
le °nh,f- ? r?t, u S111 a frappé le coup 
harhirl. a°/te "' 'c P'us décisif ft la 
barbarie de ses forêts primitives. On
Parin'1 ATï^iant Fontainebleau, fi

nes Pal® ».princes et du roi même , 11 se mêle aux vanités de la 
_et <JlsparaIt ensuite dans les fo­

rets du Canada, pour devenir le corn- 
pagnon des sauvages, participer à leurs 
épreuves, leurs privations et leurs Jut- 
tes; telle a été alternativement, pendant 
des années successives, l’expérience de 
sa Vie." (Parkman. Champlain and his 
Associates. 43-4.)

Le même auteur n’hêsite pas d’affir­
mer que "les porteurs du fleur-de-lls 
nnt toujours été à. l’avant-garde, pa­
tients. courageux. Indomptables. Et le 
premier de ces chevaliers de la forêt 
est Samuel de Champlain, ft peine con­
nu de nous. Il a été surnommé, avec 
raison, le père de la Nouvelle Prance." 
(Id. p. 6.)

Un autre Américain écrivait. 11 y a 
5 ans ft peine :

"H est particulièrement intéressant 
pour les Américains, vu que c’est un 
Français qui possède les qualités qu'une 
tradition anglaise, très ancienne, nie 
aux Français, c'est-ft-dlre, la patience, 
le calme, le contrôle de soi-même, et 
une absence parfaite de vanité. Il avait

»... ■»,, . a» caractère d'un vrai fondateur de co-MM. Olivier André, président de : joule." pbjg join il ajoute : 
la commission scolaire, Osias Bé- "Champlain était la noblesse même, 
rio.iif la Pév M le curé T A Lin-: dans sa vie publique et privée ; simple, rlauit, le Kév. M. le cure J. A. Lip-1 honorable et bon • don»
pé, l’abbé Emile André et bon nom 
bre d’autres messieurs et dames as­
sistaient ft nos examens de fin d’an­
née qui ont eu lieu la semaine der-

.. _____  __ . doué d’une
tendras* pour les faibles, et d’une 
loyauté constante dans les difficultés, 
c’est ce qui. avec son rsractère franc, 
lui vaut une des premières, sinon la 
première place parmi les hommes* d^

nière. Us ont paru enchantés du ! mérite Inscrits pu rèle des pionniers de
succès obtenu cette année. Aussi, ChaniDÎ^ln r 15
maîtres et maîtresses ont reçu une ^cnvajn français moderne exprime
bonne part de félicitations. La dis- bien le sentiment universel de nos corn- 
tribution des prix suivit immédiate- patriotes lorsqu’il rend ce beau tribut 
mçnt l’examen des élèves. La corn-
mission scolaire avait fait l’achat de "Le rôl« est romme l’homme, uni- 
plusieurs beaux prix ; cependant que. On peut chercher dans rhlstolre
1 i i i» j des peuples modernes le vaillant. 1 na-plusicurs citoyens du village offri- qui. au même degré, mé-
rent aussi des prix spéciaux entre rite d’être nommé le fondateur d’une 
autres : MM. Nicéphore ^treille,
marchand; Dr Walter Cartier, Geor- piug|eurs héros entre lesquels l’histoire
go O’Connell, Alfred Martin* P- !• a mission de répartir la gloire. Un seul
QAnvx Tdlr^nhnro Vernier et notre homme ne peut jamais suffire fi l ex-«ame, leiespnore \ ernier ei nov plm-atlon, à la conquête, fi la mise en
dévoué Curé qui avait fait plusieurs ^ra{n ^e la colonisation. Champlain a
cadeaux assumé la triple tâche....... Et 11 a été

seul pour mener au bout cette oeuvre 
—Dimanche soîr, il y avait réu- <je titan, seul, et pis que seul, puisqu'il 

nîon d’intimes chez Mlle Marie-An- a eu. Jusqu’Ja* hAmmlâ
ne Labrosse. On seat amusé Jusqu à j ^ont p dénonce les manques I rè est toute une inspiration,
une heure avancée. de parole, là. contre l’Ignorance et l’a- I Son souvenir bien-aimé «'•n©

LÂ VENGEANCE
DU SANS-PATRIE

Suite de la dernière page
l'on me méprisait du matin au soir. 
Lilian était celle qui me tournait le 
plus en dérision. Alors je résolus de

ME VENGER
et l’occasion m’en fut offert mercre­
di matin.”

Mais pourquoi l’avez-vous frappée 
avec un caillou d une quinzaine de 
livres?

—“Je ne l’ai pas frappé avec un 
caillou, mais avec un bâton.”

Mais comment se fait-il que nous 
avons trouvé un caillou couvert de 
sang et de cheveux?

“Je vous affirme que je ne l’ai 
pas frappée avec un caillou.

C’est à la vue du père seulement 
que Je pris la fuite.”

Ici, se termine le récit que Green-
^ _______  _ hill m’a fait de son attentat par

au premier rang (lesquels se trouvait, <|eux f0js je chef (je police. Patrick
Champlain, contre des ennemis Plusleu,'B 11’oyoif tniitpfnla averti de. no nas ré-fols supérieurs en nombre et en ressour- i1 at ail toutefois atertl oe ne pas re

attendu que les Iroquois étalent | pondre à mes questions 
.... .«ix, protégés par un fort.
C’était en quelque sorte le présage de . ■ , , .i

ce que devait être le sort des Français : ne pas répondre a mes questions, 
en Amérique : toujours contraints de ; Voici comment Greenhill m’a racon- 
lutter un contre cinq, un contre dix un I. . . T,xrjnx*|pC. ap 
contre vingt, et malgré cela, nos pères ; te les peripeties ne 
ont réussi il tenir tête ft leurs adressai-
res sur* près de la moitié de l'Amérique i oA. ± U11E
septentrionale Jusqu'en 1760. Il serait , VPPE . |.nis .
trop long d'énumérer les victoires de nos a “avers ‘«8 pois . 
soldats depuis Pittsburg, en Pennsylva- j Je pris la fuite et me dirigeai tOU- 
nie. Jusqu’à Carillon, sur le lao Cham- jours vers le sud-ouest, tout en res- 
plaln lui-même.

Champlain a traversé l'Atlantique une 
vingtaine do fois ; il a fait face à tous 
ses dangers et triomphé de tous ses pé­
rils dans ces voiliers légers, barques Men 
fragiles, à côté de nos paquebots moder­
nes.

Il n’a cessé de payor de sa personne, 
soit fi construire des “habitations,’’ fi 
Québec, Montréal, Trois-Rivières en 
Acadie, et fi y planter des Jardins, soit 
fi explorer le pavs. les mers, les lacs, 
les rivières et fi en déterminer les res­
sources, fi en noter et décrire fidèlement 
et consciencieusement la faune et la flo­
re. fi encourager la colonisation, le défri­
chement des terres et la production 
agricole, fi faire le commerce et la guer­
re avec les sauvages qu’il traitait 
frères ; A apaise.r les querelles, établir 
et maintenir l’ordre, fi persuader la cour 
et les grands intéressés fi l'expansion 
coloniale, des bienfaits d’une politiou© 
sage et prévoyante et d’une organisation 
plus parfaite et plus soutenue pour fa­
voriser le développement des ressources 
des colonies canadiennes.

N’en voilfi-t-11 pas assez pour remplir 
la vie d’un homme et épuiser ses forces?
En 1632 il publie fi Paris, le récit de ses 
voyages qui ont été reproduits en 1870 
fi Québec, par l’abbé La\ erdière, sous 1© 
patronage de l’Université Laval.

L’édition de 1632 est dédiée au cardi­
nal Richelieu. On y trouve, au premier:. - „ „„ __ .
chapitre, cette phrase qui semble em- J® ^ par quélqii un, car Jô vit. 
brasser la vision ou les ''sperances de'cinq hommes se diriger vers mo!. J>s 
Champlain II se peut dire aussi, que tvia nuiQ caché dans des hronssaîllae le pays de la Nouvelle-France est un j ^ fsu*s cacne ^ans aes nroussaill s 
nouveau monde, et non un royaume . . et c est dans cette cachette que Je fus 
les terres très fertiles pour toutes sor- fait prisonnier.*' 
tes de grain. les pftturages en abondan- i a trtci
ce, la Communication do« grandes riviè- Ainsi s est termine le récit du mai­
res et lacs, qui sont comme des m«“r*. j heureux Greenhill «fi votre correspon- 
traversant les contrées, et qui rendent | dant 
une grande facilité fi toutes les décou­
vertes . . . —Voyages. Vol. R, Ch. 1.,
p. 3 ; éd. Laverdière.

lye rêve de Champlain était de recueil­
lir en Amérique cet héritage du “tes­
tament d’Adam.’’ dont François 1er vou­
lut s’emparer en commissionnant Ver- 
razano. pilote florentin, en 1523. de venir' 
planter l'étendard de la France sur une 
partie du nouveau-monde, et en y en­
voyant Jacques-Cartier onze ans plus 
tard, dans le même but

Samuel «?«' Champlain est mort A Qué­
bec le jour de Noël, en 1635, fi l'Age de 
68 ans ; et ses contemporains, qui l'ont 
si vivement regretté, semblent nous 
avoir transmis leur douleur. Car. cha­
que fols que nous pensons fi la fin u* 
cette vie si précieuse pour la France 
d'Amérique, 11 semble qu’un frisson «le 
tristesse s’empare de nos Ames, comme 
si nous évoquions le souvenir de la 
perte douloureuse d'un père tendrement 
aimé.

Champlarn, pour accomplir sa tâche, 
èn outre des qualité* qui ont été esquis­
sées fi grands traits, possédait la force, 
le courage et l’habileté du Normand, 
la fol. la ferveur et la ténacité du Bre­
ton. la souplesse du diplomate, l'altruis­
me et la prouesse du chevalier antique, 
l’invincible énergie du soldat français, 
et l’extiârne bonté de l'apôtre.

S'il pouvait revenir fi cette heure so­
lennelle. ofi nous lui rendons le plus in­
signe honneur, son fime de patriote 
tressaillirait de Joie, son coeur d’apôtre 
serait rempli d‘allégr#»sso.

Il Imporre gu«re qu*ll fut noble ou 
roturier, qu’il fut issu de la plèbe ou 
de l'aristocratie. Dans les démocraties 
modernes est noble quiconque agit avec 
noblesse II y a une nobless#* plus gran

tant bous bois.”
“A 11 heures hier avant-midi, je vis 

Charlie Bogie, travaillant dans un 
champ. Il me vit et m’appela, mais j 5 
refusai de l’aller voir. Je rentrai fie 
nouveau sous bois et, dans l’après- 
midi, je m’égarai, et ce n’est que vers 
5 heures p. m. que je me retrouvai 
près de chez Flaggs.

“J’ai continué ma course jusque 
vers huit heures p. m. C’était fi quel­
ques cents pieds à petne de l’habita­
tion de M. Dohan que je m’arrêtai.’*

“Je me décidai de coucher au bord 
du bois.

“Je n’ai pu fermer l’oeil de la nuit, 
tant les remords me hantaient.

“Jeudi matin, après être monté 
dans un arbre pour voir les alentours, 
je recommençai ma course sans m’en­
foncer dans la forêt. Vers 11 heures 
et demie, J’ai vu passer quatre voitu­
res et je crois que vous étiez dans ïa 
deuxième.

“Alors, je rebroussai chemin, mais

de et plus belle que la noblesse du sang, 
c’est celle du mérite ; il y a une aris­
tocratie bien supérieure à celle de la 
naissante, c’est celle de l'intelligence 
et de la valeur ; A cette noblesse du 
mérite et fi cette aristocratie de l'in­
telligence et de la valeur, Champlain 
appartenait ; et cela suffit pour qu’il 
ait le droit d'être Inscrit au premier 
ranç des blerffalteurs et des héros dans 
les fastes de l’histoire.

icmier jour, a comoaT- Pour nous, son nom évoque toute une 
le! contre 1 hostilité des hommes I épopée, sn vie tout un drame, sa mépiol- 

*■ dont 11 dénoncA 1#»* manmies I re est toute une inspiration.
sut

Regrettez-vous votre faute ? lui de­
mandai-je.

Il répond par un signe de tête. Et 
fi la même question posée une secon­
de fois il répond : “Oui, oui. Je la re­
grette”, et à ce moment, sa figure 
était couverte de larmes.

XXX
Avant le départ de Richmond, un 

des amis du prisonnier, nommé Mc­
Dougall, émigré d’Angleterre comme 
lui, est venu lui serrer la main en di­
sant : “Good bye, I am very sorry for 
you, Albert.**

xxx
Greenhill est actuellement sous 

bonne garde. A la prison de 'Sherbroo­
ke.

natin, à lui faire prendre un peu de 
lait avec un verre.

La pauvre jeune fille a passé une 
assez bonne nuit et elle peut mainte­
nant faire quelques mouvements.

Madame Lynn a demandé, ce ma­
tin, à Lilian de l’embrasser et il lui 
semble que son enfant a compfis sa 
demande, ayant manifesté certains 
indices d'intelligence.

Les médecins ne désespèrent pas 
encore de la sauver.

P AB TT POUR SHERBROOKE

A 11 heures, cet avant-midi, M. 
Lynn, le père de la malheureuse jeu­
ne fille, a été mandé à Sherbrooke et 
il est parti pour cette ville par le pre­
mier train.

R«

Colonial Creamery Company,Limited
En Liquidation

Avis est par les présentes donné aux 
créanciers de Trie Colonial Creamery 
Company. Limited, que lesdlts liquida­
teurs présenteront, le 20 juillet courant, 
if 10.30. au palais de Justice, dans la ville 
de Montréal, une requête afin de faire 
homologuer ia feuille de dividende pre­
mière et finale en cette affaire, et qu’a- 
prè« cette date, s’il n'y a pas contesta­
tion. ladite feuille de dividende sera 
payable au bureau des liquidateurs.
Montréal S Juillet. 1907.

WRIGHT et KING AN,
Liquidateurs, 

Chambre 40. édifice de 
205 2 l'Assurance Royale.

ON DEMANDE de» cLgenls actifs j 
dans ohaqtis ol- 
té et ville du Ca- I 

nado, pour vendre nos actions de pre- I 
mler ordre de la Cobalt and Larder | 
Lake Co. Correspondance sollicités. 

LAW & CO.,
728-720-730-731-732, Trader» Bnnk 

Building, Toronto, fa) 8-5

A

BOiaxLClXBTJTM» DI» PATENTES

OTTAWA 
ET A HULL

NOTES DES DEUX VILLES

(Du correspondant réxulier de LA PRESSE)

Ottawa, 6. — Cfcarlla Goldman, ci- 
devant de Brooklyn, et Geo. Kitson de 
New-York, se mesureront dans une 
joute de boxe, au Parc Royal, le 15 du 
courant.

__ Cent quinze religieuses a» lan­
gue anglaise, et 150 de langue fran­
çaise, suivent les cours préparatoires 
pour les examens comme Institutri­
ces.

__ M. Ed. Desjardins, ancien note-
11er, d'Ironside, a été condamné ft l'a- 
mande pour vent© de boissons sans li­
cence. M. F. X. Lamothe, hôtelier, de 
ia rue Brewery, Hull, a été condam­
né pour avoir permis le Jeu de car­
tes pour de l’argent dans son hôtel.

— Les membres de la Commission 
du Transcontinental partiront mardi 
pour une tournée d’inspedtion du tra­
cé entre Chipman et Moncton, N. B.

— Un charretier nommé Smith, fi 
l’emploi de Bryson, Graham et Co., a 
été frappé et renversé par un tram­
way de la rue Rideau. Les blessures 
de Smith sont plus douloureuses que 
graves.

— M. Alexander Parkes réclame 
$10,000 de dommages de la Ole Electri­
que d'Ottawa pour la perte de l’oeil 
gauche fi la suite d’un accident dû fi 
la négligence des employés de la com­
pagnie.

— M. Fraser, secrétaire-trésorier d 
la Ole Electrique d’Ottawa, a reçu hle 
une lettre anonyme contenant $91, 1 
balance d’une somme $191 qui aval 
été volée fi la compagnie.

— M. James Haddleston, contremat 
tre du Pacifique Canadien, a été ac 
quitté par le magistrat Talbot, de 
Hull. Haddleston avait été tenu res 
ponsable de la mort d’un petit gor 
çon, par le verdict du coron*r.

—Le contrat passé avec Bellhouse 
Dillon et Co., pour les travaux de ré­
paration de la rue Sparks qui sont 
en suspens depuis si longtemps va 
être annulé et la ville va se mettre 
de suite A l'ouvrage afin que toutes 
les réparations soient terminées avant, 
la date de la réunion des Old Boys. 
Il se peut, cependant, que cette ac­
tion engendre un procès.

—M. Patching, secrétaire du comité 
d’organisation du carnaval d'été, a 
reçu des rapports lui annonçant que 
Toronto a déjà leg noms de 500 per­
sonnes qui se rendront .fi Ottawa du­
rant le carnaval; Montréal 600; Win­
nipeg 400; Edmonton, 50; Regina. 50; 
Algary. 40; New-Yory. 100 et Los An­
geles 50. Il y a plusieurs centaines 
d’anciens citoyens qui viendront d'au­
tres endroits.

— Le coroner Baptle a commencé 
l’enquête sur la mort du serre-frein 
Douglas, fi l’emploi du Grand-Tronc, 
qui a succombé aux suites d’une col 
liston survenue fi Eastman’s Pnrmg, 
le 22 Juin dernier. Toute la soirée a 
été consacrée au témoignage des em 
oloyês du train qui a causé l’accident j 
Il y a eu vive passe d’armes entre M | 
Ritchie, avocat de la couronne et M | 
Henderson, avocat du mécanicien Po- 
war, dont le train a tué Douglas, re­
lativement aux règlements du Grand- 
Tronc pour la circulation des trains.

—T-a commission des chemins de fer 
vient de mettre A exécution un plan 
qui prendra, probablement plusieurs 
compagnies de transport par surprise.

Ordre a été donné fi tous ^os ins­
pecteurs de fair'» un rapport sur le*; 
movens de transport nul ont été mis 
A In disposition du nnbMo i : n d i der­
nier. fête do la (Confédération. Cha­
que Inspecteur dans îfts grands cen­
tres doit aussi dire si les' facilités de 
vovngn étaient suffisantes.

TTn rapport semblable n ét* deman­
dé 
la.

^qül
■pflufi

FETHESTOTVArcra S CŒ
Chari»» W. Taylor, an créa examinateur du 
bureau canadien de» Breveta JLdlflce Ca-* 
aada Life Montréal, Chambre 39.
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Chemin de ter de nie du Prince-Edouard 

SOUMISSION

Des souiniasioii* uachetéea, adressée*
au soussigné, et marquées a l'endos : 
•• Soumission pour hangar fi marchan­
dises, a Charlottetown", seront reçue* 
jusqu’à merorecLi inclusivement, le 10 
Juillet, 1907, pour la construction d’uu 
hangar en brique fi Charlottetown, I. 
P. E.

Les pians et devis sont visibles au bu­
reau de l’ingénieur local â, Charlotte­
town, L P. E., et au bureau de l'Ingé­
nieur en chef, Moncton. N. B., où l’on 
pourra aussi se procurer des formules 
de soumission.

El faudra se conformer aux conditions 
du devis.

D. POTTINGER, 
Gérant Général. 

Bureau du chemin de fer,
Moncton. N. B.,

22 Juin 1907. 198—1!

TXROVtNCE DE QUEBEC, district d- 
-t Montréal — Cour de Circuit, N» 
10839. — Z. Labelle, demandeur, vi 
George» Tétrenuit. défendeur.—Le 15s 
jour de Juillet, 1007. fi 10 heures de l’n- 
vant-midJ. au domicile dudit défendeur, 
au No 212 rue Désery, en la cité de 
Montréal, seront vendus par autorité do 
justice les biens et effets dudit défen­
deur. saisis en cetto cause, consistant 
en meubles de ménage, etc. Conditions : 
Argent comptant. J. Johnston, H. C. S. 
Montréal. 5 juillet. 1907.

OUVERTURE DES HOSTILITE!

Les deux camps en présence â Ka. 
talla, Alaska, en viennent auj, 
prises — Un homme tué et neul 
blessés.

Seattle, 5 — Une dépêche de VaV 
dez dit que dans le premier engage* 
ment provoqué par le conflit d’inté­
rêts entre les Guggenheim et les Bru­
ner, ft Kattala, mercredi, un homm« 
a été tué et neuf autres blessés. LS 
combat s'est livré au sujet du droit 
de passage que les troupes de Brunef 
protègent. La compagnie Guggen* 
helm a placé des détachement! 
d’hommes armés aux points qui com­
mandent le terrain contesté. De bon­
ne heure le matin. Tony Depaseal, à 
la tête d’une équipe de travailleurs, 
est sorti pour aller poser des rails 
sur le terrain des Bruner, couvert 
par le feu de ces postes. Un feu nour­
ri fut ouvert du camp des Bruner, 
mais les hommes de Depaseal réussi­
rent ft s’emparer du “go-devil” d’acier 
sur lequel les Bruner- comptaient pour 
détruire l'ouvrage fait par leurs ad­
versaires. Les représentants des In­
térêts Bruner font tout en leur pou­
voir pour obtenir du gouverneur 
Haggatt l'envol de troupes sur le 
théâtre des hostilités

MORT D’UN VETERAN

(Par dépêcha spéciale ft LA PRESPEI 
Montpelier, Vt, 5 — Ce matia 

ont eu Heu les funérailles d’Adol­
phe Govette. un vétéran do la guer- 

et auJm,r<,,'hnl ! re civile, décédé ici ft l'ftge de 73commission ATinii« Ta r> -nnn»- I.ron
entre le? deux versions. Un rapport ans- 
général de c^ttc exp^rienco pu- i Le défunt était natif du comté
hllé dans quelques tours dp Franklin, R. U. Sa femme et

huit enfants lui survivent. Ces en- 
! fants sont: Alfred A., de Gleii 

ARRET A VAL MORIN 1 Falls, N. Y.: Charles Z., de Sandy
A la demande d’un grand nombre I HUI. N. Y.; Joseph A., de Staples, 

de résidents d’été, le Pacifique Ca-jMinn.; Michel, de Jersey City, N. 
nadien a décidé de faire arrêter à J.; Georges, de Montréal: Archie, 
Val Morin le convoi qui arrive ft la de Plattsburgh, N. Y.; Raymond, 

jgare Windsor, les dimaiches seule- de cette ville, et Mme John Goyet- 
LE DETECTIVE LAPOINTE. ment ft 9.45 p.m. 206-2 te. de Florence,

avant son départ pour Montréal, hier 
ft 4 heures p. m., a déclaré) au corres­
pondant de “La Presse" :

” Vous pouvez dire qu’on ne pourra 
Jamais louer d’une manière satisfai­
sante le dévouement des citoyens de 
Richmond et de Melbourne.

“ J’ai parcouru toutes les campa­
gnes de la province et jamais Je n’al 
trouvé â ma disposition une centaine 
de voitures montées par près de deux 
cent cinquante hommes

" Vous ne pourrez jamais cire trop I 
de bien de vos concitoyens ft ce pro- I 
pos."

L’ETAT DE LA VICTIME
(Par dftpéch* spécial* ft LA PRESSE!
Richmond, 5 — Lilian Lynn, la I 

malheureuse victime de l’attentat de 
mercredi dernier, est encore dans un 
état comateux.

Cependant, sa mère a réussi ce. —J

Invitation et Cadeau ■
-----------------  DETACHEZ CE COUPON ------------------

La Colonial Fluid Beef & Specialty Co.
Invite cordialement le public ft visiter son Exposition des Fa-
meusra» Essences Culinaires. P udres de gelées “Colonial”, de 
l’inimitable Thé de Boeuf “( roix Bouge”, Noir à rhaussu- 
es O-K, et Mine à Poêle “Colonial". * j

GRATIS Rur prêj^ntfitlfin ce coupon, lt sera dé­
livré grntl» un échantillon du célèbre 
Noir fi ChnnPMire* "O-K”.

COLONIAL FLOID BEEF S SPECIALTY CO.,
MONTREAL.
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LE MAGASIN GUI GaHaNTIT
AUX CLIENTS EN HERE

Le Magasin Ferme à 1 p.m. le Samedi, durant Juillet et Août.

JUGEZ VOUS-MEME
Comparez nos va!'-uns régulières aux au­

tres, vous remarquerez leur caractère 
leur genre, la qualité et les effets de cou­
leurs

C'est pour cela que vous ne pouvez faire 
autrement que d'aim. rer nos rubans.

RUBANS

Rubans en soie taffetas de très forte qua­
lité, noirs avec joli -r élégant fini lutti è, 
rubans appropriés pour garnitures de cha­
peaux supérieurs, ce'.ttuies, ceinturons, etc., 
dans les largeurs et les prix suivants :

4% pouces de large............................... I."*»-
C’/à pouces de large............................... if.V*

Valeurs Excep­
tionnelles en fait 

de Gants
Voici un? valeur exceptionnelle au rayon 

des gants et demain elle va attirer des fou­
les de clientes à notr.- comptoir des gant.- 

Beaux gants en ÎP Lille noir, blanc, gris, 
mole, castor, longueur au coude, poignet* 
nioarqjetaJre, pour lames. Qualité J.*)!* 
de $1.09. Samedi, de il il 19 heures. .

Dans la Matinée seule­
ment

Pour avoir un cache-corset qui flgur".-a 
avantageusement a cftté des nôtres, tout 
les rapports du sty i. de lu qualité et des 
garnitures, ea coAtualt beaucoup plus quo 
le prix indiqué ici.
Samedi auan t-midi seulement

25 douzaines de ca».ne-corsets en batiste,.!? 
7 différents styles, girnis de dentelle et bp» 
dcrle et d? ruban, points, 32 ft 40. Régu­
liers, 18c, 23c et 25c Prix de défi, ^ 
choix, chacun.......................................
Nous «’acceptons pas tic commandes par 

le téléphone ou la poste.

lEGHOSik 
MONDAINS

OFFRES SPECIALES DE 
CHAUSSURES 

Samedi Matin
Les styles qui sont exigés pur la demande. La plupart des fem­

mes savent ce que nous tenons et toute femme qui voudra appro­
fondir se convaincra que nu;V port ailleurs en ville elle trouvera 
une variété plus attrayante

Oxfords en canevas blanc, genre blucher, semelles légères flex; 
blés, talons cubains couverts, pour damee. Points, à 7.
Régulier, $2.00, pour............................................................................. ^

Oxfords en canevas de couleur, style blucher, nuances tan, ro­
se, bleu, gris et vert. Valeur de $2.50........................................
Pour..............................................................................................................

Oxfords en canevas blan-, pour enfants ; souliers en caneva s 
pour enfants, semelles moyennes, talons spring.

Points, 11 à 2............................................................................................81)<’
Points, 8 à 10............................................................................................ï!!»’

Plastrons en Dentelle
Beaux piastre ns en dentei'..* 

Valenciennes, avec collet à me­
me. lionne valeur à 25c, 1(k|-

Collets de Garçonnets
Collets en piqué blanc avet 

bord en broderie, pour garçon­
nets. Prix régulier, 25c, 1
pour...........................................xo '

Collets matelot en chambray, 
garnis de tresse blanche et d’ap­
plication de broderie, couleurs . 
bleu et vert, pour garçonnets. 
Prix réguliT, 25 cents, 18c

SACOCHES
Les nouveaux sacs en carton 

ayant le grain du veau marin 
noir. Prix régulier $1.00, Ti'W» 
pour........................................ I «9 •

Sacs Ours Teddy
Sacoches en cuir avec ours 

brûlé dessus ; un très chic sa; 
pour enfant. Prix spécial, 
demain.....................................

Articles de 
Fantaisie à 
des Prix 
Etonnants

Tapis de bureau en Battenberg 
20 x 45, avec centre en toile, tous 
avec galon. Régulier. $1.49, pour 
$1.29 ; 20 x 54, $1.G9

Pièces de centre en Battea- 
berg, 18 x 18, avec cantrr en toi­
le, galon pure toile. Régu- OQ/. 
lier, 39c, pour........................“’7

Dessus ire cous;*n en mousse­
line, 20 x 20, avec beaux dessins 
de Dresde et fronce pllssée au­
tour, prêt à y mettre un coussin 
de 20 pouces. Régulier, 39c, 
pour, chacun.........................'

La Sauce qui Aiguise l’Appétit et le Satisfait

LEA^PEERIMS’
SAUCE

IUN PLAIDOYER

WAMM AMT

L'Authentique et Veritable Worcestershire.
Demandez à n’emperte quel épicier LA MEILLEURE SAUCE. // vous donnera

sûrement la LEA & PERRINS.

POUR LA PAIX

L J. >1. DOUGLAS & CO-, Etabli» en 1857. Montréal, Agents Canadiens. 3-k-r

PERSPECTIVE ECHOS D'UNE 'ACCIDENT A UN
D'UN CONFLIT BELLE FETE FONCTIONNAIRE

COMMENTAIRES 
DANS LA PRESSE EUROPEEN- i 
NE PAR LES MOUVEMENTS; 
DE LA FLOTTE DES ETATS-i 

UNIS.

SUSCITES'lü COURONNEMENT DES FETES W’IXLIA]VI E- STILLWELL, DE
COUVENT i MONTREAL, EST BLESSE A 
ANNE DE i WOODBRIDGE — AMPUTA­

TION DE LA JAMBE DANS

JUBILAIRES, AU 
DES SOEURS STE 
NAPIER VILLE.

Berlin, 5 — Les rapports et les 
dénégations concernant les mouve­
ments de la marine américa.ne 
sont commentés ici par les jour­
naux comme indiquant la tension 
des relations entre les Etats-Unis 
>t le Japon.

Une démonstration comme l'en­
vol de la flote américaine, ou de 
la plus grande partie de la. flotte 
iméricaine sur le Pacifique, aurait 
se résultat, d'après les critiques 
lllemands, que le Japon attaque­
rait tous les navires américains 
surpris sur le Pacifique, sans atten­
dre la concentration des navires de 
guerre américains.

Les officiers japonais qui ont vi­
sité récemment l'Allemagne avec 
l’amiral Yamamoto et ceux qui sont 
attachés à la délégation japonaise 
è la conférence de La Haye et ont 
passé quelques semaines en Alle­
magne, n’ont donné aucune com­
mande aux fabriques allemandes 
de munitions ou de fusils. Ils ont 
commandé aux usines Krupp des 
canons de douze pouces pour des 
navires de guerre, mais le nombre 
de ces canons n'a pas été divulgué. 
Il faut neuf mois pour construire 
res canons, et ils auraient été com­
mandés en Angleterre si toutes les 
fabriques de ce pays n'avaient été 
déjà trop employées aux comman­
des pour les navires britanniques 
et japona's actuellement en cons­
truction dans les arsenaux britan­
niques.

Le gouvernement japonais, dtd- 
on, ne tient, pas ft dépenser beau­
coup en Allemagne, mais dans ce 
cas il a dû commander ces canons 
aux usines Krupp parce qu’elles 
sont les seules autres en Europe 
capables de garantir une livraison 
assez prompte.

Napierville, 5 — La célébration des 
noces dbr du couvent de Sainte-Ac 
ne de Napierville, s’est brillamment 
terminée mercredi soir, par un beuu 
feu d artifice et par des réjouissances 
générales. Mardi matin, la messe des 
noces d'or fut cé’ébrée par le chanoi­
ne Martin, de l'archevêché de Mont­
real, assisté de MM. les abbés Jérô­
me et Guay, comme diacre et sous- 
diacre. Mgr Bruchési lui-même pro­
nonça le sermon de circonstance.

A deux heures de l'après-midi il y 
eut grand banquet sous la présidence 
de l'archevêque de Montréal, et ft 
trois heures, il y eut une séance don­
née par les jeunes élèves du couvent. 
Mme A. Verrette lut une adresse le 
félicitations aux religieuses de Sainte- 
Anne et les élèves actuelles souhaitè­
rent lu bienvenue aux anciennes élè­
ves.

L’aprfs-midi se termina par un 
lut solennel, et le soir, il y eut une 
autre séance donnée pur les ancien­
nes élèves, qui jouèrent une pièce in­
titulée : "Les Pantoufles de la Ma­
done". L’assistance était t'ès nom­
breuse et il y eut des entr’actes du 
harpe, piano et violon.

Mercredi malin, ta journée a com­
mencé par la messe de requiem pour 
le repos de l'âme des anciennes élè­
ves et des religieuses défuntes. Li 
messe fut célébrée par M. l'abbé Hur- 
reau. assisté de MM. les abbés Dero- 
me et Gratton. Le choeur était soû­
la direction du docteur Rochette. 
Dans l'après-midi il y eut une splen- 
Jldo réception au couvent et enfin, 
le soir, le grand feu d'artifice fut nu 
véritable succès.

UN HOPITAL DE TORONTO.

Pendant qu'il tentait de monter 
dans un convoi de chemin de fer en 
mouvement, à Woodbridge, hier ma­
tin, M. William E. Stillwell, de 
Montréal, a fait une chute et les 
roues d’un wagon lui ont passé sur 
une jambe. Stillwell qui est inspec­
teur du Pacifique Canadien à Woods- 
stoclt, a été transporté ft l'hôpital 
Western de Toronto, où l'amputa­
tion a été jugée nécessaire.

ECHOS DE VALLEYFIELD

SOIREE DE GALA
Ce soir, au Parc Sohnier, soirée de 

gala. Orchestre et illumination, sur 
la terrasse jusqu'à minuit. r

(Du corri-mendant régulier «le LA PRESSE)

Valleyfield, 5. — a l'assemblée du 
Conseil de la cité de Valleyfield, te­
nue mercredi soir, à l’hôtel-de-ville, 
les sommes nécesseaires à >a confec­
tion des trottoirs permanents ont 
été votées, le Conseil a ensuit? ajour­
né la séance au 24 du courant.

—A la dernière assemblée de la 
Commission scolaire ae la ville de 
Valleyfield, M. L. ,T. Papineau a été 
désigné pour présider l’élection du 
15 du courant.

A la dernière assemblée de 
la rommissic.t scolaire de Valley­
field. M. L. .1. Papineau a été dési­
gné pour présider l'élection du 15 
du courant.

—M. F Dorais, père, membre de 
la commission scolaire de Valleyfield 
es* parti pour voyage avec sa femme 
Us sont allés visiter la ville de Mar­
ket (Michigan); de là, ils se ren­
dront au lac Linolen: ensuite, ils par­
tiront visiter Chicago et plusieurs 
autres villes de l'Illinois: Ils seront 
absents plusieurs semaines.

—-La fête du travail sera célébrée 
avec éclat à Valleyfield, le 2 sep­
tembre prochain; le comité spécial 
est formé et va commencer les pré­
paratifs de cette belle fête.

M. le pasteur Johannot voudrait 
que toutes les flottes de l'Atlan- 
tiqu? fussent coulées comme le 
fut celle de Rojestvenski.

L’Institut américain des Institu­
teurs a terminé hier soir sa conven­
tion. au “High Scool" et M. le por­
teur Rodrcy F. Johannot, de Chica­
go, a fait le discours de clôture sur 
la Paix Universelle.

La corruption de la vie nationale, 
dit-il, peut être attribuée au fait 
que les individus les plus nobles et 
les plus idéalistes des races ont péri 
à la guerre et n’ont laissé derrière 
eux que l’homme aux bas instincts 
qui a engendré les peuples d'aujour­
d'hui.”

M. Johannot a parlé du prix de la 
guerre et de l'augmentation des im­
pôts qui engendre la vie difficile. 
Il a parlé de la paix qui règne entre 
le Canada et les Etats-Unis.

‘‘J’aime tant votre beau pays, dit- 
il, que j’aimerais ft nous l'annexer. 
Je ne le vois jamais sans souhaiter 
qu'un même drapeau flotte sur vo­
tre pays et le nôtre. Malheureuse­
ment pour mon désir, heureusement 
pour les deux peuples le mouvement 
annexionniste est profondément en­
terré. Il est trop tard pour y pen­
ser. Le Canada est sorti de sa chry­
salide pour devenir une nation.”

M. Johannot dit que nuis autres 
pays au monde n'ont autant d'inté­
rêt à vivre en paix que le Canada et 
les Etats-Unis. La paix leur est né­
cessaire pour développer leurs res­
sources.

Il a fait l'éloge de la conférence 
pour la paix qui se tient à La Haye 
et a fait remarquer que le tribunal 
d'arbitrage, fondé par la première 
conférence et qui siège en permanen­
ce à La Haye a réussi à arranger 
•l'incident trop fameux de Rojest- 
venski tirant sur les chalutiers de 
Huit. D'autres facteurs contribuent 
ft maintenir la paix. Quand les mi­
neurs de Courrières furent enseve­
lis, les pins hardis des sauveteurs 
furent des Allemands,

M. Johannot est à l'occasion 
l’homme des mesures violentes. Il 
applique ft sa manière le "devasta- 
tioneni faciunt, pacem appellant de 
Tacite. En parlant du désastre ar­
rivé à la flotte russe, à Tsoushima. 
il s'est écrié ; “Si nous pouvions 
couler de même toutes les flottes de 
l'Atlantique, nous ne nous en trou­
verions que mieux. Si nous avions 
une flotte de guerre dans les Grands 
Lacs, les occasions de combat naî­
traient toutes seules.

“Sur les Andes, une statue du 
Christ, faite avec le bronze d'un 
vieux canon, a été érigée entre le 
Chili et l'Argentine et ces deux pays 
ont scellé un solennel traité fie paix. 
Les autres pays ne devraient-ils pas 
en faire autant ?”

Le docteur et Mme G. E. Baril, 
d'Hoeheiaga sont pai ils pour un 
voyage au Saguenay. Ils seront de 
retour le 8 juillet.

K X X
| Mlle Laporte, de St-Rémi, est re­
venue d'un voyage de plusieurs se- 

; maines ft Lowell et Boston où elle 
s'était rendue pour assister au ma- 

; riage de MHo Favivau sa cousiue. A 
| son retour Mlle Laporte a passé quel- 
• qu.es jours à Montréal chez ides 
« amies.

XXX
Mlle Eugénie Bougie, de Lancas­

ter, Ont., est à Montréal, l'hôte de' 
j ses cousines, Mlles Depocas, de la 
i rue St-André.

x x <
Mlle Clara Bélanger de la rue 

Montcalm est de retour d'Ottawa où 
elle a été pendant quelques jours 
l’hôte de Mlle Valéda Archambault, 
de la rue St-André.

xxx
Mlle Jeanne Villeneuve, rue Dro­

let, et Mme Thaddée Villeneuve, jr,sa | 
belle-soeur sont partis par le bateau 
St-Irénée pour un voyage au Sague- 
uay. Au retour elles passeront une 
quinzaine de jours à Québec, dans la 
famille de Mme Villeneuve.

xxx
Mesdemoiselles Maria et Eva Lana- 

hau, de la rue Rivard, sont de retour 
d’un voyage à Magog, où demeure 
leur famille. Elles étaient accompa­
gnées de M. Georges Martineau.

A * A.
Mesdemoiselles Maria. Alice et Eva 

Gauthier,-sont eu villégiature à Ste- 
Agathe des Monts ainsi que Mada­
me Joseph Lebeau et ses U ois en­
fants, Paul, Eddie et Iris.

XXX
Monsieur et Madame Rodolphe | 

Amiot sont de retour de leur voyage j 
de noces, et recevront dimanche le | 
7, au numéro 97, rue Desjardins, 

xxx
Mlle E. Lafiamme, du Boulevard ! 

St-Denis, est partie pour New-York ; 
où elle doit passer une quinzaine j 
chez ses soeurs.

xxx
Mlle Alice La vigne est en visite) 

ft Ahuntsic chez sa cousine, Mme 
Geo. Millin.

xxx
M. John Parker, maire de la pa­

roisse de Lachlne, qui a été assez 
sérieusement indisposé depuis quel­
ques mois, s’embarquera ft bord du 
“Canada”, vendredi, le 5 du cou­
rant, pour un voyage en Autriche. 
Mlle Annie, sa fille, l'accompagne­
ra.

xxx
M. Charles Doucet, de la banque 

d'Hochelaga, est à l’hôtel Cartier- 
ville, à Cartierville, où 11 passera 
l'été.

xxx
M. Charles Benoît, sous-greffler 

de la Couronne et de la Paix, pas- 
re—« l’été ft Cartierville avec sa fa­
mille.

xxx
M. Ben. Drolet part ce soir pour 

un voyage en Europe qui durera 
jusqu'il la fin d'août ou au com­
mencement de septembre.

M. Z. O. LaRochelle, député-pro­
tonotaire de la Cour Supérieure à 
Montréal, Mme Z. G. LaRochelle 
et leur fils passeront le mois de 
juillet chez M. Solyme Bessette, à 
Iberville, P.Q. '

xxx
M. P. A. Lamarre était de passage 

â Saint-Isidore, dimanche dernier.
xxx

Mme Angèle Landry, de Holyoke, 
Mass., est en visite chez son neveu, 
M. Arthur Brisebois, de Sainte-Anne 
de Bellevue.

xxx
Mlle Adrienne Rodrigue et Mlle 

Antoinette Poitras sont en promena­
de ft Saint-Jovite, chez le docteur 
Wilfrid Prévost.

xxx
M. et Mme Eugène Tétrault, et 

'eur petite fille, Cécile, sont de re- 
‘our de Carillon où ils étaient en vi­
site chez Mme R. V. Gauthier, 

xxx
M. L. A. Rivet, député d'Hochela­

ga, ainsi que Mme Rivet, étaient de 
passage ft Saint-Zotique, dimanche 
dernier, en visite chez M. J. A. Dion­
ne.

xxx
M. Harry Rochon, de Saint-Lau­

rent, est en promenade chez ses tan­
tes, Mlles O’Shaughnessy, de West- 
mount.

xxx
Mlle Nathalie Léger, de Worces­

ter, Mass., après un séjour de quel­
ques temps chez Mme Albert Quin­
tal. de Saint-Laurent, est retournée 
chez elle.

xxx
Mme P. Picard est à la villa des 

Lilas à Lavigne, P.Q.
xxx

LE SPECIFIQUE du Dr MACKAY
le seul reaide con re rAiCOOLISilE et l'hiliitudj des Drogues.

Approuvé et employé par le gouvernement de Québec, le* vil­
les de Montréal et Québec, sous le système probatoire. Recomman­
dé spécialement par le clergé. C'est un traitement absolument 
scientifique, n'exigeant aucune injection hypodermique; on 1s 
prend par la bouche à la maison, ne cause aucune perte de fomps 
ou dérangement. Les patients sont guéris mentalement et physi­
quement. On peut consulter gratuitement le Dr Mackay, tous les 
Jours. Conditions spéciales aux médecins, au clergé et aux muni­
cipalités. Toute correspondance strictement privée Demandez la 
littérature gratuite, etc. On a fondé un sanatorium pour recevoir 
lee patients privés qui seront sous la surveillance du Dr Mackay. 
Accommodation de première classe et tout le confort désirable. 
Adresse»-

Dr JOHN M. MACKAY TREATMENT CO.. Ltd..
Plume Lp 211X1. 

Phone Est 37(18.
2*0—n yw

Le Jour—hlki ale Catherine Ouest, ang' ' 4» Marc. 
Le aotr—Au fto 5UU rue St Urbain. Montréal.

Aiantiges sans Precedent cour des Cadeaui de Noces et Fêtes.
Montres pour duims, MOUVKMiiNifc» WAi/FHAM, GARAN­

TIES POUR 25 ANS. 15 PIERRES, valeür $18.75. pour. *14 50 
Montre» pour messieurs, MOUVEMENTS WALTHAM. “filled

case", valeur spéciale. ... ..........................................................$15.GO
Bagues d'engagement, avec diamants ou autres pierres précieuses, 

très Jolis modèles, à dea prix modérés, de Sï* A. et autres Jusqu'à
*330.

Joncs de marla&e. élégants, étroits, bombés, manufacturés par moi- 
même.

Voici une liste qui vous convaincra de la valeur de ce qui vous 
est offert :
Corbeilles à fruits, valeur $4.00, pour.............................................................. 'J
Corbeilles à pain, valeur $3.50. pour............................................................$2 ‘Jo
Services à déjeuner, régulier $6.75, pour.........................................................f/l.BO
Corbeilles, VALEUR SPECIALE......................................................................... fff.BO
Horloges dorées, avec Cupidon. Valeur spéciale, $5.00, pour . $n.7&
Plateaux A biscuits, de $3 50. piur...................... ................................. $l.t>5
BIJOUX de toutes les descriptions et des dessins les plus nou­

veaux.
BRACELETS plaqués en or, do à.......................................... • $13
BRACELETS en or. de T» à............................................................................... $100
Bagues avec diamant, de $t> à............................................................................$450
Jolis pendants avec diamant, de £25 A...................................................... $400
Montres en or. pour dames, de £0.75 à.........................................................................$00
Montres en or, pour hommes de £.‘to à........................................................ £175
Jolies bagues en or. pour dames, de £2 A.................................... ... £25

Et une grande variété d objets de toutes sortes et des plus artisti­
ques. à des prix modérés.

La maison CANADIENNE-FRANCAISE de bijouterie, orfèvrerie, 
argenterie, etc., etc., la plus Importante qui soit.
SPECIALITE — Examen de la vue.

Gratuit par un opticien diplômé.

HENRI SCOTT,
479 Ste Catherine Est,

Près St André.

x Tél. Bell Est 761.

Drouin, O. Cusson, Eug. Forté ,etc., 
tous de Saint Constant, ont fait un 
joyeux pique-nique à Châteauguay, 
cernièrement.

xxx
M. et Mme J. Lalonde, de Côte 

Saint-Emmanuel sont en visite chez 
des parents, à Blezard-Valley. Ils se 
rendront aussi dans le nouvel On­
tario.

xxx
Dimanche dernier, M. le docteur et 

Mme Z. Aumont, de Saint-Jean de 
Matha, M. et Mme J. B. Laurier, M. 
et Mme E. Dammoret et M. Jos. R. 
Aumond, de Montréal étaient les hô­
tes de M. Ignace Aumont, de Saint- 
Alexis de Montcalm.

x x x
Etaient, dimanche dernier, en vi­

site chez M. Onésime Grenier, à Re- 
pentigny ; M. et Mme Perron, M. et 
Mme O. Lefebvre, M. et Mme H. Gre­
nier, MM. Arthur Grenier, Lorenzo 
Caron, Mlles E. Larose, Bernadette 
Grenier, Eva Grenier, Berthe Per­
ron, etc.

FATAL EXPLOIT
Un témoin dans le procès d’Hay- 

wood saute d'un train en mou­
vement et se tue.

POUR Tamour de votre SANTE et pour retirer le plus 
de satisfaction possible, buvez la

MILWAUKEE

Les parties dont se compose la Bière Blatz possèdent des propriétés nutritives et toniques des 
plus bienfaisantes—et tout cela signifie que l’honneur de faire de la bonne bière est la base de 
chaque brassage. Puis il y a des procédés de réfrigération, de maturation, de stérilisation, etc. 
De tout cela dépendent la qualité et la réputation de la Blatr.—qui sont le secret de sa popularité.

La Blatz en bouteille se trouve, ou devrait se trouver, dans les endroits de tout premier ordre.
Demandez la Bière Blatz.

Waiter R. Wonham àt Sons, Montréal, Distributeurs.
BRASSEE EXCLUSIVEMENT PAR L&

VAL. BLATZ BREWING CO.* MILWAUKEE.
a y w

FRANCE ET BRESIL

Rio-de-,Janeiro, 5 — Des cour­
toisies destinées ft accentuer les 

I bonnes relations qui existent entre; 
| la Franco et le Brésil vont très pro- j 
(chalnement être échangées entre I 
loes deux nations. Elles compren-l 
i dront la visite des navires de guer-| 
I re et celle de M. Paul Doumer àj 
I Rio-de-Janeîro, vers le mois de 
i septembre Cette dernière se fern 
I sut les instances du gouvernement 
brésilien.

DIPLOMEES

Mlle Anna Lefebvre, 177 avenue de 
| l'Hôtel de Ville, a présenté deux de 
j ses élèves aux derniers examens du 
j Dominion College.

Mlle Ruth Corbett, âgée de treize 
j ans. a obtenu un diplôme degré “se- 
nior.”

Mlle Antonine Lalande, douze an», 
! a obtenu le degré "intermédiaire.”

MONTREALAIS SOUS ARRE

Le chef Carpenter a été averti 
qu'un nommé J. M. Travers, un 
sportsman de cette ville, était aoue 
arrêt ft Windsor. Ont.

Travers est accusé d'avoir conspiré 
pour voler un client-

Mlle Saint-Germain, accompagnée 
de sa mère, partira samedi pour un 
voyage de trois semaines à Québec 
et à Lavigne où elle sera l'hôte de 
sa soeur â la villa des Lilas, 

xxx
Mlle Blanche Vallée, de Coteau du I 

Lac, est retournée dans sa famille, i 
après avoir passé quelques jours chez 
Mlle Yvonne Dufresne, de l'avenue 
Mont-Royal.

xxx
Mlle Evelina Courtois, de la rue 

Desery, est partie pour un mois de 
villégiature il Coteau du Lac, chez 
son amie, Mlle Blanche Vallée, 

xxx
Mlles Fortunate et Flore Bourdeau, 

Félicia Gervais, Lucrèce et Camilla 
Lanctôt. Raymonde Charron, Florida 
et Maria Fyfe, Elisabeth Forté, Ma­
rie Lanctôt, Alma et Clarinthe Long- 
tin. Délia Cusson, MM. Jos. Longtin 
et Cônie Forté (organisateurs), Ser­
gius Longtin, Jos, Matte, Alex. Bour­
deau, E. Giroux, A. Bisson, M. Jos. 
Robidoux, Eug. Bellefleur,

Denver (Colorado), 5 — Frank 
Schmelzer, de Sllverton (Colorado), 
qui a été élu, mardi, membre du 
comité exécutif de la Confédération 
des Mineurs de l’Ouest, a sauté en 
bas d'un train en mouvement et 
s'est tué. Schmelzer était en route 
pour Sllverton, où il allait faire 
une courte visite avant de se ren­
dre à Boisé pour témoigner dans le 
procès de Haywood. Dans un des 
faubourgs de la ville. Il s'aperçut 
qu'il s’était trompé de train et sau­
ta, criant au conducteur de lui je­
ter sa sacoche.

BOUTONS DE 
SUCRE D’ERABLE 

AU CHOCOLAT
— DE —

COWAN
Le bonbon le plus 

choisi et le plus délicieux 
jamais offert en vente.

THE COWAN CO., LTD, 
TORONTO.
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Evénement pour Samedi
Ne manquez pas de voir l'impor­

tante annonce de la maison Ar­
chambault et Oakes. Lundi, le 8 
juillet, commencera à ce grand 
magasin une immense vente de 
dissolution. Vous pourrez acheter 
à 50c dans la piastre.

LORSQU’IL SAGIT DE 
FAli E OU PAIN,

JOURNAL CONSERVATEUR

Saint-Jean, N. B., 5 — Le parti 
conservateur du Nouveau-Brunswick, 
vient de fonder un nouveau journal 
du matin, le “Standard,” Il sera pu­
blié ft Saint-Jean au nom de la 
"New Brunswick Publishing Co,” au 
capital de $80,000. Depuis l’aèhat du 
“St John Sun,” par les libéraux, le 
parti conservateur se trouvait sans 
organe à Saint-Jean.

JEUNE FILLE ASSASSINEE

New-York, 5 — Pendant qu’elle 
se peignait ft la fenêtre de sa cham­
bre, Nimipa Grizzanti, une Italien­
ne âgée de dix-neuf ans, a été tuée 
par une balle qui lui a passé à tra­
vers ia tête. La police est convain­
cue que l'assassin a cherché ft ca­
cher son crime sous le masque de 
la célébration du Quatre Juillet. 
Une autre balle est allée s’enfoncer 
dans un des murs de la chambre. 
Le drame s’est passé rue Elisabeth.

La police a arrêté plusieurs Ita­
liens qui habitent en arrière d’une 
maison de ia rue Mott située vis-à- 
vis celle habitée par la Jeune fille. 1 
Deux cartouches vides ont été 
trouvées dans le vestibule de la 
maison de la rue Mott. La police 
n'a pu jusqu’ici découvrir le motif 
do l’assassinat de la jeune fille, à1 
qui on ne connaissait pas d'ennemi.

le succès dépend de la ma­
nière dont a été moulue la fari­
ne que vous employez. Avec une 
farine mal moulue, ou dont la 
qualité varie, on peut obtenir 
du bon pain de temps en 
temps, mais on n’est Jamais 
sûr d'obtenir les mêmes résul­
tats deux fois de suite. Le plus 
sage est de faire usage de la 
farine “FIVE ROSES”, de la- 
quelle on peut toujours espé­
rer obtenir uniformité de force 
et de finesse. On- peut employer 
les mêmes méthodes toutes 
simples pour boulanger avec 
chaque, sac de farine “FIVE 
ROSES”, et obtenir les mêmes 
excellents résultats.

Demandez-en un sac & votre 
épicier dès aujourd'hui.

Lake of the Woods Milling 
Co., Ltd.

1,3.5

LE " PAIN PURETÉ "

Est fait entièrement sans être louché 
par aucune main.

JAS. STRACHAN
246AveHotelde Ville./Phone Est 71

MORT D'UN MONTREALAIS

M. Duncan MacKenzie, né à Mont­
réal en 1883, est décér.é hier, à Kirk- 
field. Ont. Le défunt était le frère de 
M. William MacKenzle, président du | 

Jos. Canadian Northern.

VIANDE DE QUALITE
SUPERIEURE

Choix considérable dann l’é- 
plccrle.

JOHN ROCHON,
Epicier & boucher,

50S Crois Est. Tél. Est 5056.
193—n

Pure,
Hygiénique, Rafraîchissante

Apollinaris
“IA RFINF nFR EAUX DE TARI F M

Demandez à votre épicier ia 
POUDRE À CRÈME A LA 

GLACE DE MACE
et vous verrez les résultats.

CREME A LA GLACE
Pas de difficultés -pas de saleté— 

pas d’ennuis.
« Boite de 6 oz ISt* Boite de 16 cz. 35c 
1 Dome U pinte - Donne i gallon.
Rien à ajouter que du lait
A. H. MAOE &, C?., - yONT EAl.

j 746 rue Notre-Jame Oumt.
lbC-m,v-n

CIGARETTES SWEET VIOLET
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LA PRESSE VEXDREl^T r> JITTTXET 1007 11
Itemède 3 X de Munyon contre ie

ÈA6rT> RHUMVATIÔMK

NOUVELLES
OUVRIERES

Mg
/y*

Celle assemblée du Conseil des Mé­
tiers et du Travail de Montréal 
hier soir — Le président géné­
ral des machinistes répond aux 
accusations du gérant du “Erie 
Bailway” — Mouvement d’agi­
tation chez les charpentiers en 
fer de cette ville pour améliorer 
leurs conditions de travail — 
Ce soir pour les ouvriers texti­
les du local No 2, d’Hochelaga 
— Les grévistes d’Halifax re­
prendront peut-être le travail 
temporairement — Convocations 
pour ce soir — Faits divers.

I
 Procure*-1 ou« uu reuicue fteultge les
douleur» aigué» et vive» dan» tout»» le» 
partie» du corps, en une & trois heure» »t 
qui opère un» guérison parfaite en quel- 

’ que» Jour».
11 purifie le sang 11 neutralise Tacld» 

et chasse toute Inflammation et toute dou*
| leur, bouffres-vous de mal de do», de lum­
bago ou de sciatique?

Aves-vou» des raideur» og de» enflure» 
aux articulation». quelque chronique» 
qu elle* soient .' Demandez A votre phar­
macien le Remède 3x de Munyon Contre le 
Rhumatisme, voyez comme lî vou» gué­
rira promptement.

SI vous souffrez de maux de rein» ou 
de vessie, procures-vou» le Remède Ppé- 
cial de Munyon pour les Rein». Argent re- 
nil» s’il échoue. De Vitallsateur de Mu- 
noyn renforce les hommes faibles et leur 
fait recouvrer le» -N-«-A”e». A

On se rappelle sans doute qu’il y 
b quelque temps, M. J. C. Stuart, ie 
gérant général du chemin de fer 
Erié, déclarait que sa compagnie 
avait dû payer de fortes sommes 
d argent, depuis un certain nombre 
d’années, aux officiers de l’Union 
internationale des Machinistes afin 
d’empêcher les grèves.

Ces accusations nous semblaient, 
Jious l avons dit dans le temps tout 
à fait invraisemblables et cela pour 
une foule de raisons et M. Stuart 
croyait sans doute avoir fait un 
coup d’état et ruiner l’union à ja­
mais.

Voilà que le président général de 
J’Union, M. James O’Connell vient 
de relever le gant et dans une lettre 
quil adresse à M. Stuart 11 l’accuse 
de menteur.

M. O’Connell dit quil est le seul 
officier autorisé à suspendre une 
grève et qu’en cette qualité il n’a 
jamais reçu un sou de qui que ce 
colt et quil défie M. Stuart ou tout 
autre personne de prouver ces avan­
cés.

Il termine en disant que si M. 
Stuart a donné de l’argent à quel­
qu’un pour prévenir des grèves, 11 a 
tombé dans le piège de la ’’brique 
d or” et qu’il a dû faire affaire avec 
les détectives de l’agence Pinkerton 
ou de l’agence Smith, qui se sont 
amusés très habilement à ses dé­
pens.

XXX
Les charpentiers en fer et cons 

tructeurs de ponts font actuellement 
un mouvement dans le but d’obtenir 
'Un meilleur salaire et des heures de 
travail plus courtes.

Il y a environ un mois Ils ont en 
voyé aux directeur.; des différentes 
compagnies une demande établissant 
tin salaire fixe do 40 cents par heu­
re et la Journée de 9 heures, exi 
géant une réponse pour aujourd’hui

A venir jusqu’à l’heure où nous 
écrivons ces lignes ces ouvriers syn­
diqués n’avaient reçu encore aucune 
réponse. Cette attitude des compa­
gnies sera considérée ce soir corn 
me un refus et l'union décidera alors 
ce qu’elle entend faire pour faire 
reconnaître ses demandes.

U jU'êSt-Paé impossible qu’il en ré 
suite une grève générale.

XXX
Les membres de l’union locale No 

2. Hochelaga, de la Fédération des 
Ouvriers Textiles du Canada se réu­
niront, ce soir, à 8 heures, en assem­
blée plénière, dans la salle ordinaire 
de leurs séances, coin Moreau et 
Sainte-Catherine.

Tous les unionistes devront pro­
duire à l’entrée leurs cartes de mem­
bres de la Fédération, ou leurs li­
vrets en règle.

Ceux qui ne se conformeront pas 
à ce point du règlement ne seront 
pas admis.

Questions urgentes et de la plus 
haute importance à résoudre.

Qu’on se le dise.
Par ordre.

LE SECRETAIRE-GENERAL, 
x x x

Il y aura ce soir à la salle Dionne, 
une assemblée extraordinaire de l’u­
nion No 249 des tailleurs de cuir. On 
s’occupera de questions très intéres­
santes entre autres celle de la pro­
chaine convention qui doit se tenir à 
Toronto le 12 août prochain.

Prière à tous les membres de bien 
vouloir y assister sans faute, 

xxx
Les préposés au fret de l’Interco- 

ïonial, à Halifax, se sont réunis hier 
soir et ont longuement discuté le té­
légramme du gérant général, M. Pot- 
tinger, déclarant que la compagnie 
avait décidé de demander l’interven 
tion du département du Travail con­
formément aux dispositions de la loi 
Lemieux et Insistant aussi pour que 
les grévistes reprennent le travail au 
prix de 15 cents de l’heure offert par 
la compagnie.

MM. Roche et Carney, les deux dé­
putés du comté qui assistaient à la 
réunion demandèrent aux hommes de 
se rendre à cette demande.

Après un débat qui dura plus de 
trois heures 11 fut résolu d'ajourner 
la discussion à ce matin.

assemblée régulière au Temple du 
Travail, sous la présidence de M. J. 
A. Masse.

Les lettres de créances suivantes 
furent lues et confirmées après véri­
fication : Union des wagonnlers, 
union 1127 des charpentiers, J. Gau­
thier et G. A udette : union No 134 des 
charpentiers-menuisiers. R. Leroy, A. 
Gariépy, Jos. Ainey, N. Arcand, F. 
Denis. A. Montbrland, L. Guertln, 
Ls Lefèvre, O. Proulx, J. Briand, E. 
Fréchette, D. Lusignan et A. Cinq- 
Mars ; union des manoeuvres en bâ­
timent : J. L. Girard, Alex. Ber- 
thlaume et N. U. Oetiguy.

Le secrétaire est autorisé d’écrire 
au conseil de ville afin de lui deman­
der que les charretiers et balayeurs 
du département de la voirie sont mis 
sur le même pied d'égalité que les 
autres employés civiques, au sujet 
des heures de travail supplémentai­
res.

Il est lu une lettre circulaire de 
l’union No 83 des machinistes, de 
Cleveland, Ohio, demandant aux unio­
nistes de Montréal de ne pas encou­
rager les marchandises de la “Stan­
dard Sewing Machine Co.”, qui re­
fuse depuis plusieurs mois de traiter 
ses employés d’une façon Juste et 
raisonnable. Cette demande est ap­
prouvée.

Le secrétaire est autorisé d’écrire 
de nouveau au conseil de ville au su­
jet du clôturage des carrières dans 
le but d’éviter de nouveaux accidents. 
Le secrétaire donne lecture d’une 
lettre de l’union locale No 145 des 
typographes, contenant une liste com­
plète des ateliers de l’union.

Le conseil décide de protester éner­
giquement contre le privilège deman­
dé par la Cle des tramways, à l’effet 
de transporter du fret dans les limi­
tes de la ville.

On demandera aussi que la loi ci­
vique réglementant la vitesse des au­
tomobiles soit observée un peu plus 
scrupuleusement.

Il est lu une communication des 
charpentiers-menuisiers d'Angleterre 
demandant certains renseignements 
sur les conditions de travail au Ca­
nada et Informant en même temps le 
Conseil que certaines agences d’im­
migration font distribuer des circu­
laires qui mettent les ouvriers de la 
Grande-Bretagne sous de fausses Im­
pressions et leur causent de grands 
embarras à leur arrivée en Canada.

Dans son rapport le comité du la­
bel recommande fortement aux unio­
nistes de Montréal de ne lire et de 
n’encourager que les journaux qui 
sont publiés sous l'égide du label ty­
pographique.

XXX
SI la température continue à se 

montrer clémente, le pique-nique des 
ouvriers-voituriers demain au Bout 
de ITle sera un succès éclatant et 
sera certainement l’un des événe­
ments les plus remarquables da la 
saison.

Départ à 8 heures du matin de la 
rue Lasalle à Maisonneuve et à tou­
tes les demi-heures ensuite.

On se promet du plaisir et les or­
ganisateurs n’ont rien négligé pour 
assurer tout le confort possible aux 
pique-niqueurs.

Unionistes, tous en route donc de­
main pour le Bout de ITle.

En cas de pluie le pique-nique sera 
remis au samedi suivant le 13 du cou­
rant.

xxx
Ce soir assemblée extraordinaire 

chez les brlquetiers pour affaires ur­
gentes ; chez les plâtriers, etc.

BOSTON
SHOE STORE

NOTRE DEVISE 
N* demandez pas votre “point*'.

Mal» demandez une chaussure s'adaptant 
parfaitement 4 voir» pied.

Le Magasin est ouvert de 8 à 5.30 p.m. Vendredi, 5 Juillet ?l 907.

SOULIERS DELICATS
Quand il s’agit de l’élégance dans les chaussuresr le 
“BOSTON ” bat la marche et en dehors de New 
York même vous ne sauriez voir un groupement 
aussi splendide de nouveautés fashionables pour l’été. 
Nous avons les modes en vogue comprenant les plus 
belles lignes de chaussures fines américaines, blanches 
et tan, pour dames — escarpins, oxfords et Gibson à 
boucle.

CHAUSSURES BLANCHES, 
PRIX A PARTIR DE : :
CHAUSSURES TAN, PRIX 
A PARTIR DE...................

$1.50
$3.50

BOSTON SHOE STORE
Angle Mansfield et Ste Catherine Ouest.

O U V C HT C SOI H,

Nous avons un personnel Canadien • Franchi» exclusivement pour 
notre clientèle française. On garantit tous donner satisfaction ou vo­
tre argent est remis avec plaisir. Commandes par la poste 
Rient et soigneusement exécutées.

Le Congé est à l’Ordre du Jour
Nous sommes heureux d’anmoncer ce soir, 

comme nous Tarons Lait chaque année, jusqu’ici, 
que nous avons décidé de fermer' nos portos à une 
heure tous les Samedis durant Juillet et Août, et 
que nous commemcerons demain.

En ceci nous ne prétendons.pasmous distinguer. 
Nous sommes heureux de constater que le congé de 
fin de semaine est entré dans les mœurs partout. 
Cette idée est si générale, que nous^avons bien que 
les lecteurs de cet intéressant journaO songeront plus 
ce soir à Tair fraisi et à la liberté-de demain, qu’à 
faire des épargnes sur les achats.

Notre Vente*d’lnventatre c/e Mi-Eté,
sera, malgré tout, poussée avec vigueur demain 
matin, comme si nous-étions pour*continuer comme 
cela toute la journée ; les articles dont vous aurez 
besoin pour la fin de la semaine n'en seront pas 
moins attrayants parce qu’ils coûteront moins. Nous 
ne voulons pas vous^ennuyenavec une liste ce soir.

prompte-

MAGASINS CANADIENS, MONTREAL ET TORONTO.

IL PRECHE L’UNION
M. le juge H. O. Saint-Pierre don­

ne de sages conseils à ses com­
patriotes de Huntingdon.

Evénement pnur Samedi
Ne manquez pas de voir l’impor­

tante annonce de la maison Ar­
chambault et Oakes. Lundi, le 8 
Juillet, commencera à ce grand 
magasin une Immense vente de 
dissolution. Vous pourrez acheter 
à 60c dans la piastre.

A QUEBEC
FETE ITALIENNE — LE 4 JUTL- j 

LET — AU PARLEMENT — 
TENTATIVE DE VOL — LES 
CHASSEURS DE SALABERRY 
— ETC.

(Du correspondant ré*uller Ce LA PRESSE)
r,i?.Uéb<rc’ 6', “Hier, l'Itaiie fêtait l'an-
-31 Vèl Séliii*0 (3 (v tfcO 1/3 i 11 v*s-v«* «

mtigu

A Wilson Ce»,*

XXX

Tre Conseil des Métiers et du Tra­
vail de Montréal a tenu hier soir son

Cigarettes
Egyptiennes

MOGUL
Bouts en liège

15c la boite

(Du correspondant régulier de LA PRESSE)
Huntingdon, P.Q., 5. — Le qua­

rantième anniversaire de la Confé 
dération canadienne a été fêté, ici 
avec éclat pour tous les éléments ds 
notre populaUon.

La plus belle partie de la célébra 
tion fut, sans contredit, celle des 
discours patriotiques.

M. le juge H.-C., Saint-Pierre, du 
district de Beauharnois, a été parti­
culièrement éloquent.

Il a préché l’union des deux ra­
ces qui sont destinées à vivre cdte à 
côte sur ce continent.

Il demande que l’une et l’autre 
soient indulgentes et se pardonnent 
réciproquement leurs faiblesses.

L'orateur a rappelé avec beau­
coup d’humour divers Incidents in­
téressants de sa carrière mouvemen­
tée. On sait, en effet, que M. Saint- 
Pierre est un ancien soldat, dont la 
bravoure ne fit jamais défaut sur 
les champs de bataille.

Le discours éminemment patrio­
tique de M. Saint-Pierre a été cha­
leureusement applaudi et l’orateur 
eut de la peine à laisser la tribune, 
car la foule ne se lassait pas de l’en­
tendre et voulait qu’il continuât de 
parler.

Ceslc dans la salle Molr qu’à eu 
lieu la magnifique assemblée pa­
triotique de lundi soir.

, : -, ùe Garibaldi, lin l'honneur
de cet événement, le vaisseau de guer- 
re, actuellement dans notre port, le
peaux italiens!1 t<>Ut i’aV°‘6é de dra-

A midi, une salve de vingt-cina coups 
de canon fut tirée. Hier soir, la frégate 

îr brillamment illuminée, de 8.30 à 
10.30 heures, et la fanfare Jouait ses 
plus harmonieux morceaux.

. n y a rien de décidé quant au con­
cert qui doit être donné par cette fan­
fare sur la Terrasse. Le maire Gar- 
neau a envoyé une Invitation officielle, 
mais on doit attendre le duc des Aüruz- 
zes, pour donner une réponse. Le duc 
sera tout probablement ici dimanche.

—Les Américains fêtent aujourd'hui 
leur grand Jour, ie 4 de Juillet. Le gé- 
néra-l Henry, consul des Etats-Unis, à 
Québec, et une foule de ses concitoyens 
son», ailés prendre ie dîner au Lac St
ntîep,h' bl,’r, soir' au grand hôtel de la 
Cie.du Québec et Lac St Jean.

HhOUi avait été décoré. Plusieurs 
pavillons flottaient. Quelques discours 
ont été prononcés. On a bu à l'avenir 
veft t'tat®'Unis et au Président Roose-

—M. Robert Rocher, assistant procu­
reur-général, a reçu une demande de 
painte-Anne de Beaupré pour un cons­
table atln d’empêcher le* marchands de 
cartes et eouveniis de nuire à la cir­
culation des pèlerin*. On veut qu'un 
ordre parfait règne autour du sanctuai- 
pe de Sainte-Anne. Le constable La- 
Uberté a été envoyé spécialement pour 
cette fin.

—MM. Ernest Roy, M. P. P., et D. 
Caron. M. P. P., étaient à l’hôtel du 
gouvernement, hier matin.

—Des Invitations ont été lancées par 
1 aide-de-camp de service, au nom de 
Son Honneur le lieutenant-gouverneur, 
sir L. A. Jetté, pour un dîner à Spencer- 
Wood, mardi prochain, dîner auquel as­
sisteront le duc des Abruxses et les 
officiers du croiseur italien, le ‘Va­
rese.'’

—L'honorable M. Gouin, premier mi­
nistre, sera de retour à son bureau, ce 
matin.

—On a tenu secréte une tentative de 
vol â Lévis, ces Jours derniers, afin de 
pouvoir retracer les coupables.

Le lendemain de la sortie des élèves, 
M. Coulombe, le gardien du collège de 
Lévis, faisait sa tournée de surveillan-

UN BON TUYAU. Laissez -nous vous 
glisser ce conseil. 11 n’y a rien sur le 
marché qui soit aussi bon que

O O
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L’Apéritif Bambou
Il paie des dividendes quotidiens en santé, en force et en vi­
gueur, car il augmente votre appétit, aide à votre digestion et 
tonifie tout votre organisme.

Dans tous les bars. Partout.
LAWRENCE A. WILSON &. CiE, Ltêj - Agents Canadiens, Montréal
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Vêtements Légers, Frets 
pour les Chaleurs

SAISIE DE LA “CARLOTTA”
Londres, 5 — A la Chambre des 

Communes, str Edward Grey a dé­
claré que la goélette de pêche aux 
phoques "Carlotta G. Cox” a été sai­
sie par le cutter américain "Rush” 
dans les limites fixées par la senten­
ce arbitrale de la mer de Behring.

Hunyadi 7Jànos *
La Meilleure Eau 

Purgative Naturelle

ILS S’AVOUENT COUPABLES
Arthur McConnell et David Orme- 

ton se sont avoués coupables, hier, 
de vol avec effraction dans un maga- 
slnet de la rue Liverpool.

Les prévenus recevront leur sen­
tence ces jours-eL

Un râtfulatear 
et non débili­
tant. Action 
prompte, aura 
at donee. Pra* 
nes-eoundeml- 
verre an vons 
lavant, pear 
combattre la

CONSTIPATION

ce, lorsqu'il entendit un fracas de vi­
tre* brisées.

M. l’abbé Hallé, directeur de l'Insti­
tution. entendit lui-même de sa cham­
bre, oû il travaillait, oc bruit étrange, 
et. en compagnie du gardien, 11 se diri­
gea vers l'endroit d'oiT venait le tapa­
ge. Quelques maraudeurs avalent en­
foncé une vitre du réfectoire au soubas­
sement. Ils arrivèrent Juste ft temps 
pour voir deux ombres suspectes dis­
paraître dans la nuit.

On n'a pu découvrir encore les au­
teurs de ce méfait.

—Une Jolie soirée a été donnée, mer­
credi soir, par les chasseurs de Sala- 
berry, è leurs bienfaiteurs, parents et 
amis.

La soirée a été un suc< 38 qui fait 
honneur à ce brillant corps.

Un Joli programme avait été prépa 
ré. Deux Jolies comédies. “Le Gron­
deur” et “Quaterquem’. ont été inter­
prétées avec succès par des amateurs. 
Citons parmi les plus «applaudis. MM. 
Alb. Picard. A Paquet. Alb. Lacroix. 
A. Cantin. A. Blouin. E. Bouchard, H. 
Faber ot V. Noël.

Notre confrère, M. J. E. A. Pin. du 
“Folell. reçut un Joli cadeau des chas­
seurs de Salaberrv, en reconnaissance 
de nombreux services rendus.

Les RR. PP. M*. Valiquette et Le­
lièvre étalent présents et tous deux 
prononcèrent de Jolis discours pour en­
courager les vaillants Jeune* gens qui 
font oartie de la carde.

—La Canadian Northern Express Co.

COMPLETS DE SORTIE 
POUR HOMMES

Complets en grosse toile, très
frais A...................................................$3.75

Complets en Duck blanc, habit 
et pantalon, pour. . . .g2.50 e’ S3.no

Complets en flanelle fine, très
grande variété, habit et panta­
lon, à........................... 95.00, 97.50 et 910

Complets en tweed Homespun léger,
en tweeds Halifax, Hewson et Do­
negal gris et moyennement gris, 
bruns, efc , ft

97.50, 99.00. 910.50 et 912.00

Complets en flanelle blanche, habit et 
pantalon, ü........................................... 90*50

PANTALONS DE SORTIE 
POUR HOMMES

Pantalons en duck blanc à. . 91*25
Pantalons en grosse toile, à. 91*50
Pantnlons en flanelle fine, grand

choix de couleurs, ft
$2.25. 92.50. 93 et 93.50

Pantnlons de tennis, a. rayures blan­
ches ou de fantaisie, ft

91.25, 91.75 et 92 25

HABITS D’ETE pour HOMMES
Habits en toile brune ft......................................................................................................91.00
Habits en grosse toile ft..............................................  91*50
Habits en alpaga rayé noir et de fantaisie, à $1.50. 91*75. 92 00

92.50 et............................................................................................................................... $3.00
Habits en Russell Cord noir, ft 92.50 et............................................. ..93.00
Habits en duck blanc ft 91*00. 91*25. 91*50 et..................................... 91*75
Habits en serge marine ft parement simple, couleur non chan­

geante, faits par tailleur......................................................................... $5.00
Habit* en serge marine à parement double, demivdoublés, ft

90 00 et......................................................................................................................97.50
Hablis de tennis, en flanelle rayée de fantaisie, ft..............................92.25

VESTES D’ETE
Vestes en duck de fantaisie et en Oxford, ft raies pfllee, à car­

reaux et à fleurs, «ft 91*25 et.............................................................................................................................91.50
Vestes blanches lavables, en duck, piqué et toile, ft 91.75 et . 92.00 
Relies vestes de fantaisie en cachemire pAle, de 92.25 ft.. . 93.00

va ouvrir un bureau ft Québec dans 
quelque temps.

Cette compagnie s'occupe de trans­
port par le Canadian Northern dans 
l’ouest. Son arrivée ft Québec est une 
excellente nouvelle pour les hommes , 
d'affaires. La compagnie entend éta- ' 
bllr Ici un de ses principaux bureaux ! 
d’affaires.

— Un char électrique descendait, hier. ; 
la rue de la Couronne, quand le cheval 
d'un cultivateur de Lorette, nommé 
Falardeau. fut effrayé ft la vue du 
tramway. La voiture vint en collision 
avec le char et les occupants furent 
précipités dans la rue. Madame Falar- 
deau reçut de douloureuses blessures ft 
la tête.

—Crftce ft la générosité de l'honorable 
M. John et de Mme Sharpies, qui ont 
fait un don de $50,000 ft l'HAtel-Dleu de 
Québec, celui-ci aura un quartier spé­
cialement réservé aux enfants.

Des ouvriers sont actuellement occu­
pés ft construire un certain nombre de 
chambres autrefois occupées par les 
Soeurs, en une grande salle pour les 
enfants, oû 11 y aura accommodation 
pour environ cinquante petits lits.

Les enfants étalent Jusqu’Ici admis ft 
l'hôpital, mais grftee ft la générosité de t 
M. et Mme flharples, un endroit spé­
cial sera exclusivement réservé aux en- i 
fnnts Le nouveau quartier des enfants 
e«»t situé ft la partie supérieure de la 
nouvelle aile de î'Hôtet-Dleu. faisant 
face ft la rivière Falnt-Charles.

AVIS Nos magasins forment à 7 p.m., durant Juillet et 
Août, excepté les samedis à 11 p.m.

401 Rue Ste Gatiierlne Ouest 
et Angle des Rues Craig 
et Bleury.

verveux fut laissé aux soins de M. Du­
quette. hôtelier, de La Tortue. Plus 
tard. M. Ste Marie fut sommé de com - , 
paraître devant le Juge Lafonta ne, ft] 
Montréal, pour répondre ft l’accusation : 
d'avoir pêché dans la Baie Brosse*u ' 
dans un temps prohibé. Le prévenu , 
plaida coupable, et fut condamné ft $15 
d'amende, et les frais, soit $23 en tout.

L'Inspecteur Riendeau a déclaré qu'il | 
est décidé ft protéger le poisson dans le 
Saint-Laurent. Il a reçu instruction! 
d'Ottawa, de faire respecter les règle- I 
ments de la pêche, sans égard pour qui ! 
que ce soit. M. Riendeau dit qu'il n'y 
aura ni omis ni influence pour protéger 
les coupables. Ceux qui seront pris en 
défaut seront punts.

61 DEBE fait »«•* dent» employez 1» Si­
rop C aimant de Mme Wiiibloir, pour denti­
tion d’enfants: 11 calm», amollit le-» ;Ten- 
elve*. eoula**. guérit colique et diarrhée.

LA PECHE AU VERVEUX
1/iiiapecteur Riendeau est décidé 

la faire cesser.

La pê- He au verveux devra cesser 
C’est Ift du moins la détermination pri­
se par l'inspecteur Riendeau, et 11 ne 
négligera rien pour en arriver là. Il ^ 
déjà fait condamner un citoyen «le La- 
pralrie pour s’être servi de ce moyen i 
de prendre le poisson. Ce Jugement a 
attiré 1 attention de tous les clubs de i 
chasse et de pêche de la province.

M Riendeau. avant été informé que 
l’on faisait U1 égale ment la pê- he dans 

rès de

ACTION EN DOMMAGES
Clovis R. Gagnon, par l'intermé­

diaire de ses avocats, Mtres Bisail- 
lon, Brossard et Bisaillon. vient de 
prendre une action au montant de 
14.000 contre la "Northern Alumi­
nium Company”. Il tient la compa­
gnie responsable d'un accident arri­
vé à Shawinigan le 14 novembre der­
nier, au cours duquel 11 se fractura 
l'épaule et le braa en tombant d'un 
échafaud.

LA COMPARUTION
DE ROCKEFELLER

New York, 5 — A propos de la si­
gnification d'un mandat à John D. 
Rockefeller à Pittsfield. John D. 
Archbold, un des directeurs de la 
Standard OU Company, a fait au­
jourd’hui la déclaration suivante :

Les rapports publiés de la signifi­
cation à M. Rockefeller d'un mandat 
de comparution sont erronés. I.a vé­
rité est que M. Rorkefeller a télégra­
phié au Juge Landis, à Chicago, l'in­
formant que si sa présence était Ju­
gée nécessaire à Chicago 11 y serait 
samedi sans signification d’un man­
dat. Ne recevant pas de réponse du 
Juge Landis. M. Rockefeller a fait 
avertir le maréchal des Etats-Uni* 
dont le district comprend Pittsfield 
de venir lui signifier son mandat s’il 
en avait un".

la Baie de Brosseau. rré«
tue. Lapralrle. se rendu là dans la nuit 
du 33 julr, avec quatre assistants. Il 
visita rendrott Indiqué, et saisit un ver­
veux srrartenant à .Insenh Ste Marie, 
de I,npra!rie Le filet était plein de 
poisson mort et vivant. Il fallut une 
heure à trois hommes pour lever te ver­
veux et le vider dans la rivière. Le

1a Tor 
nuit ! VOUS POUVEZ EN 

AVOIR BESOIN
peu clairvoyant en pareille» occurence»

Dema-ndoz A votre médecin ce qu’il pen»» 
de ceux qui tardent du Pectoral Cerl»» 
d'Ayer ft la maleon, en ci» de toux, rhu­
me», eroup. bronchite S’il dit qu’il» 'ont 
bien, procure»-vou«-en une bnutelll* immé­
diatement. P*urque| n» p»» »• montrer un

. _ ___ . * * $e1|rn*t-vou» au début, et voue guérir*®
promptement Non» n’avon» pa» do *ec rrt«! Non» ptthllon» le» formule» de tonte* 
no» préparation» A yw ,T C. ATFR CO . Len-ell. M»e»

/i



T2 LA PUESSÏÏ VENDREDI 'i Jt'ILLET IflOT

BENEDICTION
D'UN PONT

6UR LA GRANDE RIVIERE DE 
SAINTE-ANNE DE BEAUPRE 
— ELOQUENTS DISCOURS.

(Du correspondant régulier de LA PRESSE)

Québec. 5 — Hier après-midi, a eu 
Heu, à Sainte-Anne de Beaupré, la 
bénédiction du superbe pont en acier 
construit sur la grande rivière.

I^e R. P. Lemieux, supérieur des 
Rédemptoristes de Sainte-Anne, pré­
sidait à la bénédiction.

Immédiatement après la cérémo­
nie. des discours furent prononcés.

Le premier orateur fut M. Georges 
Parent, le député du comté de Mont­
morency au Parlement Fédéral. M. 
Pare nt a fait une charmante Impro­
visation et a été fort applaudi.

Son collègue au Parlement Provin­
cial, M. Alex. Taschereau, le brillant 
avocat de Québec, a été l'orateur sui­
vant. M. Taschereau a remercié le 
Kouvernement d'avoir aidé à la cons­
truction de ce pont et 11 a promis que 
•es électeurs n'oublieraient jamais 
ce qu’on a fait pour eux.

L'honorable Rodolphe Roy, secré­
taire-provincial, fut acclamé lorsqu'il 
ae leva pour adresser la parole à la 
nombreuse assemblée des paroissiens 
de Sainte-Anne. Il se dit heureux 
d'avoir été invité à cette imposante 
cérémonie de bénédiction. Il connaît 
depuis longtemps l’esprit d’entrepri- 
*e des gens de Sainte-Anne et il est 
heureux de les voir progresser. L'ho­
norable ministre a parlé avec élo­
quence du grand rôle qu'a toujours 
.Joué cette noble paroisse de Sainte- 
Anne de Beaupré.

L’honorable M. Jean Prévost, mi­
nistre de la colonisation, des mines 
et pêcheries, succède il son collègue 
«ur l'estrade et l’on salue son appa­
rition par de nombreux applaudisse- 
jnents. Le ministre de la colonisation 
fait, lui aussi, un beau discours. Il 
remercie les braves électeurs de Sain­
te-Anne de leur admiration pour le 
gouvernement et il se déclare très 
lieureux d’être présent à cette belle 
“cérémonie.
| Le ministre parle de la colonisation 
Vdans notre province, il parle du tra- 
Ivail accompli par le gouvernement, 
tqui est content et satisfait de voir 
fcune oeuvre encore à son crédit, cette 
[oeuvre, c’est ce beau et superbe pont 
(qu'on vient de terminer, qu’on vient 
(■de bénir.

M. Georges Tanguay, M.P.P. pour 
(le Lac Saint-Jean, dit aussi quelques 
ranots et quelques autres orateurs sont 
légalement appelés à parler.

Après l'assemblée, les députés du 
(comté et leurs amis visitèrent M. le 
tfnaire de Sainte-Anne et quelques 
fnutres paroissiens, puis revinrent à 
(Québec, dans la soirée.

Ce
Pantalon 

Peur 
Rien

K

PANTALONCRATUSTI
AVEC UN COMPLET OU UN PARDESSUS

GR4 TU IT, parce qu’on vous le donne 
en plus de ce que vous achetez—nous 
ne faisons aucune réduction si vous 
“n’avez pas besoin” du pjntaton grü' 
luit supplémentaire.

Toutefois, comme les autres, vous 
allez profiter de l’occasion qu’on vous 
offre.

V ous pouvez choisir dans tout notre 
assortiment de lainages, y compris les 
bleues et noires—toutes au même prix.

ICie CUDDY & BRODEUR S
Notre à dîner STOCK ouvert, BANOL BLEUE MAZURINE et 2 filets or, importation nouvelle, est 

arrivé, et nous pouvons vendre tous les morceaux individuellement aux prix suivants :

$15,00Un complet sur voire mesure $17.50 
$•10.00, $22.50, $25.0J et un 
pautaiùn gratuit.............................

Tous nos vêtements portent noire garantie.

AvU. — Cette offre ne nera en vigueur que pour le» 
commandes d* complets ou de pardessus données le ou 
après samedi, le 22 juin, bon pour 30 Jours seulement, 
et ne concernera aucunement celles données avant cette 
date, qu'elles soient en cours de fabrication, prêtes A être 
livrées, ou autrement. Vous êtes prié de ne pas en faire 
la demande.

Soupière, 2 pièce?.................. $3 OO
Saucière, 4 pièces................... 2 OO
Saucier, 1 pièce.........................
Dessous de saucier................... •50
Plat creux..................................... 73
Plats creux, couverts............... 1 50
Plats creux, ronds, couverts. 1 50
Plats oval, 9^$ pouces. . . . • 50

“ “ 12 pouces . . • 75
“ “ “ 15 pouces. 1 25
«4 “ “ pouces,. 1 50«< “ “ 18t£ pouces. . 2 25

** “ “ 20 pouces.. . 3 OO
U “ à poisson, 24 pcs.. 3 OO

Plats à salade, sur pied. . . 2 50
Compotier sur pied.................. 2 OO
Assiettes à gâteaux..................
Tasses à thé, doz...................... 2 50

Tasses à café au lait, doz.. 
Tasses à bouillon, doz. . 
Demi-tasses à café, doz.. 
Assiettes à dessert, doz. . 
Assiettes à dessert, extra

grande, doz........................
Assiettes à soupe, doz. . . 
Assiettes & déjeuner, doz. . 
Assiettes à pouding, doz. 
Assiettes à dessert, doz. . 
Assiettes à pain et beurre,

doz............................................
Assiettes à crème, doz. . 
Assiettes à entrée (Rannkins)

doz.........................................
Coquetiers doubles, doz. ,
Crémiers, chacun................
Bol, chacun.............................

4 <M> 
4 <M»
8-50
2 50

3 5» 
2 25 
2 25 
2 OO 
1 80

1 70
1 20

3 OO 
2 10

• 40
• 40

Formel votre servyre voiiA-mPnie, vous savez mieux quo nous eo dont vous avez nesoln pour votre famille. Ce mo­
dèle est eu semi-porcelaine, émail-poreelaioe.

a NOS MAGASINS 1 ‘loi Çt l auront nr&c Çfe n^therino533 Ste Caitierine Est, près Amherst}

Jfrneric&n Vàiûms
1 392 Rue Ste Catherine Ouest, Angle de l’Avenue du Collège McGill.
T OUVERT LE SOIR. TAILLEURS DES ELEGANTS.

LE MARCHE IMMOBILIER

Le marché est tellement tranquille 
lue le total des ventes d’immeubles 
faites la semaine dernière est sur­
prenant. Une couple de ventes im­
portantes ont été faites, dont celle de 
la fabrique de cuirs Moseley a rap­
porté $75,000.

Voici le total pour chaque quartier 
et chaque municipalité :
Sainte-Marie ......................... 15,100.00
Papineau.................................  12,280.00
Saint-Jacques......................... 17,000.00
Lafontaine............................... 1,500.00
Saint-Louis.............................. 39,010.00
Saint-Laurent........................ 80,800.00
Centre.......................................... 4,501.00
Saint-Georges........................  60.000.00
Saint-André ... . . . 3,800.00
Saint-Joseph ... .... 4,600.00
Hochelaga............................... 6,555.76
Saint-Jean-Baptiste .... 746.00
Duvernay ... . ... 11,000.00
Saint-Denis.............................  29,194.40
Bainte-Cunégonde» .... 8,234.67
Saint-Henri...............................74,816.00
Llaisonneuve ....... 17,172.35
ÏJeLorimier............................... 825.00
.Ville Saint-Louis................. 39,594.50
Outremont ... . ... 8.175.00
Kvestmount.............................  32,266.67

F. LEROUX
VENTE SPECIALE DE 

JUILLET
Dans toutes les lignes, spécialement 

dans les Chaussures cuir verni (patent) 
pour dames et messieurs, EXCEL­
LENT E VALEUR à $5.00, 
pour.........................................$3.50

Souliers cuir verni (patent),
VALANT $3.25, pour.... $2.50

11 en est de même pour toutes nos
MARCHANDISES qui offrent un 
immense choix. Cette vente se conti­
nuera durant tout le mois de juillet.

Evénement pour Samedi
Ne manquez pas de voir l’impor­

tante annonce de la maison Ar­
chambault et Oakes. Lundi, le 8 
juillet, commencera à ce grand 
magasin une immense vente de 
dissolution. Vous pourrez acheter 
à 50c dans la piastre.

JOURNALISTES ANGLAIS

services STOCK OUVERT moins chers.

Guérit 
Dyspepsie, 

Faiblesse, 
Anémie,

-■# P T: : ;

Donne 
Santé, Force,

Vigueur.

BOIVIN, WILSON o6 CIE,
MOtMTREAL-

Seuls Agents pour l’Amérique.
EASTERN DRUQ CO.,

Agents pour les Etats-Unis, Boston, U. 8. A. 67

Km»!

1341 Boulevard Saint-Laurent

ILS VISITERONT LE 
DE L’ATLANTIQUE 
CIEIQUE.

CANADA 
AU PA-

Fortes Halles et Sacs de Voyage
Les dames et les messieurs trouveront un bel assortiment à notre magasin 

de detail, 245-247 RUE ST JACQUES—au plus bas prix.
Malles avec comparliment et boite à chapeau, $3.00 et plus.
Beaux sacs de voyage et sacoches, depuis $1.30. Boites à habillements, 

depuis $1.50. Portefeuilles, bourses, carnets d’échéance, etc. De beaux rugs 
de voyage. Les citoyens de la partie Est peuvent faire leurs achats à la fabrique,
ANGLE DES RUES VITRE ET STE ELISABETH.

J. EVELEIGH & CO. LIMITED.

JTotûl . . $456,771.35

En Stricte 
Contidence

îî-es femmes obtiennent les con­
seils et l’aide de Mde Pink- 
ham.

T n groupe de journalistes anglais 
partira de Liverpool, le 19 juillet, par 
le “Virginian”, pour un voyage à 
travers le Canada.

Il comptera une dizaine de repré­
sentants des plus grands journaux 
de Londres, Liverpool, Manchester, 
Birmingham, Newcastle, Glasgow, 
Dundee et Belfast.

Ils seront les hôtes du gouverne­
ment canadien et à leur arrivée à 
Montréal ils seront invités par le 
Grand-Tronc à se servir de son ré­
seau.

Les journalistes anglais visiteront 
Brockville, Kingston, Napanee, To­
ronto, Hamilton, Niagara et la pé­
ninsule, Brantford, London, Wind­
sor, Sarnia, Strathford, Berlin, 
Guelph. A North-Bay, ils prendront 
les trains du Pacifique par l’Ouest.

CHAPEAUX
DE

"Slle en a c n Juit dos milliers à la 
santé. Comment le Compoi 
Végétal de Lydia E. Pinkham a 
guéri Mme Fred. Seydel.

' une frrando j 
satisfaction pour'
une femme de Ra-
voir qu’elle peut
érrl:re A. une autre
fem me pour lui
donnor les détails
los plus Intimies et
Ion plus confiden-
tlolfii au sujet de sa
maladie, et de sa-
voir que sa lettre
ne sera vue que
pnr une femme 
«vilement.

Plus de rent mille ras de maladies tê- 
fiinines »*ont soumis chaque année !t 
Vlme Pinkham. Quelques-uns personnel- 1 
lenient, d’autres par lettres. Depuis 25 ! 
ms. Mme Pinkham. 1 ru de Mme Pydla j 
t. Pinkham. s -us la direction «le ceiie- 
tl «l'ahord. et seule, depuis son décès, , 
\ a pas cessé de donner ses conseils 
fia tui terne nt aux femmes souffrantes.

Mme rinkham ne trompe Jamais la 
Confiance dcn femmes, et toute lettre 
publiée l'est avec le consentement écrit 
)u à la requête de la signataire, afin ' 
lue d’outres femmes puissent comme 
Ule en bénéficier.

Mme Fred. Seydel, 412, 54lème rue 
lord. Philadelphie Ouest, Pe., écrit : 

Chère Madame Pinkham : —
“Il y a un an je voys écrivais, vous ' 

lemandnnt conseil, soulfrnnt de maladie 
le femme et n'ayant Jamais eu d'en- 
knts. J ai n i.u votre bonne lettre d’Ins- 
ructions et J ni suivi vos conseils. Je 
liis non .*-• uh ment rêtal lle. mais J'ai 

exquise fille!te. Je désire que toute 
pmme rouffrante vous écrive pour vous 
lemander conseil, tant vous ave* fait 
Vour mol.''

Si vous êtes malade, écrives fi Mme 
êinkham. Lynn, Mass., pour demander 
in conseil spécial. Ps sont donnés *ra- 
kiiument et sont toujours utiles.

CENTENAIRE
DE GARIBALDI

CET EVENEMENT A ETE CELE­
BRE HIER A ROME, ET PAR 
LA COLONIE ITALIENNE DE 
NEW-YORK.

Rome, 5 — Tve centenaire de la 
naissance de Garibaldi a été célébré 
hier, comme une fête nationsle. Ro­
me était toute pavoisée de drapeaux. 
Les boutiques qui ont eu des velléités 
de s'iuvrir ont été forcées de fermer 
par les bandes de manifestants qui 
parcouraient la ville dès les premiè­
res heures du matin. Les sociétés so­
cialistes et anti-cléricales ont paradé 
drapeaux en tète pour se rendre au 
Janicule où des discours on été pro­
noncés. On estime qu'il y avait dans 
la procession 50,000 personnes plus 
portées à causer du désordre qu'à cé­
lébrer la fête. Le sentiment anti-clé­
rical était très prononcé. On a crié: 
"A bas le Pape ! A bas les prêtres!”

New York, 5 — Le centenaire de la 
naissance du chef national italien, 
Giuseppe Garibaldi, a été célébré à 
New York, par une procession et la 
dédicace du Panthéon Garibaldi à 
Clifton (Staten Island), où le libéra­
teur italien a vécu pendant trois ans, 
de 1850 & 1854. Des délégations, ve­
nues de toutes les parties du pays 
on pris part à la cérémonie.

Le Panthéon renferme la maison 
dans laquelle Garibaldi a vécu et 
contient un grand nombre de reli­
ques du patriote.

On remarquait dans la procession, 
une délégation de vétérans de la ré­
volution italienne qui ont combattu 
sous Garibaldi.

Formes Elegantes
Les célèbres

“WILKIM” et 
“HENRY CARTER”
Aussi dans la FOUR­

RURE nous avons un 
CHOIX de QUALITE 
SUPERIEURE pour vous 
tous MESDAMES ET 
MESSIEURS, de meme 
que pour vos FILLET­
TES et GARÇONNETS

«"ACiïïlTS nu im l'TIKl). DE­
MERS contre le mal de tête, gué­
rison en 5 minutes de loue maux 
do tête, les seuls vraiment bons. 
Exigez toujours le nom du Dr Fred. 
Demers, gravé sur chaque cache*'

It.a
I 547 AVI

DURAND
VENUE MONT-ROYAL, Près St Denis.

TENTATIVE DESESPEREE
Chatham, Ont., 5 — Arthur Smith, 

de Knox, Pa., et Edwin Baldwin, de 
Wamsfield, Ohio, ont fait une tenta­
tive désespérée hier pour s’échapper 
de prison. Ils s'attaquèrent au tour- 
ne-clefs Christophe Somerville qu’ils 
assommèrent presque et ils allaient 
réussir dans leur tentative lorsque 
l'intervention du gouverneur de la 
prison et de quelques gardes vint les 
arrêter aux portes même de la pri­
son.

Ils avalent été arrêtés mardi à Til­
bury pour faux au détriment de la 
Sovereign Bank.

Avez - vous Essayé le 
“ PAIN PURETÉ"

JAS. STRACHAN
246 Ave Hotel de Vtlle. Phone Est 71.

Important pour les Capitalistes
A ratson des développements récents sur les propriétés, et sur l’avis de nos Ingénieurs, le prix 

des actions des LUCKY' BOYS GOLD MINES, LTD., qui se vendent présentement à 6 cents l’action, 
et des actions des BLUE BELL GÔLD MINES, LTD., qui se vendent aujourd’hui 50 cents, sera

A $1.00 L'ACTION
APRES SAMEDI, LE 6 JUILLET

Nous désirons Informer nos cliens et actionnaires que tout indique une nouvelle et rapide aug­
mentation dans la valeur de ces actions. Les travaux sont poussés activement sur toutes les proprié­
tés des compagnies cl-dessus sous la direction d’experts en mines les plus pratiques et les plus capa­
bles du monde.

Les progrès accomplis sur ces propriétés ont été remarquables et les développements ont enthou­
siasmé tous les mineurs et prospecteurs dans le district Larder Lake. Nous croyons qu’elles sont plus 
riches dans le district Larder Lake. Les propriétés de la BLUE BELL GOLD MINES, LTD, compren­
nent vingt-huit placers de quarante acres, soit un total de onze cent vingt acres ; et celles de la 
LUCKY BOYS GOLD MINES, LTD, comprennent vingt placers de quarante acres, formant un total de 
huit cents acres. Les propriétés des deux compagnies ci-dessus sont libres de dettes et autres redevan­
ces.

Nous nous attendions à cette hausse, et nous avons constamment conseillé nos clients et les capi­
talistes qu’il était nécessaire d’agir immédiatement s’ils voulaient obtenir ces actions aux prix actuels. 
Les capitalistes qui suivront notre avis et ACHETERONT MAINTENANT en retireront de grands bé­
néfices. Dans quelques jours il sera trop tard. C’est votre dernière chance d’acheter du BLUE BELL A 
50c L’ACTION (valeur au pair $1.00, complètement payé et n’engageant à aucune responsabilité), et du 
LUCKY' BOYS A 6c L’ACTION, (valeur au pair $1, complètement payé et n’engageant à aucune respon­
sabilité).

A la clôture des affaires. SAMEDI PROCHAIN, 6 JUILLET, LES ACTIONS DU LUCKY BOYS 
ET DU BLUE BELL MONTERONT à $1.00 l’action, et on ne pourra obtenir une seule action après 
cette date pour moins de ce prix. Si vous laissez passer cette chance, vous perdrez la plus belle oc­
casion de votre vie. Notre conseil est celui-ci : VOUS NE DEVEZ PAS RETARDER.” Si vous dési­
rez quelques-unes de ces actions vous devez positivement envoyer votre commande accompagnée de la 
remise le ou avant le samedi, 6 juillet.

Nous n’avons qu’une quantité limitée d’actions de la BLUE BELL et de la LUCKY BOYS à dis­
poser, et les demandes seront enregistrées dans leur ordre de réception. Toutes les souscriptions en sus 
du montant fixé seront reovoyées aux intéressés. Télégraphiez ou téléphonez les commandes à nos 
frais.

VENTE DE JUILLET
20 à 50 p.c. d’escompte sur tous no« 

meubles, literies et tapis, 30 à 50 p. ;. 
d'escompte sur coupons de tapis, prV 
larts, meubles dépareillés et article 
de fantaisie.

Conditions des plus libérales à 
ceux qui ont besoin de crédit.

Venez nous voir, nous sommes » 
votre service.

Durant ce mois, le magasin est ou­
vert jusqu'à 6 heures p.tn., excepté 
les lundis et samedis, jusqu'à 10 heu­
res p. m. Qu'on sr le dise.

F LAPOINTE,
C25 rue Ste Catherine Est.

Angle Montca’ir.
206 -1, M, v—n

LE COURONNEMENT 
D’UNEJELLE FETE

MERCREDI SOIR S'EST TERMI­
NEE DIGNEMENT LA CELE­
BRATION DE LA FETE NA­
TIONALE A LACHINE — IL­
LUMINATION ET FEU D'AR­
TIFICE.

Axent» de transfert et resist mire»,

The Tiusts and Guarantee Co.
(XAmlted)

14 KINO ST. WEST. 
TORONTO, CANADA.

LIMITEDLAW & CO„
728, 729, 730, 731, 732, Traders Bank Building, 

Téléphone Main 2708. TORONTO, CANADA.

(Du correspondant résulter de LA PRESSE)

Larhinc, 5 — La célébration de 
la fêle nationale à Lachine, sous 
les auspices des sociétés de blenlai- 
xaïu-p, a pris fin mercredi.

■.’illumination qui avait été re­
alise à la date d hier à cause de la 
pluie de dimanche dernier, a été 
un véritable succès.

Toutes les maisons de la ville

étalent décorées de lanternes chi­
noises et de pavillons. On ne po>*- 

j valt regarder sans admiration l'ins- 
lorlptlon: “Vive la mutualité”, écri- 
i te en lumières électriques sur le 
sommet de Pilot bordant le canal.

Une foule de yatrhs à gazoline 
et d'embarcations sillonnaient les 
flots du Lac St-IxMits, aux clartés 
multicolores des pièces pyrotechni­
ques tirées dans les airs en face de 
l’Hôtel-de-Ville où une grande par­
tie de la population de Lachine s'ê- 

j tait portée.
Pendant qu’on lançait le feu 

; d'artifice, la fanfare de Lachine 
! exécutait un programme musical 
très choisi, agrémenté de tous ces 
bons vieux airs canaliens ou'on ai­

me toujours à entendre un Jour de 
fête nationale.

La foule se dispersa à une heure 
avancée de la nuit, heureuse d'a­
voir pris part à cette dernière ma­
nifestation de la fête nationale.

3.5

Dans le Commerce, dans la Fi­
nance, comme dans les Profts- 
sions Libérales, nombre de nos 
hommes marquants ont été éle­
vés avec, le Sirop de Coderre et 
ils s'en servent pour ékv’r leurs 
enfants.

25 cents la houteüF. 20» ,0
VISITE PROCHAINE D’UN

CROISEUR ALLEMAND __________ _
Québec, 5 — Le croiseur allemand !

"Bremen”, visiter» Québec, le mois Allez visiter la boulan* 
prochain. Ce navire de guerre, qui est 1
actuellement aux Indes Occidentales, j ® Cuntth rjham,
est attendu ici vers le 25 d'aoùt, et '.1 1 Vis-a-VÎS du Parc WeSl" 
séjournera ici ou à Montréal jusqu'à mount- 
la seconde semaine de Bentembre. j

$



* | r
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ïoaa 1m «via de Naiasaucea, Ha­
llages at Décès del vent et re endos­
sés du noma et adresses des person- 
uef qui lea envoient.

NAISSANCES
DAOUST-A Laclllne. le let Juillet, 

1ÎMI7, au No 18 rue H; tel de Ville, 1 é- 
pouee de M. Arthur Daouat, un fils, bap­
tisé René-Hervé Mai le-Jean.

Pariain et marialre. M. H. Picard et 
Mlle Albertiue üeslauriers.

LIMOGES — A Montréal, le 1er Juil­
let 1907, au No 405 Mont-Royal, l'épou­
se de M. Adélard Limoges, agent de la 
Métropolitain Life lus. Co., une fille, 
baptisée Marie-Angélique-Eugénie-Ai­
mée-Juliette.

Parrain et marraine, M, et Mme »>- 
tfiéon Gougeon, grands-parents de l'en­
fant.

PIN SON N AULT — A Salnte-Cuné- 
gondc. le 30 Juin 1907, l'épouse de M. 
Aristide pinsonnaulL un fils, baptisé 
Aristide-Gilles-Guy. _ .. ^

Parrain et marraine, M. et Mme Tous­
saint Sainte-Marie, grands-parents de 
l'enfant.

ueces
ClaOT'TIER — A Saint-Jacques, com­

té Montcalm, le 4 Juillet 1907. ft l'ftge 
de 56 ans. Zacharie Cloutier, ancien 
marchand. ,,

L- s funérailles auront Heu samedi, 
le 6 du courant.

Le convoi funèbre partira de sa a^- 
meure. ft 9 heures, pour se, rendre ft 
l’église paroissiale, et de Ift au cime­
tière. lieu de la sépulture.

Parents et amis sont priés d y as- 
•ister sans autre invitation.
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MAYER — A la ville Saint-Louis, le 
4 Juillet. 1907. à I ftpe de 8 ans et 6 mois. 
Joseph, enfant d’Abondius Mayer, ma­
çon.

Les funérailles auront lieu samedi, i©
6 du courant. Le convoi funèbre partira 
de la demeure de son père, No 941 rue 
Saint-Hippolyte. 7,i heures, pour *© :
rendre à l'église Saint-Enfant Jésus ©t , 
de là au cimetière de la Côte des Neiges, 
lieu de la sépulture.

Parents et amis sont priés d’y assister 
sans autre invitation.

La plupart des gens emploient 
toujours—et emploieront toujours
le SEL WINDSOR. Il est pur 
—fin—et d’une saveur subtile 
parfaite. iss

Evénement pour Samedi
Ne manquez pas (le voir l'impor­

tante annonce Ce la maison Ar­
chambault et Oakes. Lundi, le S 
juillet, commencera à ce grand 
magasin une immense vente de 
dissolution. Vous pourrez acheter 
à 50c dans la piastre.

LES FETES FRANÇAISES
Le programme des fêles française) 

est definitivement arreté. Il est for: 
copieux et surtout fort attrayant.

Les fêtes dure! ont deux jours.
L'ouverture en aura Ueu le samedi 

13 juillet, a 1 heure après-midi, aq 
Parc du Bout de l'Ile.

Nous nous bornerons aujourd'hui 
& mentionner rapidement la nature 
des récréations qui seront offerte.!, 
quitte à les détailler par le menu un 
autre jour.

Il y aura fête champêtre, jeux,cour­
ses, représentatlou avec le concours 
d’artistes favoris de nos meilleurs 
théâtres, concert par l'Harmonie d.' 
Montréal, dirigée par M. Ed. Hardy, 
ascension d'un ballon monté, grand 
banquet, tombola, fête des fleurs, il­
lumination, feu d’artifice, conceit 
harmonique, etc., etc., plus une nou­
veauté au Canada que, pour se sou­
mettre à la mode du Jour, les orga­
nisateurs ont audacieusement baptisé 
du nom suave : “14 Juilletoseope''.

Un restaurant bien approvisionné 
sera installé au Parc du Bout de l'Is- 
le. sous la surveillance de M. J. IJ. 
Bureau.

Le dimanche, 14 Juillet, la fête dé­
butera par une messe pour la Fran­
ce, célébrée dans la chapelle du Sa­
cré-Coeur, de l'église Notre-Dame, à 
8 heures 45-

Et toute la journée, et toute la soi­
rée, la fête battra son plein.

Les 13 et 14 juillet, la compagnie 
du Terminal délivrera des billets al­
ler et retour au prix de 25 cents, et 
elle mettra en circulation un nombre 
suffisant de tramways pour que le 
transport des passagers soit fait rapi­
dement et sans encombre.

LES PECHEKitS
DE L’HINDOUSTAN

M. Gupta, des douanes de l’Inde, 
est venu étudier au Canada, la 
règlementation des pêcheries.

Ottawa, 5 — M K. A. Gupta, du 
service des douanes de l’Hindous- 
tan, est ici, en tournée d’inspection 
des pêcheries canadiennes et les 
renseignements qu’il rapportera 
aux Indes serviront à l’organisa­
tion d’un service semblable au 
Bengal et dans les Indes orienta­
les. Il arrive des Etats-Unis où il 
a déjà étudié cette question. Hier 
il a visité la Ferme Expérimentale.

Il se rend à Toronto où il étudie- 
rq la règlementation des pêcheries 
dans les grands lacs. Il partira 
dans une dizaine de jours pour 
l’Angleterre.

11 y a quelques semaines, M. J. 
Matsuzoi. envoyé du gouvernement 
mikadonal, a fait une inspection 
semblable.

LE CONCOURS DE BISLEY

FEU M"11 D0SITHEE PROULX
(Du correspondant spécial de LA PRESSE)

Les Cèdres, Co. Souwnges, 6 — 
A son domicile de fa station des 
Cèdres est décédée, ces Jours-ci, 
Mme Doslthée Proulx, jr, née 
Campbell, à l’âge de 27 ans, après 
une courte mais douloureuse ma­
ladie. ,

Les funérailles ont eu Heu en 
l’église paroissiale, au milieu d’un 
nombreux concours de parents et 
d'amis.

La défunte laisse pour déplorer 
sa perte un époux inconsolable et 
trois frères.

Nos sympathies à la famille en 
deuil.

LES JURES NE
S’ENTENDENT PAS

Hopewell Cape, N.B., 5 — Le jury, 
dans une cause de Thos. F. Collins, 
accusé du meurtre de Mary-Ann Mc- 
Auley, à Ne^ Ireland, n’a pu s’en­
tendre sur un verdict à rendre. 

L'accusé a été renvoyé en prison 
et devra subir un second procès en 
septembre prochain.

LES CHANTIERS MARITIMES 
DE NEVSKI

I Londres, 5 — La "St James Gazei- 
j zette” est informée que le gouverne­
ment russe a virtuellement décilé de 

j vendre ses grands chantiers maritl- 
jmes de Nevski, au groupe de flnau- 
! ciers anglais connu sous le nom 
d’ “United Finance Corporation’- 
Cette décision, qui entrave les effort..3, 
considérables faits par les syndicats 
allemands et américains pour mettre 
la main sur les chantiers, est due eu 
grande partie au désir de la Russie 
de s’assurer les sympathies de l’An 
gleterre.

Les Canadiens battent les “Royal 
Marines” et l’équipe de l’Ou­
ganda.
Bisley, 5 — L’équipe des carabi­

niers canadiens a battu les “Royal 
Marines” par 1,434 à 1.394. Le 
lieutenant McVittie et le sergent 
Snowball ont fait 94? chacun. Les 
Canadiens ont aussi gagné une par­
tie amicale avec l’équipe de l’Ou­
ganda. 

LES VAGABONDS
A DEL0RIMIER

La police de Delorimier fait la 
guerre aux vagabonds. Hier elle fai­
sait l'arrestation d’Alphonse Lesiège 
et d’Albani Gobeil. Le premier a été 
condamné à $2 d’amende ou 8 jours 
de prison et le second aux frais ou à 
8 jours.

S/ Vous Eprouvez'
de temps à autre, une attaque de goutte ou de rhuma­

tisme, si vous souffrez de dyspepsie, de constipation, de gravelle ou de 
maladies des voies urinaires, ou si votre foie est paresseux, faites usage de

CHY
Eau Minérale Naturelle

Source

Elle vous guérira prompte­
ment et sûrement.

GARE AUX IMITATIONS " ja'rmUs en syphons ou aux fontaines à
soda. La véritable Vichy est la propriété et sous la contrôle du 
Gouvernement Français. Chaque bouteille a au goulot, une étiquet­
te tricolore portant le nom de

BOIVIN, WILSON & CO., - - Montréal,
Seuls Agents pour le Canada.

MECHANICS
SHOES

CHAUSSURES 
DE TRAVAIL....

Pour Hommes à
La

Paire$2.50
Voue épargnez 75c quand vous 

achetez une paire de cet chaussu­
res. Voyez-les et vous en serez con­
vaincu.

fëfÛMMMiXJéP
Cor. #St Lawrence a/Catherine St?

LA i'KESSE VENDREDI 5 JUILLET 1007 13

Tous les tramways 
conduisent au

"GRAND MAGASIN" THC ROUND CORNER
COR. CRAIG & BLEURY-STS. LIMITED.

"Le Coin Rond
9 Angle des Rues Craig

et Bleury

LES PLUS GRANDS DRAPIERS DE MONTREAL

e JUILLETpoüii [CO
Ce sera tout un événement au Grand Magasin
«eaaMn'HHMBSBsiwi.iaaMe ■■■miut ni ■ini——ai m———

Des milliers de personnes de Montréal et des environs attendent toujours avec anxiété 
cette grande vente. Un événement tout à fait digne de remarque, parce qu’il ne s’agit pas, pour 
nous, de profits, mais d’écouler notre stock, comme nous en avons l’habitude à chaque fin de 
saison. Les ventes d’écoulement que nous faisons ont du retentissement. Nos grands succès 
en affaires sont dus à l’écoulement que nous faisons de notre stock avant l’arrivée des nouvelles 
marchandises. Nous ne nous occupons pas des pertes. Nous pouvons utiliser l’argent, mais 
non les marchandises.

il

Complets de Messieurs
Complets confectionnés à la main, 

de qualité supérieure, de tous les plus 
chics modèles, à la dernière mode, 
toutes les plus nouvelles nuances d'é­
té, en worsted pâle, en serge, en fla­
nelle et en tweed, pour jeunes gens.

$10.00—Complets de mes- $5.0£> 
sieurs. Prix de vente . . .

$12.00—Complets de mes- <j£g fjg 
sieurs. Prix de vente . . .

$15.00.—Complets de mes- $8.50 
sieurs. Prix de vente . . .

$18.00—Complets de mes- m 
sieurs. Prix de vente . . .

$20 et $22—Complets de ^qj..50 
messieurs. Prix de vente.

Pantalons de Messieurs
Pantalons de qualité supérieure, en 

tweed et worsted de fantaisie, con­
fectionnés et finis à la main, pour 
hommes.

$2.50—Pantalons de mes- $1.49 
sieurs. Prix de vente . . .

$3.00 et $3.50 — Panta- $1.98 
talons. Prix de vente . . .

$4.00 — Pantalons. Prix $2.49 
de vente ....................................

$4.50 et $5.00 — Panta- $3.49 
Ions. Prix de vente ....

Pantalons de Promenade 
pour Messieurs

En homespun de fantaisie et en 
tissu a rayures, nas retroussé. Prix 
réguliers, $3.50 et $1.00. $0.95 
Prix de vente.............................

SPECIAL
Pantalons de Messieurs

350 pantalons désassortis en bon 
tweed pure laine, à Jolies raies, pour 
ouvriers. Prix réguliers, $1.60 98c 
et $2.00. Prix de vente ....

Un Ecoulement complet de tout notre Assortiment de
Vêtements, Chapeaux et Articles Messieurs

PRIX QUI VOUS ETONNERONT
Lorsque nous entreprenons une chose, nous la faisons 

bien. Voyez ces prix et vous vous rendrez tout de suite compte 
que Sous voulons faire des affaires.

A VIS — /Vous n’avons pas de succursales. Cette 
vente a heu à notre Grand IV-xgasin, au Coin Rond bien 
connu, angle des rues Craig et Bleury.

VOICI NOS OFFRES AVANTAGEUSES :
Pantalons de Garçonnets

425 culottes de garçonnets, en 
tweed pure laine. Prix réguliers 75c 
et $1.00. Prix de vente . . .

Comptées à 3 articles 
pour garçonnets

Complets à 3 articles, pour gar­
çonnets, en tweed de fantaisie, pare­
ments simples ou doubles, confection 
parfaite. Complets de garçonnets ven­
dus régulièrement $4.50. ®Q
Prix de vente............................

$5.00. Complets de garçon- Û£Q (lü 
nets. Prix de vente ..... W10'370 

$6.00. Complets de garçon- tî t (O its. Prix de vente............... «5ht.-it/

<£>

nets,

Complets à 2 articles 
pour garçonnets

Complets à deux articles Norfolk, 
plis de fantaisie, en homespun et 
tweed de fantaisie.

$3.50. Complets de garçon- ©1 AQ
nets. Prix de vente...............

$4.00. Complets de garçon- 4i*) 4 fi
nets. Prix de vente............... .-±.J

$5.00 et $5.50. Complets de ffi-> OC 
garçonnets. Prix de vente .

VESTES D’ETE
1,000 vestes à raies et à pois de 

fantaisie.
Vestes de $1.25 et $1.50, OC,-,

pour................................................ *
Vestes de $1.75 et $2.00, Cl OK pour.............................................SH.wO
Vestes de $2.50 et $3.00, 

pour.............................................

SPECIAL
Complets supérieurs sur comman­

de, en tweeds et worsteds de fantai­
sie, pour hommes. Rég. $20, $22 et 
$25. Prix spécial sur commun- $^f")

Complets lavables pour 
garçonnets

600 complets lavables pour garçon­
nets de 3 à 10 ans, en zéphyrs, raies 
de fantaisie et couleurs indélébiles. 

Complets de $1.50. Prix de OSn
i vente............................................

Complets de $2.00. Prix de ©1 on
vente........................................... qP-L—«7

Complets de $2.50. Prix de ©1 JG
vente........................................... qpl-.-to

100 complets en coton pour garçon­
nets. Rég. $1 et $1.25. Prix de ZJQ.» 
vente ............................................

Complets Buster Brown
en tweed et serges de fantaisie, pour 
garçonnets de 4 à 11 ans.

Complets de $3.00. Prix de

Complets de $3.50. Prix de tjj»0 ^f^

Complets de $4.50. Prix de ©O <iC
vente..........................................

Complets de $5.50 et $6.00. ®Q fiC 
Prix de vente..........................

Complets d’Eté a 2 articles
parement double, en tweeds et ho­
mespuns d Halifax, pour garçonnets.

Complets de $5.50. Prix de $4.49
vente..........................................,rt

Complets de $6.50 et $7.00. © 1 QQ 
Prix de vente..........................

RAYON DES CHAPEAUX
Ce qui nous reste de notre as­

sortiment de chapeaux d’été et de 
printemps, pour hommes, à écouler 
sans égard aux prix.

Tous nos chapeaux de paille. Der­
by et Fedora. Réguliers de «q g<) 
$2.25 à $3.00. Prix de vente .

Chapeaux de paille ou en feutre 
pour hommes. Réguliers $1.25 98C 
à $2.00. Prix de vente . . .

$5.00 Chapeaux Panama. $3.49 
Prix de vente.......................

CRAVATES, CRAVATES
250 douzaine de cravates anglai­

ses, forme carrée, en soie de très 
bonne qualité. Rég. 75c et 49c 
$1.00. Prix de vente ....

600 Cravates 4 in hands en soie. 
Régulier, 50c. Prix de ven- 29c 
te.................................................

600 Derby et noeuds en soie. [JUr» 
Rég. 35c. Prix de evonte . .

1,000 Cravates bouffantes et avec 
boucles. Régulier, 25c. Prix Xf, 
de vente....................................... 17

CEINTURES, CEINTURES
Ceintures en cuir solide de fantai­

sie, pour hommes. Rég. 75c, JUp 
et $1.00. Prix de vente . . .

Régulier, 60c. Prix de ven-

Régulier, 35c. Prix de ven- Dgç,

Bretelles en Cuir et en Tissu 
de Fantaisie, pour hommes
Régulier, 75c. Prix de ven- J.f)(>

Régulier, 50c. Prix de ven- QQr> 
te.......................... ...... , . .

Régulier, 35c. Prix de ven- 06^

Bouts en mohair élastique, -J Tp 
Rég. 25c. Prix de vente . . J

BAS, BAS
Bas en très bon fil de Lille à pois 

de fantaisie ou à rayures:
Régulier, 75c. Prix de ven-

Régulier, 35c. Bas de fan- OOp 
taisie............................................ -"oc

Régulier, 15c. Bas sans cou- <)., 
tures............................................... * ^

SPECIAL
250 complots Norfolk aspirant de 

marine, en tweeds et worsted, pour 
garçonnets. Ces complets ne con­
viendront que pour les enfants de 2, 
3 et 4 ans. Prjx réguliers, $4.00, 
$4 50 et $5 00. Prix de £| m 
vente.........................................™ **'

J. H.
ftoundCon\«r* _ .THeVWnd Com ConwiC'CfcSfc t>5U>\wary Surs LIMITED.

Sous-VêtemBnts,
Sous-Vêtements

Sous-vêtements en fil de Lille de 
fantaisie, garnis de soie, pour hommes. 
Régulier, $1.00. Prix de ven- 09c 
te.......................................

Sous-vêtements Fpnnan en fil dou­
ble, de très bonne qualité, camisoles 
avec manches longues ou courtes. Cale­
çons, longueur au genou ou longs. Ré­
gulier, 75 cents. Prix de ven- 49c 
te............................. m * • . •

Sous-vêtements en balbriggan, pour 
tommes. Régulier, 40 cents. Prix ÔQr* 
de vente .................................................—°

Chemises, Chemises
Chemises de négligé, couleurs indé­

lébiles, poignets à même et détachés. 
Toutes les grandeurs, pour hommes. 
Réguliers, $1.00 et $1.25. Prix de 79c 
vente...................................................... ’ *

Chemises vendues régulière- -iO(* 
ment 75c. Prix de vente ...

Chemises de sortie, en soie à rayu­
res. collet à même, pour hommes ({Gu 
Rég. $1 25. Prix de vente ....

Des milliers de ch emises de travail, 
pour hommes, à écouler presquà moi­
tié prix.

250 douzaines de collets mous, pour 
hommes et jeunes gens, tout blancs 
ou bleus, avec une êplnglette en or 
roulé. Régulier, 25 cents. Prix "J Jp 
de vente ...............................................

Mouchoirs. Mjout eries. parapluies, 
etc., etc., pour écouler à des bas prix 
proportionnels.

//

Ê
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^^TEmpe«ature1 UNE UTILE
SURVEILLANCE

\

Vent mode- ___
ré, beau chaud -a Sûrné de cette ville a empêché

le* “ porch-climber» ” d'opérer 
aujourd hui et avec succès,

j

demain.

Montréal, 5 Juillet 1007. |
Température — Bulletin d'après le 

thermomètre de Hearn et Harrison, 10- 
13 rue Notre-Dame Est.

Aujourd’hui maximum. . . 79 
Même date l'an dernier. . . 69
Aujourd’hui minimum. . . 62 
Même date l'an dernier. . . 53

Baromètre — S a.m., 29.98 
29 97 ; 1 p m.. 29.95.

11 a.m..

A MONTREAL
Os voleur» si dangereux précédent 

ordinairement l'arrivée d’un cir­
que dans uns cité.

LEURS OPERATIONS

M. A. D. DECELLES A PARIS

Il y a quinze jours environ, le chef 
Carpenter recevait de Cleveland, 
Ohio, une dépêche du chef de la Sû­
reté de l’endroit, l’informant que, 
avec le cirque Forepatigh et Sells, une 

■ ■■ ■■ I bande de voleurs de la catégorie des
Une lettre particulière de Paris "porch-olimbers”, était arrivée en 

nous apprend que notre éminent col- j cette ville. La Sûreté de Cleveland
laborateur. M. Decelles, bibliothé- ! mettal‘ “°8 e“ ^"'1»

cette bande dont quelques memo res
ne manqueraient pas de précéder

Decelles,
Caire & Ottawa, fouille avec ardeur 
dans toutes les bibliothèques publi- J aussi l’arrivée du cirque à Montréal 
ques ou privées. Il trouve chez tous ^ Le cirque Forepaugh et Sells a 
ses confrères, archivistes et paléo- 'Ionné ici quatre représentations et
graphes, le plus flatteur accueil. M. il a quitté la ville avant-hier. La 

Sûreté cependant n’a pas eu un seul 
rapport au sujet de vols commis par 
les "porch-dimbers”.

Ces voleurs, nous dit le chef Car­
penter, appartiennent A une catégo­
rie spéciale. Les "porch-climbers” 
que nous pourrions traduire en fran­
çais par “grimpeurs da imXaous”, ar-

Decelles reviendra au Canada avec 
une abondante moisson de livres ra­
res destinés & la bibliothèque d’Ot-

1 tawa.
M. Decelles, ému de l’indifférence

que rencontrent près du public fran- ____ _
Bais les publications littéraires du I rivent ordinairement dans une ville
Canada, a fait des démarches auprès j ‘t'iatre ou cinq jours a'J®
. . . et leur premier acte est de visiter les
de plusieurs littérateurs connus et le8 quartiers les plus
pour faire cesser ce déplorable état j icoigg.
de choses. Ces démarches ont été \ Le jour même de la première re­
couronnées de succès. A son retour présentation, quelques-uns de ces in-
au Canada M Decelles tiendra les div,d’18 font lee PB8 €,n fa°e„de8
au canaaa, m. Deceues tiendra les denleureB ]eB plus riches, sises A 1 ex­
éditeurs au courant de ses négocia- j trémité de la ville.
lions.

LES ETALONS CANADIENS
Le congrès hippique annuel de Pa­

ris s’est ouvert, comme on le sait, 
le 22 juin, sous la présidence de M.
Emile Loubet, ancien président de | plement qu’il n’y a plus personne à

Le mari est ordinairement absent 
de la maison, et souvent la maman 
avec la bonne et les enfants décident 
d’aller voir le cfrque.

Les voleurs A l’affût les voient s’é­
loigner après que la bonne a donné 
un tour de clef à la porte principale.

Ce tour de clef indique tout sim-

la République. Un des orateurs, | (gplfte ou
parlant du concours international ; q,iek!-,le peu éloignée de toute autre 
hippique qui vient _d’avoir lieu à 1 habitation, les voleurs en profiteront 
Londres, a dit que l’un des plus pour opérer avec succès, 
beaux produits de l’élevage anglais

■ a été obtenu par un croisement avec 
«es étalons canadiens.

LE DR LOIR

L’un d’eux pénètre alors dans la 
cour en arrière et étudie les moyens 
d’effraction.

Par prudence, les malandrins ne 
s’aviseront pas de briser une porte 
ou une fenêtre, mais dans presque 
tous les cas, ils remarqueront qu'u­
ne fenêtre du deuxième étage est 

On nous écrit de Paris que M. le | restée entr’ouverte,
Dr Loir, le distingué professeur de ; Que fait alors l’expert et habile 
la faculté de médecine à l’Universi- 'porch-climber’ ? Une longue cor- 
té Laval de Montréal, ne reste pas!d« de soie, A l’extrémité de laquelle 

. ' pend une aorte de harpon, que le
inactif. Il a visité la plupart des vo)eur mante avec une extrême dex- 
écoles d’agriculture de France, pré- térité, serpente (tans l’air et va 
paré les programmes de ses cours, s’accrocher à l’allège de la fenêtre
et engagé plusieurs assistants pour 
la faculté.

M. HONORE GERVAIS
EN FRANCE

du deuxième. Les chaussures du 
cambrioleur sont ornées à leur extré­
mité de petites griffes en acier qui 
leur permettront d’aider aux bras 
et aux mains.

En un clin d’oeU, le voleur se 
trouve rendu dans la place, et il 
commence son Inspection Illicite 
pendant qu’un ou deux des ses co­
pains font le guet en bas.

Le voleur fracture buffets et au­
tres meubles et s’empare de l’argent 
et des bijoux qu’il peut trouver. 

Après avoir fait une razzia satis- 
11 sort de la maison par

M. Gervais, député de Montréal, 
et M. Marceau, ingénieur, qui sont 
en ce moment à Paria ont common 
cé leurs démarches pour la mission 
qui leur a été confiée par le gouver­
nement de la province de Québec, faisante,
On sait qu’ils sont allés en France une porî* Iatérale' et va ^joindre 
pour chercher des directeurs et des i Le chef Carpenter a été averti 
professeurs aux écoles techniques qu’à Kingston et à Hamilton les 
Sont la création a été décidée L’hon “porch-climbers”, ont eu beaucoup 
AI .Oouln, par ses démarches per^ de succès au passage du cirque Fo- 

. ,, 1 :repaugh & Sells. A Montréal, la sur-•onnelles, lors de son séjour à Paris,, ve{1]ance dont 1]s ont été v0bjet a
'* déjà préparé leur tâche.

LES JOIES DE 
L’ONGLE SAM

Sept penonne* tuées, plusieurs 
mourants aux hôpitaux, des 
milliers de blessés,

A NEW-YORK
Une querelle entre Polonais, à Uti­

ca, se termine par la mort de 
deux personnes.

LA LISTE NOIRE

New York, 5 — L’anniversaire de 
l’Indépendance américaine a été cé­
lébré hier à la lumière des pièces py­
rotechniques et au son des pétards 
qui ont incendié la ville dans la dé­
monstration la plus tapageuse dont 
les New Yorkals aient encore été té­
moins.

Par son cété brillant, la fête a été 
vraiment glorieuse. Un soleil sou­
riant et une température modérée 
avaient attiré des milliers de person­
nes sur les plages, dans les parcs, 
dans les lieux d’amusements et de 
sports. Partout il y avait du bruit et 
du plaisir.

D’autre part la police et les chirur­
giens des hôpitaux ont été occupés 
tout le Jour à cause des nombreux 
accidents qui sont arrivés.

Aux dernières nouvelles la liste 
noire n’était pas encore complète, 
mais on comptait déjà sept morts et 
une demi-douzaine de mourants, 
outre des oentaines de personnes sous 
traitement dans les hôpitaux pour 
des blessures plus ou moins graves.

Une balle tirée par Arthur Ccrro- 
ra sur le mur d’un cour, a frap­
pé à la tête, en rebondissant, Mme 
Alfonso Fucarlno, tante du premier, 
qui tomba morte. Le manifestant se 
tira ensuite une balle dans la tê­
te.

Henry Englehardt, ûgé de 4 ans, 
a été tué par une halle pendant qu’il 
regardait à la fenêtre de la demeu­
re de ses parents.

Jessé Guzviter es» mourant d’une 
blessure qu’une balle lui a faite.

James Beneso, âgé de six ans, a 
été brûlé vif par l’explosion de 
pétards qui ont mis le feu à ses vê­
tements.

Arthur Carfort est l’une de ceux 
dont les mains ont été mises en piè­
ces par l’explosion de pièces pyro­
techniques.

Les yeux crevés et les doigts enle­
vés ne se comptent pas.

La verve oratoire des Newyorkals 
s’est donné libre cours. L’assemblée 
la plus nombreuse a été celle du 
Tammany Hall.

Le congresman Henry T. Ralney, 
de l’Illinois, a été le principal ora­
teur.

PRIS ENTRE DEUX WAGONS
Un brave ouvrier, natif de Rimouski, est écrasé à 

mort aux usines Angus, hier après-midi.

L’ATTITUDE 
DU PRISONNIER DES PETITS

Pi Jim
T '

-i r

jMaretajyregi

ai
►

Albert Greenbill, l’auteur de la Une pauvre fillette de fix am 
tragédie de Melbourne, sort de tombe dans la rue, d.. 
son mutisme. î haut

MOTIF DU CRIME D'UN BALCON
Il prétend qu’il en voulait surtout Elle est transportée chez elle o(L 

au père de sa victime, qui refu- *••• n® reprend connaissance 
sait de le payer. qu’au bout de

SCENE RECONSTITUEE PAR L’ARTISTE DE "LA PRESSE," DE L’ACCI­
DENT QUI A COUTE LA VIE A M. J. A. LEPAGE, AUX USINES 
ANGUS.

COUTEAUX TIRES
N. Y., B. — De bonne heu-

I empêché ces coquins d’opérer selon 
leur désir.

L’HON. M. FIELDING AUTRE MORT
MYSTERIEUSE

Une lettre particulière de Paris,
Cous apprend que l’hon. M. Fielding! 
demeurera en Europe jusque dans les j
premiers jours du mois d’août. C’est i Cet avant-midi, vers H) h. 30, Mma 
en France qti aura lieu la plus gran- Louisa Tremblay, épouse dp Dimitri 
de partie de son séjour. Il se propo- Yacoroff, domiciliée au No 43 de la 
se cependant, croit-on de faire plu- Hourget’ s’e8t rendu au poste de po-
sleurs mvuK» ,__. ücç de Saint-Henri et a déclaré àgleterre, en Al- l’officier de pervice mie pon mari ôtait
lemagne, en Italie. Tout 
d eepérer que les vacances de Thon, 
ministre seront fécondes en résul­
tats pour le Canada.

l’officier de service que son mari était 
permet j mort subitement pendant la nuit.

L’infortuné avait été trouvé étendu 
à plat "entre sur un matelas, les bras 

| étendus en croix.
Dans la main gauche, 11 tenait une 

bouteille vide d’un certain liquide, 
dont les autorités ed la cour du co-

_____  ! roner devront établir la nature. On a
r”, . !Tiien parlé de teinture d'iode, mais U
L honorable M. M elr est parti ce n’y a rien de positif à ce sujet. 

Imatln pour North Hatley, comté de Demitri est-il mort de causes na- 
/Gtanstead où il passera une villégia-! ,ure'les’ 011 s'est-il suicidé? 
ture de 15 Irmra ! L’enquête du coroner décidera.

Le défunt était marié depuis cinq 
ans. Il vivait heureux et rien ne sem

nos*ministres

' ture de 15 jours.
Le Rév. Père Llguorl et M. le 

/«hanolne Dauth ont eu une entrevue
l’hon. M. Allard, au sujet de J°urs-

ble l’avoir poussé à attenter à se’

U’école d'agriculture d’Oka. Ce
«leurs ont demandé au'mlnistre1^ H°nC^ ’e de ïon marl à ,a p'v
l’Aerlriiifuro ^ , ° ^rp' 'e capitaine Massy dépêcha sur
consiriérnM a r Knîentatlon P1,ls les lieux les constables Legault .1 
considérable de 1 octroi déjà accordé Garand, qui trouvèrent le cadavre 
par le gouvernement, afin de leur,(!ans la position que nous avons dé- 
permettre de donner des cours d’a !cri,e p'us ha,lt’

! griculture plus complets encore Le TpS a é,é transporté à la mor-
A ce siiief t'hnn ai, . ' , Kne où Ie coroner tiendra une en-
a ce sujet, l bon. M. Allard s est quête.

dit enchanté des résultats déjà ob­
tenus par cette école et de ce qu 
avait lui-même constaté lors de sa 
visite, l’automne dernier.

L’enseignement théorique et prati- ! 
que qu'on y donne est de nature à L’hon. M. Weïr Mme et Mlle
former une excellente classe d'agri- j Weir sont partis pour North Hatley, 
culteurs. Cette demande a été prise \ comté de Stanstead, où Us passé- 
en sérieuse considération et la ré- ^on, une Quinzaine de Jours, 
ponse sera connue sous peu. , _ ,, t,.x. x x ,, .

M. O. Rolland, le Dr Bastien et Ben- < de Québec, passeront la saison d'été 
nett ont aussi demandé au ministre j à la Rivière du Loup, 
un octroi pour faire à Montréal une j
exposition de volailles. . Lp; lieutenant-colonel Oscar Evan-

—L’honorable M. Gouin est retour tUre1’ Mme 6t Mlle Evant,lrPl

Aussitôt que Mme Yacoroff eut an-

“■(Notes Mondaines
H. i >—

né à Québec.
—L’honorable M. Turgeon Ira pas- 

«er quelques Jours dans sa famille,

pari is pour Cacouna où ils passeront 
la belle saison.

xxx
Le docteur Verge, de Québec, et sa

dans le comté de Bellechasse. L ho- famülp sont partis hier pour la Mal-
^ ! p®*6 °ù ils passeront l'été,norable ministre était à ses bureaux

hier, A Québec.

DE PASSAGE A MONTREAL

XXX
L'hon. M. L. P. Pelletier et Mme 

Pelletier sont partis hier pour Trois 
Pistoles, où ils feront une villégia­
ture de quinze Jours.

Monsieur Alfred Musy. qui dirige 
la construction de plusieurs grandes Pointe au Père, fi — Le ’’Tunisian”, 

... — T,. . de la ligne Allan, venant de Liver-
uslnes à Porto-Rtco. est venu pas-jp^j a signalé à 4 h. 30, cet
aer ae* vacances dans sa famille au, arant-mldi. H a 31S passagers de pre- 

sult au Récollat- uière et 1017 d'entrenoa*-

A
Utlca

re ce matin, une foule de Polonais 
qui célébraient le 4 juillet dans la 
banlieue de la ville, se prirent de 
querelle dans une buvette. Le pro­
priétaire les ayant fait sortir, Us 
continuèrent à se battre dans la rue 
et deux d’entre eux furent jetés dans 
le canal au cours de la bousculade et 
se noyèrent. Ce sont Joseph Goskos- 
kl et Joocçm Sozezelk. Leurs cada­
vres ont été repêchés peu de temps 
après.

A PITTSBURG
Pittsburg, 5 — Tous les records des 

décès occasionnés par la célébration 
du 4 juillet, ont été dépassés à Pitts­
burg, cette année. A 10 heures, ce 
matin, quinze morts violentes avalent 
été rapportées au bureau du coroner. 
Le nombre des blessés est trois fols 
plus considérable que d’habitude. 
Plusieurs de ces derniers vont mour- 
rlr.

A CHICAGO
Chicago, 5. — La "Tribune’’ dit 

aujourd’hui que 37 hommes, femmes 
et enfants sont morts, et 2,153 ont | 
été blessés ou brûlés par suite ! 
des excès du patriotisme aux Etats- i 
Unis. Le nombre des morts est qua-| 
tre fois plus considérable que l'an > 
dernier, alors que trente-trois per- i 
sonnes sont mortes le lendemain du ] 
Quatre.

Malheureusement, la liste des! 
morts va s'allongeant chaque année. 
Le tétanos, qui est la conséquence 
des blessures faites par la poudre, 
réclame ses victimes en foule plu­
sieurs semaines après le Quatre.

9. J. Auguste Lepage, conduc­
teur a été victime d’un fatal acci­
dent, hier après-midi, vers cinq 
heures, aux usines Angus, à la 
Longue-Pointe.

Des ouvriers s'occupaient à sor­
tir quelques-uns des wagons neufs 
des usines, à l’aide d’une machine 
électrique. Mais, comme ces wagons 
n’étaient pas encore complètement 
achevés il fallait les attacher les 
uns aux autres au moyen de chaî­
nes, et Lepage était à cette beso­
gne lorsqu'arrlva l’accident. Soit 
qu’il ait glissé ou qu’il se soit em- 
barassé dans la chaîne, il arriva 
qu’il se trouva pris entre les deux 
wagons lorsque la machine électri­
que fut mise en mouvement, et il 
fut terriblement écrasé. Ses com­
pagnons se portèrent à son secours, 
mais il était trop tard, l’infortuné 
Lepage était mort Son corps a été 
transporté à la morgue.

Cet accident a vivement ému les 
nombreux amis de M. Lepage qui 
avaient beaucoup d’estime pour lui. 
Le défunt n'avait que 28 ans et il

n’était marié que depuis peu de 
temps. Il était natif de Rimouski 
où son corps sera transporté de­
main. Il était à Montréal depuis 
huit ans et était domicilié au No 
68, rue Poupart.

CHEZ LE CORONER
L’enquête sur le cadavre de Joseph 

Albert Lepage, le serre-frein du C. 
P. R., écrasé hier aux usines Angus, 
a eu lieu ce matin, à la morgue. Plu­
sieurs témoins ont été entendus.

Voici quel est le verdict rendu :
“Nous, les jurés soussignés, après 

avoir entendu la preuve, déclarons 
que : “Joseph-Auguste Lepage est 
mort à Montréal, le 4 juillet 1907, d* 
blessures reçue-, au travail, alors qu’il 
voulait accoupler une locomotive à un 
wagon, dans la cour des usines An­
gus, de la Cie du C. P. R. Le wagon 
a été mis en mouvement vers la lo­
comotive, sans qu'il s’y attendît, par 
un autre char, et poussé sur la voie, 
sans précautions, par un nommé Al­
bert Ricard, que nous excusons dans 
les circonstances.”

LE “ RAPIDS KING”
ET LE “ QUEBEC”

DEUX NOUVEAUX PALAIS 
FLOTTANTS DE LA COMPA­
GNIE “R. & O.” COMMENCENT 
LEUR SERVICE — L’ACCI­
DENT DU “PRESCOTT.”

Le "Rapids King”, le nouveau 
steamer de la Compagsie Richelieu 
et Ontario, a fait son premier 
voyage régulier, hier.

Il est arrivé à Montréal, à temps, 
de Prescott. Il y avait 300 passa­
gers. Ce navire peut contenir 1,800 
passagers, mais d’ici à nouvel or­
dre la compagnie ne permettra pas 
que plus de 940 personnes y pren­
nent place.

LE “QUEBEC”
Le nouveau “Québec”, ce mer­

veilleux palais flottant, dont la

LE RETOUR
DE SIR WILFRID

Le “Citizens” d’Ottawa demande à 
tous les Canadiens de s'unir pour 
faire une belle réception au pre­
mier ministre.

(Du correspondant régulier de LA PRESSE)
Ottawa, Ont., 6 — Le “Citizen” 

organe des conservateurs, de l’Est 
d'Ontario, applaudit au projet d’ac­
corder une brillante réception au 
premier ministre, à l’occasion de 
son retour de la conférence colo­
niale.

Ce matin, le confrère consacrait 
son premier Ottawa à cette ques­
tion, déclarant que tous les ci­
toyens de la capitale, sans distinc­
tion de partis politiques, devraient 
être unis pour saluer le retour du 
premier ministre, le plus distingué 
des Canadiens, l'homme honorable

L'ENQUETE PRELIMINAIRE

(Du eorreuonaent résulter «* t.A PHESSEI
Sherbrooke, 5 — Albert Greenhill, 

l'auteur de l’odieux attentat de Mel­
bourne, glt à l'heure présente, en 
compagnie de plusieurs autres com­
pères prisonniers, sur les froides dal­
les de la cellule commune de la pri­
son de Sherbrooke où 11 a été écroué, 
hier soir, sous l’accusation d’un cri­
me brutal.

A son arrivée sous bonne garde à 
la gare Union, hier soir, le prison­
nier fut reçu par une foule hostile et 
nombreuse de curieux entraînés par 
le désir de voir dans la personne du 
prisonnier celui qu’on leur avait re­
présenté comme un monstre à face 
humaine. Voulant cependant se sous­
traire à la vue des badeaux, Green­
hill, après avoir fait quelques pas sur 
la plate-forme, commanda d'un ges­
te une voiture de place et l’on prit la 
direction de la prison.

Votre représentant a pu obtenir ce 
matin de voir le prisonnier et causer 
avec lui, un instant. Il semble abat­
tu mais ne réalise pas encore toute 
l'horreur de sa position, et, ce qui 
paraît le préoccuper d’avantage, c'est 
la peur de ne pas être payé de quel­
ques piastres qu’on lui doit encore, 
comme balance de salaire, chez son 
ancien patron, le père de sa malheu­
reuse victime.

D'autre part, 11 est assez loquace 
et mange avec grand appétit: Il se 
dit innocent du crime monstrueux 
qu’on lui impute.

"La pierre qui a frappé la petite 
Lilly, a-t-H dit, au cuisinier de la 
prison, ce matin, n’étalt rien moins 
que destinée au père qui refusait 
de me payer mon salaire.

C'est lui que Je voulais châtier 
et nullement sa petite fille, à qui je 
n’avais aucune raison d’en vouloir 
et c’est en voulant prendre la part 
de son père qu’elle fut blessée. Le 
prisonnier ne comparaîtra probable­
ment paa à l’enquête préliminaire 
avant que l’état de la victime n’att 
pris une tournure définitive vers la 
vie ou la mort

FLUSIEURb HEURES

(Par dépêche «péclale à LA FRESSB)
Valleyfleld, 5 — Graziella Petella 

une charmante fillette de six ans, 
fille de Mme veuve Petelle, qui de­
meure rue Saint-Laurent, quartiei 
Nord, à Valleyfleld, est tombée et J bas d’un balcon, hier après-midi. Il 

i était midi et demi. Mademoiselle Pe» 
j telle, soeur de la victime, était occu­
pée à préparer le dîner pour la fa 

! mille. La petite Graziella profita dt 
i ce moment pour aller jouer sur le 
balcon. Voulant voir entrer une au­
tre de ses soeurs, elle monta sur uns 
chaise et se pencha par-dessus la 
garde-fou. Elle perdit l’équilibre et 
vint tomber, la tête la première, sur 
le trottoir.

Des passants la relevèrent et K 
transportèrent chez elle. L'enfant na 
reprit connaissance que plusieurs 
heures après l’accident. Elle a da 
nombreuses contusions par tout la 
corps et surtout à la tête. Les doc­
teurs ne peuvent encore se prononces 
sur la gravité des blessures.

UN ARGUMENT
DANGEREUX

VOLEURS ET
INCENDIAIRES

A minuit et onze, minutes, la nuit 
dernière, les pompiers de la division 
Est ont été appelés chez M. A. Tou- 
pin, épicier et boucher, 407 gvenue 
De Lorimier, où un incendie venait 
de se déclarer dans l'arrière-magasin. 
Les dommages sont très légers.

Mais ce qui donne de l'intérêt à 
cet incendie, c’est que d’après le rap­
port du sous-chef Saint-Pierre, qui 
était en commandement, le feu au­
rait été mis par des voleurs.

La police a été avertie et procède à 
une enquête.

LE FRET DANS NOS RUES
M. le maire a reçu ce matin une 

lettre du ’Builder's Exchange” don­
nant son appui à la requête présentée 
au conseil par un grand nombre de 
maisons de commerce pour obtenir le 
transport du fret par la Compagnie 
des Tramways.

A ce sujet le maire s'est déclaré en 
faveur d’un arrangement avec la com­
pagnie.

“ A condition toutefois, a-t-il ajou­
té, que la Ville obtienne de la com­
pagnie, en échange de cet Important 
privilège, un arrangement satisfai­
sant, et que le trafic soit circonscrit 
à «ertaines heures de la nuit. Les 
conditions actuelles sont telles qu'il 
y a encombrement partout et que le= 
compagnies de camionnage ne peu­
vent suffire a tout transporter. Le 
tort que cela cause au commerce de 
Montréal est incalculable.’'

UN NORVEGIEN MENACE DE 
SON COUTEAU UN CONSTA­
BLE QUI VOULAIT L’ARRE­
TER.

Vers 11.30 heures, hier soir, le 
constable Robert Stewart, du poste 
No 2, passait à l’angle des rues De- 
Lorlmier et Sainte-Catherine, lors­
qu'il aperçut deux matelots norvé­
giens en train d'insulter les pas­
sants.

Stewart voulut les appréhender 
mais l’un d'eux tira de sa poche un 
couteau et le leva sur le constable. 
D’un mouvement rapide, Stewart 
arracha l'arme des mains de l’étran­
ger et à l’aide d'un compagnon con­
duisait les deux prévenus au poste 
No 2.

Après avoir comparu devant le 
Recorder, les accusés ont été ren­
voyés pour leur procès.

l.E NOUVEAU “QUEBEC QUI UOVi "ENCERA SON SERVICE DIMANCHE 
SO IR.

construction vient d'ètre terminée, 
et qui sera, sans contredit, l'un des 
plus beaux navires qui aient sillon­
né les eaux du Saint-Laurent, com­
mencera son service régulier diman­
che soir. |

Il quittera le quai de la compa­
gnie à 7 h. p.m.

LE DERNIER ACCIDENT
"La Presse” a été le premier 

journal qui a obtenu le rapport of­
ficiel de l’accident arrivé au “Pres­
cott”, dans le canal Lachine.

On a déclaré à notre représen­
tant que les rapports déjà publiés 
avaient été exagérés dans quelques 
cas. Les dommages ne dépasse­
raient pas de $8 à |10,000 pour les 
trois vaisseaux avariés. La question 
des responsabilités n’a pas encore 
été réglée.

Un de nos reporters a visité, 
hier, l’épave du “Havana” et on 
lui a affirmé que le renfloutment 
de ce navire sera difficile.

EVADE DE LA
LONGUE-POINTE

Alphonse Beauchamp, 24 ans, un 
pensionnaire de Saint-Jean de Dieu, 
a été capturé ce matin par le cons­
table spécial Beauebemin, du poste 
No 4, après s'étre évadé, hier soir.

Le malheureux était exténué de 
fatigue lorsque le constable le sur­
prit dans une cour du district No 4.

Questionné, le pauvre malade a 
déclaré qu'il s’ennuyait là-bas et 
qu'il voulait revoir sa tante.

Beauchamp a repris le chemin de 
l'asile ce matin, sous bonne garde.

P*

IL MEURT DANS SON CHAMP
Saint-Charles de Bellechasse, 6.— 

Un vieillard du nom de Jean Dorval 
a été trouvé mon oans son rhamp, 
hier à un mille de distance de sa 
maison où 11 était allé travailler. Il 
démettrait à St Damien où son épou­
se et un fils lui survlvent-

PLANS APPROUVES
Le directeur municipal de la cons- 

trpetion a. ce matin, approuvé les 
plans d’une annexe que tes RR. PP. 
du Très Saint Sacrement veulent fai­
re ronstnilre à la maison de com­
munauté, rue Mont-Royal, an coût de 
*20,000

Len architectes aont MM Z. Hea­
ther et FU»

dont le caractère est irréprochable.
Le '‘Citizen’’ ajoute qu’il y a un 

temps pour toutes choses et que le 
sentiment public n’est pas favora­
ble à l’idée que l’on doit se battre 
sans cesse contre un adversaire po­
litique, et qu’il (“Le Citizen”) re­
fuserait d’épauler le mousquet con­
tre le premier ministre avant que 
ce dernier soit parfaitement remis 
de son long voyage. Sir Wilfrid 
Laurier est un homme d’Etat qui 
commande le respect et l’estime de 
tous les Canadiens, à l’exception 
de ceux qui sont préjugés par l'es­
prit de parti.

LE POISON
FAIT SON ŒUVRE

UN PROCES QUI
F RA DU BRUIT

Ottawa, 5 — L'avocat Sinclair a 
reçu instructions du sénateur Le- 
grls de porter à *10,000 sa récla­
mation en dommages contre l'uni­
versité d'Ottawa, Il avait d'abord 
été décidé de réclamer *5,000; 
mais le jeune Wilfrid Legris de­
vant perdre un oeil et peut-être les 
deux yeux, en conséquence des 
coups qui lui auraient été adminis­
trés par le Père Dubé, les domma­
ges seront doublés.

On affirme qu'après l’affaire, 
alors que le sénateur Legris a re­
tiré son fils de l’Infirmerie du col­
lège d’Ottawa pour le faire traiter 
par des spécialistes de Montréal il 
aurait, demandé $2,000 de domma­
ges, laquelle demande aurait été 
refusée.

Le Père Murphy, recteur de l’u- 
nlverslté. n'a offert que la rem­
boursement des frais médicaux.

Mtre Sinclair n'a pas encore pré­
paré sa déclaration. En attendent, 
il refuse de parier de cette affaire!

GRAVE OPERATION
M. le Dr F. T. Daubigny, médecin 

vétérinaire, et professeur à l'école 
vétérinaire, rue Craig, a subi une 
grave opération, marr.l dernier. C'est 
M le Dr Oscar Mercier qui a pratiqué 

•opération à l’Hôpital Notre-Dame.

UNE JEUNE FEMME DE LA 
POINTE SAINT-CHARLES AB­
SORBE UE L'ACIDE PHENI- 
QUE, ET ELLE EN MEURT.

Mme Alexandre Brosseau, âgée de 
28 ans, a pris une dose d'acide carbo- 
lique, à sa demeure, 26 rue Colombac, 
Pointe Saint-Charles, hier après-midi, 
et est morte peu d’instants après. La 
femme était seule à la maison quand 
elle a pris le fatal liquide. Son pèr ; 
était à travailler dans la cour de la 
maison, et le bébé de la défunte était 
avec lui. Quand le vieillard entra, il 
trouva sa fille, sans connaissance 
dans la cuisine. Il se dégageait une 
fuite odeur d'acide phénique. Près 
d'elle, il y avait une bouteille vide 
ayant contenu de l’acide. Le D*- 
Sharp, de la rue Wellington, a ôté 
appelé sur les lieux, mais à son ar­
rivée, Mme Brosseau avait cessé de 
vivre.

Après une enquête particulière, le 
coroner McMahon a déclaré que Mme 
Brosseau avait pris elle-même la fa­
tale liqueur.

ON S’ENTEND
PARFAITEMENT

(Du eorr*spnnaant régulier de LA PRESSE)
Saint-Hyacinthe, 5. — Employeurs 

et employés de la manufacture de 
tricots "Penman” se sont entendus 
hier au sujet des salaires et le spec­
tre de la grève que l’on craignait de 
voir apparaître de nouveau est com­
plètement disparu.

Les ouvriers par l’entremise de 
leur comité ont obtenu 5 cents d'aug­
mentation sur chaque 100 livres de 
marchandises, ce qui équivaut à un 
relèvement de gages de 10 à 12 pour 
cent. Ce résultat a été trouvé sa­
tisfaisant per les ouvriers pour le 
moment et les travaux ne seront pas 
dlscontlnués comme o navatt Heu 
de s'y attendre.

Toute la population se montre 
très satisfaite aussi du résultat des 
négociations.

ASSEMBLEE LIBERALE 
A GHATEAUGUAY

LES PREPARATIFS S’ACHE­
VENT ET TOUT PROMET UN 
GRAND SUCCES.

M. Rodolphe Latullppe, président 
du club Letellier, est revenu ce ma­
tin d’un voyage à Chàteauguay- 
Bassin, dans le but d’roganiser let 
préliminaires de la grande assemblée 
libérale qui aura Heu le 27 juillet 
dans ce comté.

L’assemblée aura Heu sur les ter­
rasses spacieuses de l'hôtel Simpson, 
à deux pas de la gare.

Il est impossible de trouver un 
endroit pouvant mieux servir aux 
fins d'une assemblée politique. L’es­
pace est large, cinq mille personnes 
peuvent y tenir à l’aise, près de la 
gare du chemin de fer, à l’ombra 
d’arbres touffus.

L’hôtel est cerclé d’une large vé­
randa et c’est de ce lieu que les ora­
teurs adresseront la parole.

A cette occasion, des trains spé­
ciaux partiront de Valleyfleld, Beau- 
harnols, Saint-Timothée. Hunting­
don et Montréal et arrêteront à tou­
tes les stations Intermédiaires.

L’honorable M. Gouin, l’hon. M. 
Allard, Thon. M. Weir, M. Brown, 
député ; M. A. Bergevln, député ; M. 
G. Langlois, député , J. L. Décarie, 
député ; COme S. Cherrier, et plu­
sieurs autres orateurs favoris des fou­
les adresseront la parole.

VICTIME DE L’ONDE
(Psr espsch» «pSclaU à LA PRESSR»
Paplnenuvllle, B — Willie Notman. 

célibataire, âgé de 27 ans et fila de 
l'une des pins riches familles de cul­
tivateurs de Papineauvllle, s'est noyé 
accidentellement mercredi dernier au 
Portage de ta rivière Nation. Le taros 
n’a pas été reoêohê

NAISSANCES
1907, l’épouse de M. Louis Allaire, un*

Parrain et marraine, M. Cyprien Ma- 
rand. comptable, et Mlle Graziella Cor­
beille-

8ENETYS — A Montréal, le 27 Juin 
1907, au No 622 rue Dorchester Est, 1 é- 
pouse de M. Louis Senetys, manufactu­
rier. une fille, baptisée Marie-Antoinet- 
t©.

Parrain et marraine, M. et Mme Ar 
thur Saint-Ooge* de Saint-Henri.

DECES
BELAIR — En cette ville, le 4 Jull*. 

let 1907, à l’âge de 57 ans et 2 mois, 
Félonise Brault, épouse de feu J. U 
Béla4r.

Les funérailles auront lieu samedi, U 
6 du courant, à 9 heures. Le convoi fu­
nèbre partira de l’hospice des Incura­
bles. après le service, pour se rendra 
au cimetière de la Côte des Neiges, lieu 
de la sépulture.

Parents et amis sont priés d’y assiste* 
sans autre invitation.

BOUSQUET — En cette ville, le 4 
iulllet. 1907, ù. l’âge de 32 ans et 6 mois 
Mme Llsa Beauary. épouse de Joseph 
Bousquet, maître charretier, rue Mont­
calm.

Les funérailles auront lieu samedi, U 
6 du courant. Le convoi funèbre partirt 
de la demeure de son époux, No 284 ru€ 
Montcalm, â 7 heures, pour se rendre à 
l’église Sacré-Coeur et de là au cimetiè­
re de la Côte des Neiges, lieu de la sé­
pulture.

Parents et amis sont priés d’y ssnistet 
sans autre invitation.

BOUTHILLIER — A Maisonneuve, le 
5 Juillet. 1907, à l'âge de 45 ans et 7 
mois, Alphonslne Bousquet, épouse d«. 
Napoléon Bouthillier.

Les funérailles auront lieu dimanche, 
le 7 du courant. Le convoi funèbre par­
tira de la demeure de son époux. No 35V 
rue Ontario. Maisonneuve, à 2 heure* 
p.m., pour se rendre au cimetière de la 
Côte des Neiges, lieu de la sépulture.

Parents et amis sont priés d’y assistof 
sans autre invitation. ' 206—2

GAUTHIER — En cette ville, le 4 
Juillet 1907, à l'âge de 74 ans, Marie- 
Des-Anges Mondor, épouse de feu Au­
gustin Delisle, et en secondes noces de 
feu Isidore Gauthier, autrefois de 
Deschambault. Qué.

Les funérailles auront lieu dimanche, 
le 7 du courant. Le convoi funèbre par­
tira de la demeure de son gendre, Zé- 
nophlle Matte, No 49 rue Cadieux, à 
1.45 heure, pour se rendre au cimetière 
de la Côte des Neiges, lieu de la sé­
pulture.

Le sendee sera chanté lundi, le 8 du 
courant, à 7 a.m., à l’église Notre- 
Dame.

Parents et amis sont priés d’y assister 
sans autre invitation.

La défunte était du Tiers-Ordre. Da­
me de Sainte-Anne et de la Sainte-Fa­
mille.

LARIVIERE — A Longueuil, le 4 
Iulllet. 1007. à l'Age de 29 ans, 6 mois el 
18 Jours. Marin Larlvière, fille r*e feu 
Narcisse Larlvière. et de feu Mari« 

i Beaulieu.
I Les funérailles auront lieu samedi, 14 
i 6 du courant. Le convoi funèbre partira 
i à 8 heures précises, do l’Hospice Saint- 
Antoine. pour se rendre à l'éillse ds 

' Longueuil et de là au cimetière, lieu d€ 
la sépulture.

Parents et amis sont priés d’y assiste*
! sans autre invitation.

LEFEBVRE — A Vaudreuil, le 5 Juil 
l let 1907, ft i'flge de 84 ans. Honorine 
iLacombe. veuve de feu Louis Lefebvre,
I Les funérailles auront lieu lundi, le S 
du courant, à Rlgaud. vers les 10 heu- 

j res. A l’arrivée du train quittant Mont- 
IréaUft 8H heures.

Parents et amis sont priés d’y assiste* 
sans autre invitation. 206—2

i NAULT — A Saint-Camille, comté do 
I Wolfe, le 26 Juin 1907, A l'Age de 84 a.ns, 

A la demeure d«» son gendre. F. C. Gln- 
'gras. Augustin Nault.

Les funérailles ont eu lieu vendredi, 
le 28 Juin, au milieu d*un nombreux 
roncoura de parents et d'amis

PAILLE — A Hull, le 2 Juillet, 1907. 
est décédée. A l'Age de 82 ans, Dame 

I Albina Giiérette. épouse de M. Geo.
, Paillé, marchand tailleur.* rue Prlnd- 
i pale. I

Le» funérailles ont eu lieu Jeudi m*
! tin. à l'église paroisaUL»® Notre-Dams 
[d« Hull-

T


